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Nous voulons faciliter votre vie 
en facilitant vos déplacements. 
Toujours tous les jours. 

~ Pour mieux vivre Paris et l'Ile-de·France. 
Centre d'information Téléphonique (CIT): 346.14.14. 

Institut national de Recherche Chimique Appliquée 

CENTRE DE RECHERCHE 

B.P. 1 - 91710 VERT-LE-PETIT - Tél. : (6) 493.24.75. Télex 600 820 F 

met à votre service : - un personnel qualifié, 
- des appareillages spécialisés, 
- des technologies modernes, 

pour exécuter sous contrat, des études ou des essais dans les domaines 

de la CHIMIE : - synthèses organiques de la recherche à la fabrication semi-industrielle, 
- chimie minérale, 
- matériaux composites et matériaux autolubrifiants, 
- chimie physique, hydrométallurgie et membranes sélectives, 

- constats de pollution air et eau, 
- conseils et techniques d'épuration, 
- écotoxicologie - contrôle des produits chimiques, 

- tests de biodégradabilité et de mutagénèse, 

étude des micropolluants et de leurs métabolites, 
- des détergents, des désinfectants et antiseptiques, de I' ANALYSE : 
- de la corrosion biologique, 

- valorisation des déchets agricoles, 
- fermentations méthaniques, 
- enrichissement en protéines. 
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ÉDITORIAL 

Mes chers Camarades, 

Les derniers mois de cette année ont été marqués par un 
événement que beaucoup d'entre vous ont ressenti avec 
tristesse, puisqu'il consacre la disparition d'un Institut qui 
faisait partie de /'École Polytechnique, et qui concrétisait le 
maintien de celle-ci sur un site qui nous est cher. 

Par lettres personnelles, je vous ai informés des 
circonstances de la suppression de l'Institut Auguste 
Comte, des projets en cours, et de l'action que je mène 
pour assurer le maintien sur les lieux d'une certaine 
présence polytechnicienne, dans un esprit constructif, et 
dans le désir sincère d'associer /'École au grand effort de 
développement de la recherche qui est entrepris. C'est dans 
ce sens que j'ai écrit au Ministre de la Recherche et de la 
Technologie en réponse à la lettre qu'il m'avait adressée et 
qui est reproduite ci-contre. 

J'espère que cette action sera efficace. Je sais qu'elle a 
votre soutien. 

Vous avez été informés du grand colloque organisé par 
/'A.X., les 17 et 18 mars prochains sur « les techniques de 
pointe: quelle place pour la France?». Le programme · 
détaillé vous en est donné dans les pages qui suivent. 

Je souhaite que vous puissiez participer en grand nombre 
à cette manifestation qui contribuera de façon importante, 
j'en ai déjà l'assurance, au rayonnement de /'X. 

Je vous adresse, mes chers Camarades, tous mes vœux 
de bonheur pour la nouvelle année, et je participe aux 
souhaits que vous formulez tous, pour la prospérité de notre 
École. 

J.P. Bouyssonnie 
Président de /'A.X. 



,Aw-,,~ie de dz .zeckM/ze 

eé de h éec~4ie 

CAB 1/HT 

Monsieur le Président, 

.9.u.ùi, /e 30 novembre 1981 

ô.9, -.ae ~ %,,,erwz,e, rS'rOO 

~é/.' S'S'ô.cY0:.00 

Au moment où les premiers services du Ministère 
de la Recherche et de la Technologie vont s'installer à la 
Montagne Sainte-Geneviève, je tiens à vous dire la fierté que 
je ressens à inscrire mon action, dans la continuité de tout 
ce qui s'est fait dans ces lieux chargés d'Histoire. 

La communauté polytechnicienne devrait être sensi­
ble, je l'espère, à l'installation, à cet endroit, d'une 
Villa Médicis de la Sci.ence et de la Technologie, avec la 
création, à la demande du Président de la République d'un 
Centre d'Etudes des Systèmes et Techniques Avancées, la mo­
dernisation des laboratoires dévolus à une de nos plus 
grandes institutions d'enseignement supérieur -le Collège 
de France-, la création d'une grande bibliothèque de classe 
internationale, enfin l'installation du Ministère de la 
Recherche et de la Technologie qui a en charge une part 
importante de l'avenir de notre pays. De la devise de votre 
école, je retiendrai les deux premiers termes "Pour la patrie11 

et"pour les sciences''; de la gloire,la postérité étant seule 
juge .... 

Les Polytechniciens seront toujours les bienvenus 
dans leur ancienne Ecole, et, comme vous le savez, la "Boite 
à Claque" est réservée à la Société amicale que vous présidez. 

Vous organisez, au mois de mars, un colloque sur les 
techniques de pointe auquel j'aurai le plaisir de participer 
et je verrais avec plaisir à l'avenir la tenue, dans les lo­
caux de la Rue Descartes, de semblables manifestations. 

Je vous prie d'agréer, Monsieur le Président, l'as­
surance de ma considération la plus distinguée. 

Jean-Pierre CHEVENEMENT 
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A propos de l'article 
« Pourquoi l'intendance ne suit 
pas» 

L'article de Robert Macé met en 
cause, sans les nommer explicite­
ment, les cadres de production à 
« tous les niveaux ,, qui ignorent 
" les principes élémentaires de ges­
tion de stock et d'ordonnance­
ment"· Il me semble que c'est par 
trop sévère, d'autant plus que rien 
n'est dit en contrepartie sur l'igno­
rance des nouvelles directions géné­
rales à l'égard des impératifs de pro­
duction. Contrairement au passé où 
le Directeur Général ne pouvait pro­
venir que de la production (considé­
rée comme le cœur même de l'en­
treprise), les nouvelles Directions 
sont le plus souvent issues du Mar­
keting et même quelquefois de la fi­
nance. Dans l'ensemble c'est plutôt 

Sébastien Grégorj (44) a été 
promu ingénieur général de 1 re 

classe de !'Armement. 
Etienne Bernard (50) administra­
teur directeur général de TRADUC­
TOR vient d'en prendre la prési­
dence. Il succède à Serge Raffet 
(50) fondateur de la Société en 1966, 
qui reste administrateur-conseil de 
TRADUCTOR. 
Robert Roux (50), Raymond-Mau· 
rice Meunier (53), Jean Lefebvre 
de Ladonchamps (53), Yves Sil· 
lard (53) ont été nommés au grade 
d'ingénieur général de 2• classe de 
!'Armement. 

COURRIER 

un progrès, mais ce n'est pas favo­
rable aux producteurs. 

Ce sont les commerciaux qui ont 
l'oreille du DG, et qui multiplient les 
initiatives les plus alléchantes pour 
les clients : gammes de produit « en­
richies», multiplication des varian­
tes, fractionnement des commandes, 
délais records, ... 

C'est après coup que de tels 
comportements sont baptisés « stra­
tégie commerciale" et que l'on 
s'aperçoit qu'une « stratégie indus­
trielle ,, devrait lui faire pendant. Et 
sur ce dernier point, nos directions 
générales sont de moins en moins à 
l'aise, et les producteurs de plus en 
plus malheureux. 

Il faut donc être attentif au bon 
équilibrage des compétences chez 
les nouveaux managers, et trouver 
notamment un moyen de donner aux 
HEC et aux ESSEC, promis aux plus 

CARNET PROFESSIONNEL 

hauts postes, une honnête formation 
technique et une expérience de la 
vie d'usine. 

A la vérité, ce propos complète 
plus qu'il ne contredit celui de Ro­
bert Macé, lequel constate une « in­
capacité à appréhender la logique 
des problèmes de production "· Je 
le rejoins particulièrement sur le 
thème du mauvais emploi de l'infor­
matique, qui a été brillamment illus­
tré par une enquête récente de la 
CEGOS. Mais j'interprète ce mauvais 
emploi comme le fruit d'une illusion 
des directions administrativo­
commerciales : l'illusion de pouvoir 
reconquérir la maîtrise des phéno­
mènes de production par une tech­
nique abstraite sans passer par la 
pratique quotidienne de la vie 
d'usine. 

G. de Ligny (43) 

Jean Lespine (51) est devenu di­
recteur général de COFRAMINES. 
Henri Bustarret (52) est nommé di­
recteur des Affaires Industrielles et 
Internationales à la direction géné­
rale des télécommunications. 
Lucien Sajus (55) a été nommé di­
recteur général de Technip. 
Jacques Darmon (59) directeur dé­
légué de Thomson-CSF devient pré­
sident de Thomson-CSF-Téléphone. 
Gilbert-Jean Audurier (67) a pris 
la charge de la cellule Entreprises 
Multinationales Européennes au sein 
de la direction internationale de la 
Société Générale. 



Pourquoi l'énergie nucléaire 

Ouvrage rédigé sous la direction 
de Paul Bonnet (44) 
Préface du Professeur Louis 
Néel, Prix Nobel 

Collection C.E.A. - Série Synthèses 
Paris - Éditions Eyra/les - 1980 

Il faut lire cet ouvrage. C'est une 
remarquable synthèse de toutes les 
questions qui préoccupent l'opinion 
en matière d'énergie nucléaire, rédi­
gée par les meilleurs spécialistes de 
ces questions. Écrit dans un style 
très simple, ce livre s'adresse au pu­
blic cultivé qui veut comprendre. Il 
ne nécessite aucune connaissance 
préalable en physique nucléaire. Les 
phénomènes de base y sont expo­
sés dans un langage clair avec un 
souci permanent d'expliquer ce qui 
trop souvent ne donne lieu qu'à af­
firmation sommaire. Des encarts ju­
dicieusement répartis dans le texte 
fournissent des précsions sur des 
points particuliers sans alourdir la 
lecture courante de l'ouvrage. Les 
données scientifiques de base et les 
techniques n'occupent qu'une partie 
du livre. D'amples développements 
sont consacrés au contexte dans le­
quel s'insère l'énergie nucléaire et 
aux préoccupations qu'elle suscite : 
besoins mondiaux et nationaux en 
énergie, sécurité, relations entre ap­
plications énergétiques et militaires 
de la fission de l'atome, etc. 

Le livre s'ouvre sur « la faim 
d'énergie ,, du monde. La quête 
énergétique de l'homme, très empiri­
que jusqu'à l'ère industrielle, s'est 
peu à peu organisée jusqu'à prendre 
le caractère systématique que nous 
lui connaissons actuellement. 
Toutes les sources d'énergie possi­
bles sont passées en revue avec une 
indication de leurs virtualités pro­
pres. La contribution de l'uranium 
est bien précisée. Il ne saurait ré­
pondre à tous les besoins. Il ne peut 
être utilisé que dans de grandes ins­
tallations dont le type est la centrale 
électronucléaire. Sous cet angle il 
s'apparente à l'hydraulique. Mais 
pour ces grandes installations c'est 
un « combustible ,, remarquable. 
Une tonne d'uranium « vaut ,, 
10 000 tonnes de pétrole utilisée 
dans les réacteurs de type actuel. 

BIBLIOGRAPHIE 

Elle vaut 1 000 000 de tonnes de pé­
trole utilisé dans les réacteurs sur­
générateurs. Pour ces derniers, les 
ressources d'uranium du globe sont 
à considérer comme virtuellement 
inépuisables à échéance de prévi­
sion humaine raisonnable. Des pré­
cisions sont données sur l'évolution 
prévisible des consommations des 
diverses sources d'énergie au cours 
du prochain demi-siècle. L'impor­
tance du facteur temps est constam­
ment rappelée. 

La découverte de la radioactivité 
par Becquerel en 1896 a été le point 
de départ d'un bouleversement de 
nos connaissances sur la constitu­
tion de la matière et l'on suit l'en­
chaînement des découvertes qui ont 
abouti à celle de la fission du noyau 
d'uranium peu avant la seconde 
guerre mondiale. L'exploitation de 
ce phénomène comme nouvelle 
source d'énergie relève d'un proces­
sus très simple et bien connu dans 
son principe : la réaction en chaîne. 
Mais son application pratique est 
beaucoup plus complexe. On voit 
s'éclairer les raisons qui ont motivé 
les différentes " filières ,, de réac­
teurs nucléaires, la nécessité de 
l'enrichissement de l'uranium pour 
certaines d'entre elles, la capacité 
de la filière dite « à neutrons rapi­
des » d'être « surgénératrice ,, de 

matière fissile, multipliant de ce fait 
par près de 1 OO le potentiel énergéti­
que utilisable de l'uranium naturel. 

Des réflexions générales sur 
l'énergie mobilisable dans la matière 
accompagnent ces développements. 
Les principes de la maîtrise de la fu­
sion thermonucléaire sont exposés 
et les raisons pour lesquelles cette 
maîtrise est beaucoup plus difficile 
que celle de la fission. Si les réac­
tions de fusion n'ont lieu que dans 
les étoiles, des réactions de fission 
en chaîne naturelles ont eu lieu sur 
terre. Des réacteurs naturels fossiles 
ont été découverts dans une mine 
d'uranium à Oklo, au Gabon. Ils ont 
fonctionné pendant plusieurs centai­
nes de milliers d'années il y a près 
de deux milliards d'années. On a 
complètement reconstitué le phéno­
mène. 

Sur le plan technique, les diverses 
filières de réacteurs et les installa­
tions du « cycle du combustible ,, 
sont décrites de façon claire et ac­
compagnées des principaux ordres 
de grandeur permettant de les situer 
dans leur contexte. Une large place 
est réservée à l'insertion de ces 
grandes installations dans la vie so­
ciale et industrielle, ainsi qu'à l'expé­
rience de fonctionnement déjà ac­
quise. Des indications peu connues 
feront réfléchir. L'usine d'enrichisse­
ment de l'uranium du Tricastin pré­
sente, sur deux Km 2 , une capacité 
énergétique supérieure à celle de 
toutes les raffineries pétrolières fran­
çaises. A production énergétique 
égale, une mine d'uranium, dont le 
minerai ne contient que quelques 
pour mille d'uranium, a sur l'environ­
nement un impact plusieurs dizaines 
de fois inférieur à celui d'une mine 
de charbon. Et sait-on que les réac­
teurs à neutrons rapides, s'ils peu­
vent être surgénérateurs, peuvent 
être aussi " incinérateurs ,, de ma­
tière fissile, et de ce fait constituer 
les meilleurs régulateurs de la pro­
duction de plutonium ? 

Technique, économie et politique 
interfèrent lorsqu'il s'agit de décider 
de grands programmes énergéti­
ques, en particulier en matière nu­
cléaire. La politique nucléaire fran­
çaise a été en définitive à la fois très 
continue et très souple, s'adaptant 
aux évolutions de la conjoncture et 
sachant en tirer partie. La France est 5 
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pauvre en énergies fossiles. Elle a 
par contre de bonnes réserves 
d'uranium. Insuffisantes cependant à 
long terme si l'on devait s'en tenir 
aux réacteurs de type actuel qui uti­
lisent mal cet uranium. Les réacteurs 
à neutrons rapides surgénérateurs 
sont susceptibles d'affranchir prati­
quement leurs utilisateurs de tout 
souci d'approvisionnement en ura­
nium naturel. Mais leur introduction 
nécessite une longue période de 
« raccordement ,, avec les réacteurs 
actuels. Les éléments qui condition­
nent les décisions en la matière sont 
analysés en conclusion d'un examen 
de l'évolution des programmes nu­
cléaires depuis l'origine et des rai­
sons qui ont motivé les différents 
choix effectués, aussi bien en 
France qu'à l'étranger. 

Deux chapitres, « les nuisances " 
et « la politique de non proliféra­
tion » répondent à des soucis très 
spécifiques de l'opinion. 

Paradoxalement c'est peut-être 
l'ampleur des études effectuées et 
des mesures prises en matière de 
sécurité dans le domaine nucléaire 
qui suscite, au moins en partie, la 
contestation anti-nucléaire que nous 
connaissons. L'opinion publique a 
cru à tort que cet effort exceptionnel 
était motivé par un danger égale­
ment exceptionnel. Les choses sont 
ramenées à leur juste valeur. Un très 
grave accident survenant dans un 
réacteur ou une installation nu­
cléaire n'aurait pas des conséquen­
ces supérieures à celles que nous 
connaissons dans d'autres domai­
nes. Et les précautions prises limi­
tent tant la probabilité de ces acci­
dents que leurs conséquences 
réelles, dans des proportions incon­
nues auparavant. Le plus grave acci­
dent technique survenu depuis l'ori­
gine, celui de la centrale américaine 
de Three Mile Island, n'a fait aucune 
victime. Dans quelle autre discipline 
pourrait-on en dire autant ? Ce sont 
au contraire les nouvelles doctrines 
de sûreté issues de ces études qui 
gagnent peu à peu les autres disci­
plines. 

Les « couplages ,, entre applica­
tions civiles et militaires de l'énergie 
nucléaire mettent en cause essen­
tiellement les techniques de retraite­
ment des combustibles irradiés et 
celles d'enrichissement de l'ura­
nium. Mais les « verrous techni­
ques ,, à la prolifération des armes 
nucléaires ne sont pas absolus et 
l'accès aux armes n'est pas condi­
tionné par l'existence d'une infras­
tructure énergétique nucléaire. Les 
motifs de la constitution d'un arme­
ment nucléaire sont politiques. 
Depuis plus de trente ans une in­
tense activité diplomatique s'est 
exercée dans le monde pour mettre 

sur pied un système de traités, de 
garanties, visant à empêcher cette 
prolifération. On prendra conscience 
à la fois de l'ampleur et des difficul­
tés de cette action. 

L'ouvrage se termine par une pré­
sentation du programme énergéti­
que français et de la place qu'y oc­
cupe le volet nucléaire. Ce chapitre, 
très documenté expose clairement 
les problèmes qui se posent à notre 
pays. 

Le livre a été publié avant les élec­
tions du printemps dernier. Les in­
flexions données depuis à ce pro­
gramme ne sont donc pas prises en 
compte. Le lecteur pourra précisé­
ment juger de ces inflexions à partir 
des données antérieures. 

J.P. Callot (31) 

40 ans d'énergie nucléaire 
dans le monde 

par Jacques Barth (39). 

Paris-Sofedir (36, av. du 1•• Mai 
91120 Palaiseau) - 1981 

Voici, écrit par un ingénieur qui a 
eu de longues et importantes res­
ponsabilités dans l'énergie nu­
cléaire, un livre très important. Ce 
n'est pas un livre divertissant, mais 
une somme considérable de rensei­
gnements puisés à des sources in­
contestables et analysés avec 
compétence et lucidité. Un livre in­
dispensable à tous les non-spécialis­
tes qui parlent du nucléaire (une pe­
tite dizaine de millions en France). 
Un chapitre est consacré aux dan­
gers de l'atome (civil). Les sources 
de l'auteur, indiquées avec préci­
sion, garantissent son objectivité. Il 
est une bonne réponse aux cla­
meurs de certains écologistes. L 'ou-

vrage se divise en deux parties dont 
la première est narrative, l'autre 
étant davantage didactique, à 
l'usage des lecteurs assez coura­
geux pour approfondir quelque peu 
les notions scientifiques et technolo­
giques qui sous-tendent les dévelop­
pements historiques. Paradoxale­
ment, il paraït donc préférable pour 
les non-spécialistes de commencer 
la lecture par la deuxième partie. 
C'est la démarche de M. André Bel­
lou dans un article dont nous pu­
blions ici quelques extraits, avec 
/'autorisation de la revue Énergies 
(26, rue Cadet, 75009 Paris), que 
nous remercions. 

« ... L'annexe 1 contient plusieurs 
tableaux permettant de mieux visua­
liser le devenir de cet atome en cas 
de fission, soit de l'uranium, soit du 
plutonium, et de mieux appréhender 
l'incroyable diversité des périodes 
de vie (ou, si l'on préfère, de dispari­
tion asymptotique des produits de 
fission dont la grande clinique fran­
çaise - et mondiale - je veux dire 
notre usine de La Hague, connaît en 
ces jours les assauts désordonnés 
que relatent les journaux. Un tableau 
de Mendeleiev concrétise ce que 
des noms en " um ,, peuvent avoir 
de mystérieux. 

Dans les annexes 2 à 7 figure un 
résumé des diverses étapes du cycle 
de combustible : de la mine au dé­
mantèlement, en passant par l'enri­
chissement, les filières de réacteur, 
le parc mondial et la fin du cycle, 
c'est-à-dire le retraitement et le dis­
posage, ce dernier maillon étant, on 
le sait, encore en recherche et déve­
loppement, sans qu'aucune urgence 
ne s'y manifeste. 

L'auteur - et il s'en explique dans 
son avant-propos - ne prétend pas 
tout connaître par lui-même de cette 
activité complexe et évolutive. Plus 
exactement, il a conscience de ce 
que de bons auteurs ont - mieux 
qu'il ne pouvait le faire - traité de 
manière souvent exhaustive les dif­
férents volets de la technique. Le 
propos de M. Barth - puisque c'est 
de lui qu'il s'agit - a souvent plus 
été de rassembler les éléments, de 
les ordonner, de les rendre accessi­
bles, au prix d'une certaine vulgari­
sation, que de faire œuvre originale. 
Et il est de fait que les six premières 
pages de l'annexe 2 (géodisponibi­
lité de l'uranium) sont empruntées à 
une publication récente de M. Zie­
gler, adjoint au délégué « Matières » 

du CEA. Par contre, les développe­
ments concernant les réserves, l'in­
dustrialisation et la politique du Ca­
nada et de l'Australie sont 
manifestement dans le style de la 
première partie. Quant aux statisti­
ques de production et de besoins, 
elles ne pouvaient sortir que des or-



ganismes habilités, Agences de 
Vienne et de Paris pour les premiè­
res, CEA pour les seconds. 

L'enrichissement (annexe 3) 
comporte un passage des plus dis­
trayants pour l'amateur d'exemple 
des mœurs parlementaires américai­
nes ; la discussion, et l'enlisement 
complet d'un projet de loi intitulé 
NFAA Bill; Nuclear Fuel Assurance 
Act. C'était l'époque où !'Administra­
tion américaine voulait développer 
les moyens d'enrichissement, mais 
préférait pour ce faire le concours 
de capitaux privés, auxquels il fallait 
bien évidemment donner quelques 
garanties dans un domaine éminem­
ment soumis à l'arbitraire de l'État 
souverain. Le passage de Ford à 
Carter a enrayé la mécanique. 

La description - très sommaire, il 
faut le dire, mais il y en a tant! -
des différentes filières de réacteur se 
relie manifestement à l'ouvrage ré­
cemment publié par M. Vincent, In­
génieur en chef à EDF.· Je dois ce­
pendant signaler qu'une répartition 
un peu arbitraire des indications 
technologiques concernant les sur­
générateurs a été faite entre cette 
annexe 4 et le chapitre 7 de la pre­
mière partie qui parle de plutonium 
et, par conséquent, de son usage. 
Tout au plus peut-on dire que, ici, 
les descriptions sont personnalisées 
(circuits) tandis que, auparavant, 
elles avaient été fonctionnalisées, de 
manière à faire ressortir à la fois les 
avantages de la filière rapide et, 
sinon son aisance, du moins le luxe 
extrême de précautions qui ont en­
touré Rapsodie, Phénix et Creys. 

Un effort exceptionnel a été fait à 
l'annexe 5 pour lister les capacités 
et productions de 22 pays ; les ex­
portations des grands constructeurs 
à travers le monde ; l'ensemble des 
tranches en service courant 1980, et 
le planning français à la même date. 
Je sais bien que tous ces renseigne­
ments - et combien d'autres ! figu­
rent dans les dépliants publiés cha­
que année par le CEA (M. Le Ralle), 
mais je comparerai volontiers les ta­
bleaux de M. Barth (et de M. Goutte­
nègre, d'EDF, qui, de l'aveu de l'au­
teur, en a fait une partie) au quart 
Perrier, et les officiels à la fontaine 
du square Lamartine. Les capacités 
sont différentes ; les conditions de 
manipulation aussi. 

Le retraitement fait, comme il se 
doit, une place éminente à notre 
usine du Cotentin, tout en relatant 
les essais infructueux de l'industrie 
américaine et l'approche britanni­
que, avec son procès plein d'hu­
mour (noir?) pour le développement 
de l'usine de Windscale. Les fameux 
contrats étrangers, dont on de­
mande actuellement la divulgation et 
même parfois l'abolition, sont évo-

qués. Ainsi que l'étroite surveillance 
exercée par le Ministère de la Santé. 
Quant au disposage, j'ai souvent fait 
remarquer ici qu'on avait le temps 
d'y penser et de rechercher la solu­
tion optimale. La vitrification se pré­
sente bien et intéresse un nombre 
croissant de pays. M. Barth ne dit 
naturellement pas autre chose. 

Le dernier chapitre de l'étude du 
cycle, l'annexe 7, est très court : 3 
pages. Son sujet, le démantèlement, · 
est à la fois bien connu théorique­
ment et peu pratiqué, faute de be­
soin répandu. C'est du futurisme 
sans appréhension. 

Les dégâts nucléaires 

Trois annexes en font le tour : 
d'abord sous forme systématique, en 
racontant 50 incidents intervenus en 
40 ans, et ayant fait au total six victi­
mes, toutes dans des laboratoires de 
recherches, à la suite d'imprudences 
évitables ou non. Mais aucune vic­
time, aucun blessé définitif dans 
l'exploitation pacifique, la produc­
tion d'électricité. Il va sans dire, et 
encore mieux en le disant, que la 
crise de Three Mile Island fait l'objet 
d'une annexe spéciale pour laquelle 
de larges emprunts ont été faits aux 
articles de M. Tanguy, Directeur de 
l'Institut de Protection et de sûreté 
Nucléaire au CEA. Ce passage, rela­
tif pourtant à un fait isolé, est long 
de 20 pages. Il est vrai qu'au-delà de 
la crise elle-même dont la 
complexité et le retentissement exi­
geaient des descriptions minutieu­
ses - l'auteur a rapporté les résu­
més des travaux des différentes 
Commissions ad hoc créées par 
divers pouvoirs américains, et l'im­
pact rapproché de cette aventure 
sur les organismes et industriels 
américains. 

L'annexe 10 aborde les aspects 
théoriques de la radioprotection et 
notamment la controverse univer­
selle couvrant les effets réels et 
quantitatifs des doses dites faibles, 
c'est-à-dire auxquelles, sinon vous 
et moi du moins les travailleurs de 
l'atome sont soumis. Ample sujet, 
immense débat auquel sont mêlés 

les savants du monde entier, qu'ils 
appartiennent à la Commission Inter­
nationale de Protection contre les 
Radiations, aux Académies des 
Sciences (notamment l'américaine, 
et son Comité spécialisé BEIR - Bio­
logical Effects of lonizing Radia­
tions), ou au Comité des Nations 
Unies UNSCEAR. Je dois souligner 
la cohérence existant entre les résul­
tats adoptés par ces différents aréo­
pages de hautes personnalités 
scientifiques et de parfaites cons­
ciences morales. Les conclusions 
auxquelles aboutissent la majorité 
des experts du Comité BEIR, expo­
sées dans la version définitive parue 
le 29 Juillet 1980, présentent en effet 
de nombreuses similitudes avec 
celles précédemment exposées pro­
venant des études de la CIPR ou de 
l'UNSCEAR. L'évaluation du risque 
au niveau du rad aboutit à des résul­
tats très voisins : fourchette de 75 à 
230 morts par cancer par million de 
personnes pour les uns, au lieu de 
1 OO pour les autres. 

Un passage particulièrement ins­
tructif de l'ouvrage est celui où sont 
rapportés les travaux de deux biolo­
gistes français (Madame Vique et le 
Dr Nennot, autant qu_e je puisse en 
juger) sur les types de relations ma­
thématiques qu'il est possible d'éta­
blir entre ces faibles doses et leurs 
effets. La relation linéaire - quadrati­
que, retenue par le Comité BEIR 
dans son troisième rapport est un 
compromis entre la proportionnalité 
qui, de l'avis de nombreux et au­
thentiques savants, surestime les ris­
ques aux faibles doses, et le quadra­
tisme qui les considère comme 
pratiquement nuls. Le livre se ter­
mine par une citation d'un récent 
discours du Professeur Tubiana, Di­
recteur du service de cancérologie 
de Villejuif, qui apporte la sanction 
de l'expérience - et je dirais de la 
sagesse - à tout cela. 

L'histoire proprement dite de ces 
quarante années (1940-1980) 
s'étend sur 12 chapitres : militaire 
(1 ), électrogènes (2), économiques 
(2), sociologiques (2), médical (1 ), 
réglementaire (1 ), politique (1 ), in- 7 
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dustriel (1) et spécialisé (1 ). Le der­
nier cité concerne le plutonium et 
les surgénérateurs : nous y avons 
déjà fait allusion. 

Les pages réglementaires sont, il 
faut le dire, mortellement ennuyeu­
ses. Mais le Journal Officiel l'est 
souvent également. Et cette énumé­
ration sèche de tous ces organismes 
de protection de la sûreté peut inspi­
rer au lecteur l'idée que, quoi que lui 
répètent inlassablement les bons 
apôtres, les gouvernements ne font 
pas sans cesse leur possible pour 
accumuler les catastrophes et les 
génocides; que même ils font exac­
tement le contraire. 

Le chapitre sur l'industrie nu­
cléaire dans le monde est relative­
ment bref. Mais cela tient au fait 
que, si les grands constructeurs se 
sont lancés dans l'euphorie origi­
nelle, ce qu'il en reste en cette pé­
riode de crise et de contestation 
est : d'abord concentré ; ensuite ré­
duit à peau de chagrin. 

Un peu de sociologie ne fait 
jamais de mal. L'auteur esquisse 
quelques explications des phènomè­
nes contemporains de contestation 
et d'hostilité au nucléaire : il cite des 
média, des émissions, des livres, des 
commissions, des débats parlemen­
taires, des élections nationales, can­
tonales ou générales, où le nucléaire 
a pu jouer un rôle. On reste avec le 
sentiment de beaucoup de bruit, 
beaucoup plus qu'on ne dit, pour 
pas grand-chose. 

La grande affaire, le nœud du 
livre, est naturellement le développe­
ment, au cours de ces quarante 
années, du recours à l'électricité 
d'origine nucléaire. Et la justification 
économique de ce recours. Cette 
justification se présente en deux 
temps : les réflexions passées qui 
ont motivé en leur temps les déci­
sions successives de construire des 
centrales; les prospectives qui, aux 
yeux de l'auteur, commandent la 
poursuite de l'œuvre entreprise. 
Cette œuvre elle-même couvre deux 
passages : ses premiers balbutie­
ments jusqu'au milieu des années 60 
et la "tache d'huile " depuis 15 ans, 
dans 22 pays, et avec les soubre­
sauts dont le livre donne une ana­
lyse détaillée. ,, 

L'armée aux cent visages 

par Philippe Roux (62) 

Paris - Calmann Lévy - 1981 
Mal aimée ou encensée, l'armée a 

conservé un mystère qu'il fallait 
lever à l'époque de l'information. En­
quête, mais aussi véritable roman 
d'aventures, cet ouvrage nous 
convie à un voyage passionnant à 
travers les différents corps, offrant 
de multiples témoignages, brossant 
les portraits d'hommes dont le point 
commun est une expérience riche, 
aviateurs, marins, conducteurs de 
chars, chasseurs alpins, et bien 
d'autres ... 

Nous y découvrons la possibilité, 
pour chacun, de développer toutes 
ses capacités et d'acquérir des 
connaissances, souvent d'un très 
haut niveau. Et puis, l'armée est 
aussi en pleine mutation : à travers 
ses appelés, ses engagés, elle se 
remet sans arrêt en question. La lec­
ture de ce livre sera le premier pas 
vers l'attitude constructive qu'elle 
peut attendre de ses membres, ac- . 
tuels ou futurs. 

Approches de la nouvelle Gnose 

par Raymond Abellio 
(Georges Soulès, 1927) 

Paris-Gallimard - 1981 

L'actuelle crise des fondements 
de la science classique rend caduc 
le postulat essentiel de celle-ci, qui 
pose comme allant de soit I' indépen­
dance des phénomènes. De plus en 
plus, tant en physique quantique 
que dans les sciences dites humai­
nes, s'impose au contraire le postu­
lat d'une interdépendance univer­
selle impliquant l'emploi de modes 
de pensée étrangers à la logique 
cartésienne, en fait une nouvelle dia­
lectique de la globalité, une nouvelle 
Gnose. 

Paru dès 1965, l'ouvrage fonda­
mental de Raymond Abellio, intitulé 
La structure absolue, se donnait pré­
cisément pour objet l'étude de ce 

nouveau postulat et d'un certain 
nombre de ses applications, notam­
ment à l'ontologie, à la théologie, à 
l'anthropologie. 

Bien qu'ils aient été écrits à des 
époques très différentes et certains 
même assez longtemps avant la pa­
rution de cet ouvrage, la plupart des 
articles et des préfaces rassemblés 
dans le présent recueil, même s'il ne 
se réfèrent pas expressément à ce 
texte de base, y préparent l'esprit. Ils 
nous présentent différents versants 
de l'œuvre d'Abellio : la philosophie 
(éthique, esthétique, logique), la cri­
tique littéraire appliquée à des au­
teurs considérés ici comme des pré­
curseurs d'un roman métaphysique 
toujours à venir (Balzac, Meyrink, 
Dostoïevski), les sciences dites « tra­
ditionnelles » (astrologie, alchimie, 
tarot), l'histoire invisible (le destin 
des Cathares et celui des Juifs). Au­
tour de l'œuvre d'Abellio, des ma­
thématiciens, des chercheurs, des 
philosophes se sont rassemblés. Ar­
dente, secrète minorité. La « struc­
ture absolue » n'est pas, pour eux, 
un système ou une idéologie parmi 
d'autres, mais un outil que chacun 
peut employer à la mesure de ses 
moyens dans le domaine particulier 
de sa compétence. 

Analysis, Situs 

par Cyrille Noyau (34) 

et Philippe Gordien (34) 

Cette tragédie mercatante, en cinq 
actes et en vers, relatant les amours 
tumultueuses de la fière Analysis et 
du valeureux Situs, a fait l'objet 
d'une réédition entièrement revue et 
corrigée. 

Les camarades de la promo 34 et 
des promos voisines qui désireraient 
en recevoir un exemplaire peuvent 
s'adresser à 

Gordien, 134, boulevard Brune 
75014 Paris. 

Prière de joindre un chèque de 
40 F pour couvrir les trais d'impres­
sion et d'envoi. 



RÉCRÉATION ET VARIÉTÉS 

CONCOURS DE 
LAJAUNEETLAROUGE 

Notre revue vous propose un concours ouvert à 
tous nos camarades et à tous les abonnés de la 
Jaune et la Rouge (exclusivement). 

Les 21 questions paraîtront dans les numéros de 
janvier, février et mars 1982. Les réponses devront 
parvenir à l'A.X. au plus tard le 5 avril 1982, à 

A.X. (concours) 
5, rue Descartes - 75005 Paris 

et indiquer l'identité précise des concurrents. 
Les réponses devront être brèves, concises, lisi­

bles. 

Les prix: 
1"' prix : 24 assiettes aux effigies polytechniciennes 
(12 normales 12 à dessert) 
2• prix : 12 assiettes 
3° prix : un foulard édité par la Maison des X 
4• prix et 5• prix : deux livres d'art 
- Premières images de la Terre, par Leinekugel (30) 
- Les Maîtres de la Lumière, par Jean Rollet (46), 
selon choix du titulaire du 4• prix 
s• prix : 6 assiettes aux effigies polytechniciennes 
7• prix : Une cravate X rouge 
a• prix : étant donné qu'il n'existe pas de cravate X 
jaune, rien. 
9• prix : une cravate X bleu marine 
1 o• prix : le livre d'Or de !'École Polytechnique, de J. 
Tuffrau 

Les lots seront à retirer à I' A.X., 5, rue Descartes 
75005 Paris. 

Les sept premières questions 

1. Combien de polytechniciens font-ils ou ont-ils fait 
partie de l'Académie Française? de l'Académie des 
Sciences? 
2. Malgré notre nom, nous ne sommes que trois. 
Nous nous rencontrons au même endroit. Qui 
sommes-nous ? 
3. Dans quel quartier de Paris Enfantin (X 1813) avait­
il fondé une communauté Saint-simonienne? 
4. Quel est le polytechnicien qui écrivit de nombreux 
romans sous le pseudonyme Michel Corday ? 
5. Quel est le polytechnicien qui fit partie, en 1950, de 
la fameuse expédition de l'Annapurna? 
6. Il y eut dans le passé plusieurs projets de transfert 
de !'École Polytechnique. Divers sites furent propo­
sés. Six sont inclus dans la liste suivante, mélangés à 
d'autres. Voulez-vous extraire de la liste les six sites 
exacts? 
Hôtel de Biron - Caserne de Babylone - L'île du Dia­
ble - Le Palais de l'Élysée - Le fort d'Ivry - L'hôpital 
Beaujon - La prison de la Roquette - Les grandes 
écuries de Versailles - Le Mont Valérien - Le parc de 
Sceaux - Le Trocadéro - Le Château de Meudon. 
7. Quel est le polytechnicien qui, en 1804, s'éleva en 
ballon à 7 000 m de hauteur ? 

HOUILLERES DU BASSIN DE LORRAINE 
UNE ENTREPRISE PUISSANTE ET DYNAMIQUE' 
POUR DES CADRES JEUNES ET DYNAMIQUES•-~.l.'l'""" 

- . i 
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Qu'est-ce que la Société 
Nationale 

des Poudres et Explosifs 
(SNPE)? 

Les activités de la SNPE, créée il y 
a 1 0 ans, sont réparties entre quatre 
Départements de produits, (le cin­
quième Département Ingénierie 
étant devenu une filiale en 1976) 
- le Département A Autopropulsion, 
dirigé par Monsieur Jean Humbert 
(X 53) 
- chargements en propergols dou­
ble base extrudés (SD), double base 
moulés (EPICTETE) ou composites 
pour la propulsion des roquettes et 
missiles tactiques, comme pour celle 
des engins balistiques ; 

- le Département B Poudres et 
Explosifs, dirigé par Monsieur Jean­
Paul Konrat (X 54) 
- poudres à usage militaire à simple, 
double ou triple base, pour les muni­
tions d'armes légères ou de moyens 
calibres, de canons ou de mortiers, 
- douilles combustibles pour muni­
tions d'artillerie, 
- explosifs et compositions explosi­
ves pour les mines, bombes, muni­
tions d'artillerie et les têtes militaires 
de roquettes et missiles, 
- poudres de chasse et de tir, 
- explosifs industriels ; 

- le Département C Chimie, dirigé 
par Monsieur Philippe Le Roy (X 51) 
- nitrocelluloses à usage militaire 
(cotons-poudres) ou civils (cotons 
azotiques), 
- produits chimiques 
dérivés du méthanol, 
dérivés du phosgène (chloroformia­
tes, carbonates organiques, etc.) 
dérivés nitrés, 
produits pour hydrométallurgie 
(TOPO) 
Diméthylhydrazine (UDMH) 
- fibres à haute résistance, maté­
riaux composites (préimprégnés, 
profilés pultrudés ... ), 
- matériaux amortissants, matériaux 
spéciaux ... 

- le Département D Diversification 
qui prend le nom de Nouvelles 
Techniques et Composants (pour 
marquer que chacun des trois autres 
Départements développe des activi­
tés de diversification dans son do­
maine de compétence propre), di­
rigé par M. Bernard Doin (X 61) 

INFORMATIONS DIVERSES 

Il pilote déjà notamment les activi­
tés de la SNPE dans les secteurs 
des engins lacrymogènes et fumigè­
nes, de la transformation des matiè­
res plastiques, celui des matériaux 
allégés (matériaux à faible densité 
utilisés dans les travaux sous­
marins, etc.) et dans celui des pyro­
systèmes. 

Le cinquième Département E lnge­
nierie a été érigé en filiale sous le 
nom de SNPE Chimie Expansion 
(SNPE CE). C'est une Société d'étu­
des et de réalisations dans les do­
maines des poudres, propergols et 
explosifs, et d'une façon plus géné­
rale dans ceux du Génie Chimique 
et de la maîtrise d'œuvre de grands 
ensembles industriels. Elle exerce 
ses activités aussi bien en France 
qu'à l'étranger. 

Les autres filiales industrielles de 
la SNPE sont les sociétés : Pyro­
meca (mécanismes à commande py­
rotechnique), NPE et PNE (explosifs 
à usage civil), ARMUNIT'S PRODUC­
TION et SOFIM (cartouches de 
chasse). 

Informations de presse 

- Dans le Nouvel Observateur du 
31 octobre, un article venimeux 
contre les Grandes Écoles, signé 
André Burguière. Titre : La France 
victime des Grandes Écoles. 
- Dans Le Figaro du 3 novembre, 
une interview de M. Louis Neel, prix 
Nobel de Physique : " Je suis tout à 
fait contre l'intégration des Grandes 
Écoles dans l'Université. Ce serait 
une grave erreur. Au niveau le plus 
élevé de la recherche fondamentale, 
le maintien de la sélection est indis­
pensable"· 
- Dans Actes de la Recherche en 
Sciences sociales de novembre, une 
étude sur la Taupe et la Khagne. 
- Dans Match du 13 novembre. Un 
long article sur les exploits d'André 
Viant (X 41) et de son équipage fa­
milial : troisième et meilleur Français 
de la Course autour du Monde en 
1973, sur Grand Louis ; vainqueur, le 
7 octobre dernier, de la première 
étape (Portsmouth - Le Cap) de la 
troisième Course autour du Monde, 
sur Kriter IX. 

Complètement aveugle, 
il peut cependant écrire 

tout seul, 
comme avant sa cécité. 

C'est bien volontiers que nous pu­
blions cette note écrite par notre ca­
marade, /'Ingénieur général de /'Air 
Maurice Giqueaux (25), frappé tardi­
vement de cécité. Elle peut être utile 
à des compagnons d'infortune. 

Devenu aveugle, je ne vois stricte­
ment rien, ne percevant qu'une dif­
férence entre la lumière et le noir 
total. J'ai essayé d'écrire tout seul, 
mais je n'ai obtenu qu'un affreux 
mélange d'écritures allant dans tous 
les sens : je n'avais pas de repères 
pour aller droit. De la même façon, 
je ne peux, seul, marcher droit sans 
repères. 

La solution est heureusement fa­
cile. Il suffit que la feuille de papier à 
lettre me fournisse les repères né­
cessaires : ce sont les plis parallèles 
et équidistants obtenus en enroulant 
la feuille autour d'un double décimè­
tre. 

On dégage ensuite le double déci­
mètre et on appuie fortement l'un 
des biseaux sur la feuille pour bien 
marquer les plis. Il n'y a plus qu'à 
écrire entre deux plis consécutifs en 
se guidant avec deux doigts et en 
déroulant progressivement la feuille 
au fur et à mesure que l'on écrit. 
Bien sûr, ce n'est pas parfait, mais 
écrivais-je si lisiblement lorsque j'y 
voyais ? En tout cas, deux lignes 
consécutives ne peuvent se rencon­
trer, ce qui est l'essentiel. Pour 
écrire ainsi, une attention très soute­
nue est nécessaire, car il faut à tout 
moment se rappeler où l'on en est, 
sinon tout est perdu, car on ne peut 
se relire seul. 

Mais le Braille, direz-vous ? Il faut 
l'apprendre et cela peut être difficile 
lorsque l'on perd la vue à un âge 
avancé. D'autre part, ce qui est écrit 
en Braille ne peut être lu que par 
quelqu'un qui connaît le Braille, 
c'est-à-dire pratiquement par des 
aveugles, alors que ce qui est écrit 
par notre méthode peut être lu par 
n'importe qui, sauf par un aveugle. 

~~~~-a~~ ,...t'f'-·1~j 

~ ~;J~t".,..... ~. ~ <F af.t. ......., • ..LJ,v. 



ÉCOLE NORMALE SUPÉRIEURE 
45, rue d'Ulm, 75230 Paris Cedex 05 - Téléphone: 329.12.25 

ANNÉE 1981 - 82 

SEMINAIRE de PHILOSOPHIE et MATHÉMATIOUES 
(Maurice CAVEING, Jean DIEUDONNE, Maurice LOI, René THOM) 

Les séances ont lieu, en principe, un lundi sur deux à 20 h 30, salle V. Les conférences sont éditées par 
/'/REM de Paris-Nord. Envoi de la liste des conférences disponibles sur demande à: C.S.P., l.R.E.M., 
avenue Jean~Baptiste-Clément, 93430 Villetaneuse - Tél 821.61.70 (poste 43.92). 

9 Novembre: M. LOI: "méthode axiomatique et formalisme" de Jean Cavaillès. 
18 Novembre: (mercredi) J.P. VIGIER: causalité et non localité dans la mécanique quantique. 
23 Novembre: M. PATY: non-séparabilité quantique, probabilité et théorie de la mesure. 
27 Novembre: (vendredi) G. JORLAND: les recherches épistémologiques de Koyré. 

28, 29 Novembre: Colloque à CONI : PEANO 

Renseignements et inscriptions : 
Mouvement Freudien International - 20, Via Montenapoleone, 20121 MILAN 

l Décembre : (mercredi) G. GLAESER: une science naissante, la didactique des mathématiques. 
7 Décembre: W. MAREK (Varsovie): existence des grands cardinaux. 
9 Décembre: (mercredi) J.M. LEVY-LEBLOND: le physicien entre le fini et l'infini. 

11 Décembre : (vendredi) CH. PISOT: fractions continues et généralisations. 
16 Décembre: (mercredi) M.H. OTERO (Mexico): théorie de la définition chez Gergonne. 

11 Janvier: A. VERDIGLIONE (Milan): l'ère de Peano. 
22 Janvier: (vendredi) J. MAYER: les mathématiques dans les cahiers de Paul Valéry. 
2; Janvier: J.F. POMMARET : histoire des groupes de Lie infinis et des équations aux 

dérivées partielles. 
29 Janvier : (vendredi) M. NIV AT: la théorie et la pratique en programmation des ordinateurs. 
J; Février: C. BOGDANSKI: analyse dimensionnelle appliquée aux systèmes naturels. 
26 Février : (vendredi) J.CL. PONT (Sierre): mathématique fille d'autels. 

r• Mars: H. GISPERT: les fondements de l'analyse et les premières notions de topologie. 
10 Mars : (mercredi) J. SEBESTIK: la théorie de la conséquence logique chez Bolzano. 
lS Mars: P.V. GROSJEAN (Mons): théorie algébrique du syllogisme catégorique. 
17 Mars: (mercredi) R. THOM: les réels et le calcul différentiel. 

19 Avril: CH. PHILI (Athènes): les conceptions de Lagrange. 
26 Avril: G. CHOQ!IET: une expérience d'analyste en théorie des nombres. 

3 Mai : R. CUCULI.i3RE: la loi de réciprocité quadratique. 
; Mai: (mercredi) P. CARTIER: notion de preuve mathématique. 

10 Mai : R. BKOUCHE: la naissance de la géométrie non-euclidienne. 
24 Mai : M. CAVEING: Zénon en son temps. 

29, 30 Mai: Colloque à VENISE: LES MATHGMATIQUES ET L'ART 

Renseignements et inscriptions : 
Mouvement Freudien International - 20, Via Montenapoleone, 20121 MILAN 

7 Juin: A. DAHAN: Cauchy et la genèse de la notion de groupe. 
21 Juin: P. LUSSON: une conception analytique du rythme musical. 
28 Juin: M. LOC: bilan et perspectives. 

9, 10 Août: Colloque à VARSOVIE: 
PHILOSOPHIE ET FONDEMENTS DES MATHGMAT/QUES 

Renseignements et inscriptions : 
Mm• le professeur C. RAUSZER " Philosophie et Fondements" 

Institut de mathématiques de l'Académie des Sciences - B.P. 137, 00-950 VARSOVIE 
Ce colloque aura lieu juste avant le congrès international des mathématiciens (11 -19 août) 

lmp. Polygrephlque • T, rue du Dthomey, 7SOt1 Paris • 170.57.10 11 



12 

l . d I'' av1e e e~t 

Liste d'admission 

ole 

à l'école polytechnique en 1981. 

1 Delaplace (Philippe). 
Moiroud (Philippe). 

:1 \larbach (Alain). 
5 B~rtin (Patrice). 
7 Guinard (Jean-Marie) 

11 Laflèche (Vincent) 
Borsotto (Jean-Luc). 

13 Dupont (Francis). 
Piloix (Christophe). 

15 Muller (Pierre). 
Devailly (Philippe). 

17 Jeanne (Olivier). 
Serain (Philippe). 

19 Gahinet (Pascal). 
Luguern (Jean). 

21 Benoît (Jean) 
Michel (Jérôme). 

23 Jousselin (Olivier). 
25 Andries (Olivier). 

Barraquand (Jérôme). 
27 Chabrillac (Christine). 
29 Borne (Élisabeth). 

Levy (Michel, André, Jacques). 
31 Simon (Marie). 
33 Giard (Martin) 

Pardieu (Édith, Anne). 
35 Sachs (Olivier). 

Fournel (Pierre). 
37 Dixneuf (Pascale). 

Verdier (Thierry). 
39 Monguillet (Jean-Marc). 

Thomas (Jean-François). 
41 Chevillot (Jean-Éric). 

Beringer (Henri). 
43 Gatier (Jérôme). 
45 Dellenbach (Olivier). 

Nozière (Gilles). 
47 Concorde! (Gilles). 

Salha (Bernard). 
49 Rivals (Jacques). 
51 Niclot (Bernard). 

Boissière (Franck). 
53 Julien (Jean-Pierre). 

Steiner (François). 
55 Bessis (Danièle). 

Clerot (Fabrice). 
57 Waechter (Jean-Marie). 

Darche (Olivier). 
59 Paris (Étienne) 

Promotion 1981 

Option M'. 

61 Merlo (Philippe). 
Grosse (François). 

63 Maryniak (Pascal). 
Demariaux (Mireille). 

65 Piquet (Jean). 
Lauvergeon (Christophe). 

67 Dillard (Didier). 
Durandeau (Jean-Pierre). 

69 Fraisse (Régis). 
Regnauld de La Soudière 
(Alban). 

71 Sclafer (Maire-Noëlle). 
Parkhouse (Axel). 

73 Zaborowski (Edwige). 
Bourquin (Frédéric). 

75 Nicolas (Laurent). 
77 Paulin (Michel). 

Picand (François). 
79 Kenigswald (Laurent). 

Druais (Serge). 
81 Lottigier (Christophe). 

Le Roux (Jean-Marc). 
83 Vansteelandt (Carl, Paul). 

Rossi (Christophe). 
85 Mayer (Stéphane). 

Tissier (Olivier). 
87 Le Quoy (Jean-François). 

Lepetit (Michel). 
89 Marsal (Olivier). 

Delpech (Jérôme). 
91 Renouard (Laurent). 

Voreux (Christophe). 
93 Barthe! (Anne, Marie). 

Bonnafe (Jean). · 
95 Duquesnes (Thierry). 

Verzat (Pierre). 
97 Boutry (Jean-Marc). 

Malet (Didier). 
99 Lesne (Jean-Philippe). 

Dreyfuss (François). 
101 Cazala (Vincent). 

Bouzy (Bruno). 
103 Le Gallic (Richard). 

Breche! (Yves). 
105 Michel (Philippe). 

Blazejewski (Hervé). 
107 Wolff (Danièle). 

Dauron (Alain). 
109 Muhlethaler (Paul). 

Lemarignier (Bertrand). 
111 Abastado (Alexandre). 

Chaudron (Laurent). 
113 Lantieri (Charles). 

Marquier de Villemagne 
(Christian). 

115 Mallet (Pierre). 
De Kouchkovsky (Nicolas). 

117 Deletre (Bruno). 
Cogos (Laurent). 

119 Barrere (Bernard). 
Oudéa (Frédéric). 

121 Millecam (Françoise). 
123 Lagrange (Jean-Philippe). 

Boutitie (Éric, Jean). 
125 Begougne de Juniac (Alexan­

dre). 
Barbaroux (Éric). 

127 De La Poix de Freminville 
(Marc). 
Nguyen (Truong, Thao). 

129 Fargeix (André). 
Cohen de Lara (Michel). 

131 Petiteville (Ivan, Denis). 
Fua (Pascal). 

)33 Thévenard (Didier). 
Macarez (Nicolas). 

135 Lambert (Jean-Christophe). 
Nocture (Gilles). 

137 Gratadour (Philippe). 
Danan (Gilles). 

139 Meunier (David, René). 
Lequette (Rémi). 

141 Louette (Gauthier). 
Charlet (Benoît). 

143 Jancovici (Jean-Marc). 
Sidon (Franck). 

145 Lacoste (Jean-Luc). 
Cabanal-Duvillard (Jean-Phi­
lippe). 

l47 Betbeze (Alain). 
Sasportes (Michel). 

149 Arnaud (Jean-Marie). 
Balian (Pierre). 

151 Millot (Dominique). 
Queant (Claude). 

153 Barbry (Pascal). 
155 De Chastenet d'Esterre 

(Anne). 

Parmentelat (Thierry). 
157 Larsonneur (Jean-Luc). 

Moreau (Jean-Michel). 
159 Nataf (Jean-Michel). 

Maurin (Éric). 
161 Salanie (Bernard). 
163 Ehrhard (Thomas). 

Fabre (Hélène). 
165 Dubois (Pierre). 

Bortzmeyer (Denis). 
167 Poitou (Arnaud). 

Rames (Jacques). 
169 Chevet (Pierre). 

Martin (Régis). 
171 Gerondeau (Guillaume). 

Laligand (Jean-Philippe). 
173 Schil (Philippe). 

Martin (Philippe). 
175 Schmidely (Isabelle). 

De La Cropte de Chanterac 
(Louis) 

177 Achard (Frédéric). 
Meric (Alain). 

179 Fontana (Bernard). 
Jolie (Paul). 

181 Souloumiac (Laurent) 
Giraud (Yves). 

183 Jaffard (Stéphane). 
Levy (Sophie). 

185 Van de Maele (Philippe) 
Trinckvel (Alain). 

187 Betermier (Jean-Marie). 
189 Théron (Didier). 

Legrand (Emmanuel). 
191 Villemain (Michel). 

Lavignon (Jean-François). 
193 Richard (Gilles). 

Janvier (Éric). 
195 Moulines (Éric). 

Sahut d'Izarn (Xavier). 
197 Sigalla (Jean-Pierre). 

Ozanam (François). 
199 Patrikainen (Jean). 

Puget (Pierre). 
201 Golhen (Jean-François). 
203 Bern (Armand). 

Caleca (Yves). 
205 Domissy (Alain). 

Arthaud (Laurent). 



207 Larroche (Frédéric). 
Fujos (Charles). 

209 Sourisse (Rémi, Jean). 
Gambardella (Pierre). 

211 Maurel (Laurent). 
Bernard (Philippe). 

213 De Talhouet (Emmanuel). 
Joudiou (Pierre). 

215 Barrios (Thierry). 
Clary (Olivier). 

217 Cotton (Franck). 
Cheimanoff (Nicolas). 

219 Bouchart (Jean-Pierre). 
Colin de Verdière (Christine). 

221 Lhuissier (Jean-François). 
Ferrebœuf (Hugues). 

223 Neumann (François). 

225 Servant (Jean-Michel). 
Rankowski (Olivier). 

227 Brami (Serge). 
229 Bensaid (Bernard). 

Delmas-Marsalet (Bertrand). 
231 Hirel (Philippe). 

Aynie (Philippe). 
233 Rande (Bruno). 

Lietar (Loïc). 
235 Carlotti (Xavier). 

Rit (Jean-François). 
237 Rivot (Daniel) 

Bonarelli (Patrice). 
239 Chaud (Bernard). 

Nguyen (Kim, Chi). 
241 Vaillant (Frédéric). 

Goeller (Fabien). 

243 Mathet (François). 
Bur (Christophe). 

245 Jaeger (Blaise). 
Olivier (Christian). 

247 Leichle (Jacques). 
Soulas (Bernard). 

249 Guillou (Alain). 
Bruneau (Éric, Jean). 

251 Broseta (Daniel). 
Touze (Patrick). 

253 Mathieu (Christophe). 
Houdaille (Rémi). 

255 Lenders (Pierre). 
Lafont (Thierry). 

257 Pitot (Didier). 
258 Serey (Bruno). 
259 Beaude (Nicolas). 

260 Casse (Vincent). 
261 Pouxviel (Jean-Claude). 
262 Mallat (Stéphane). 
263 Maleval (Jacques). 
264 Veillet (Isabelle). 
265 Joudon (Laurent). 
266 Schnoebelen (Philippe). 
267 Rivière (Pascal). 
268 Combrisson (Jean-Luc). 
269 Planchon (Pascal). 
270 Mustier (Jean-Pierre). 
271 Vinson (Blandine). 
272 Bouyoux (Laurent). 
273 Tamagny (Philippe). 
274 Gauthey (François). 
276 Renard (Denis). 

Option P'. 

Classement des candidats admis. 

2 Bruckert (Franz). 
3 Fournier (Nicolas). 
4 Combes (Michel). 
5 Perrier (René, Louis). 
7 Laviron (Bernard). 
9 Renard (Jean-Baptiste). 

JO Bochereau (Laurent). 
11 Latalenet (Hervé). 
12 Defranoux (Patrick). 
13 Fabre-Magnan (Hubert). 
14 Bougeret (Pierre). 
16 Martin (Philippe). 
17 Amat (Philippe). 

18 Martin (Pierre). 
19 Braine-Bonnaire (Thierry). 
20 Gavriloff (Ivan). 
21 Terreaux (Jean-Philippe). 
22 Chabod (Luc, Claude). 
23 Boury (Didier). 
24 Sotta (Paul, Alain). 
25 Girard (Philippe). 
26 Rivet (Bruno). 
27 Guillaume (Pascal). 
28 Frémont (Stéphane). 
29 Murcia (Marc). 
30 Bonhoure (Alain). 

Sont nommés élèves français de l'école polytechnique à la suite du 
concours de recrutement spécial ouvrant accès aux grandes écoles 
d'ingénieurs organisé par le ministre des universités, conformément au 

1 Rémion (Y annick). 2 Hartmann (Charles). 

31 Cahagne (François). 
32 Hache (François). 
33 Carton (Xavier). 
34 Michel (Laurent). 
35 Bertrandias (Michel). 
36 Laverge (Frédéric). 
37 Scauflaire (Patrick). 
38 Gonde (Jean). 
39 Ébalard (Stéphane). 
40 Benatre (Frédéric). 
41 Gellusseau (Laurence). 
42 Bloch (Gilles). 
43 Benard (Pierre). 

44 Moskowitz (Jean-Paul). 
45 Mileo (Thierry). 
46 Desbordes (Patrick). 
47 Ungauer (Christophe). 
48 Cheve (Denis). 
49 Lachaize (Pierre). 
50 Feingold (Alain). 
51 ~,t-fanello (Éric). 
52 Prophète (Pascal). 
53 Vincent (Christian). 

décret n° 59-897 du 30 juillet 1959 et à l'article]" du décret n° 71-708 
du 25 août 1971 modifié : 

3 Goutfer (Laurent). 4 Flick (Denis). 

Est nommé élève français de l'école polytechnique à la suite du 
concours réservé aux élèves médaillés de l'école nationale d'arts et métiers, 

conformément à l'article ]"du décret n" 71-708 du 25 août 1971 modifié 
et à l'arrêté du 20 novembre 1978 : 

1 Nicolas (Dominique). 

Sont nommés élèves de l'école polytechnique au titre de la 
catégorie particulière à la suite du concours organisé confor­
mément à l'article 5 du décret n° 70-893 du 30 septembre 

1 Acra (Roland). 2 Sun (Xiaowei). 

Sont nommés élèves de l'école polytechnique au titre de la 
catégorie particulière à la suite du concours organisé confor­
mément à l'article 5 du décret n° 70-893 du 30 septembre 

1970, à l'arrêté du 25 juillet 1973 modifié et à l'instruction du 
22 février 1972 modifiée : 

1970, à l'arrêté du 25 juillet 1973 modifié et à l'instruction du 
22 février 1972 modifiée : 

Option M'. 

1 Sersouri (Abderrazzak). 
2 Wang (Haila). 
3 Khamsi (Mohamed) 
4 Chaïeb (Ghazi). 

5 El Azzabi (Mourad). 
6 Unverdi (Mustafa). 
8 Jandoubi (Kamel). 
9 Darhi (Fouad). 

10 Baccour (Hedi). 
11 Braham (Faïçal). 
12 Tnani (Mahmoud). 
13 Jerfel (Fathi). 

Les élèves nommés recevront, en temps opportun, du direc­
teur général de l'école polytechnique toutes instructions 
utiles. 

14 Checri (Marc). 
15 Mounla (Bassem). 
16 El Basbasse (M'Bark). 

13 
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4e TOURNOI DE BRIDGE 
DE L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE 

DIMANCHE 24 JANVIER 1982 

45 000 F 
DE PRIX EN ESPÈCES 

PRIX EN ESPÈCES 

1'0 paire: 5 000 F 
2• paire: 3 500 F 
3° paire: 2 000 F 
prix jusqu'à la 35• paire 
et 1 500 F à la 1'0 paire: 
dames, mixte, juniors, honneur, 
promotion 

sous la présidence 
du Général Saunier 

Directeur Général de l'École 

et de José Damiani 
Président de la F.F.B. 

14 h 15 DEBUT DU TOURNOI 
19 h OO BUFFET-COCKTAIL 
19 h 30 REMISE DES PRIX 

C("1Rf 
1.Nl'lfRSITAIRE 

P A R 1 S 

inscription 
obligatoire 

TELEPHONER 
941.82.00 

poste 3152 
ECRIRE 

BRIDGE-CLUB 
école polytechnique 

91128 palaiseau-cedex 

DROITS D'INSCRIPTIONS : 

juniors 40 F 
affiliés & licenciés 60 F 
non affiliés 70 F 

PATRONNE PAR LE CRÉDIT LYONNAIS 



4e TOURNOI DE BRIDGE 
de l'École Polytechnique 

LE DIMANCHE 24 JANVIER 1982 

Avec une trentaine de licenciés cette année, le 
Club de Bridge de l'École Polytechnique se porte 
bien. Bien sûr, l'ex-équipe de 1 '" division est descen­
due en 2• division. Bien sûr, les résultats en lnterclub 
se font parfois attendre. Mais le moral est bon et tous 
les jours, à l'heure des repas, la salle est pleine. De 

plus, depuis le début de cette année, nous donnons 
aux débutants des cours pour les initier progressive­
ment à ce noble art, ce qui nous permet de faire des 
adeptes toujours plus nombreux. Et tout ça dans une 
ambiance sympathique. En clair, ça baigne dans 
l'huile ; mais passons à des choses plus sérieuses. 

P V 10 
c 6 5 4 3 
K AD V 
T AD V 9 

N p 3 2 
C A 8 7 

0 E K 5 4 3 2 
T K1087 

s 

Comme par hasard, vous êtes assis en 
vous entendez les enchères suivantes : 

Est quand 

S 0 N E 
passe passe 1 T passe 

passe 1 P passe 1 SA 
4P 

Votre partenaire entame avec entrain la DC. 
Comment défendez-vous ? Le tableau semble plutôt 
triste. Sud a le RC et au moins six piques. Il a forcé­
ment une perdante à piques, car avec ARD, il aurait 
ouvert. Par conséquent vous disposez au mieux de 
trois levées (AC, RT et un atout), et vous n'êtes pas 

fakir. Heureusement que votre partenaire n'est pas à 
votre place car vous seul pouvez avoir cette idée gé­
niale : prendre de l'AC et renvoyer 10 T. Le résultat 
dépasse toutes vos espérances car voici les quatre 
jeux: 

p J 10 
c 6 5 4 3 
K AD V 
T AD V 9 

P F 9 4 N p 3 2 
C A 8 7 C D V 9 2 

K K 8 7 6 
T 3 2 

0 E K S 4 3 2 
T K 10 8 7 

s 

P AD8765 
C K 10 
K 10 9 
T 6 5 4 

Votre 10 T est évidemment un singleton. Au mort 
par le valet, Sud joue VP pour le roi d'Ouest. Quand 
Ouest retourne trèfle, seul un fou passerait l'As, puis­
qu'en plaçant le RK et RT en Ouest, on assure le 

· contrat en passant la D. Mais le ciel tombe sur la tête 
de Sud quand il voit apparaître le Roi d'Est qui conti­
nue la couleur pour la coupe en face. 

C'est du moins ce qui aurait dû se passer. Car 
Ouest qui savait compter jusqu'à treize se dit que si 
Est avait un singleton à trèfle, Sud en aurait six, ce 
qui est impossible. Il sélectionne alors un 7K trom-

peur, mais à trop vouloir tromper, on ne trompe plus 
personne ; et après avoir posé la bonne, Sud étala. 
Pourquoi Dieu a-t-il créé les partenaires ? 

En tout cas, si le bridge vous intéresse, il ne reste 
plus qu'à venir participer au 4• « Grand Tournoi de 
Bridge de l'École Polytechnique ,, qui aura lieu le 
24 janvier 1982. Le grand succès de cette manifesta­
tion, l'an dernier, nous laisse espérer une participa­
tion encore plus nombreuse. Nous vous attendons de 
pied ferme. 

15 
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Lors de notre dernière Assemblée générale, Jean-Marc Noiray (78) nous avait informé de la création d'une Junior entre­
prise pour les élèves de la promotion 78. Il avait repris cette information dans un court article paru dans la Jaune et la Rouge 
de septembre 1981. 

Cette sympathique initiative a été reprise par les élèves des promotions 79 et 80 qui exposent, dans la note ci-dessous, la 
nature des travaux qu'ils peuvent accomplir. 

Nous leur souhaitons bonne chance ! 

CONSEIL 
·ÉTUDE· 

POLYTECHNIQUE 

Afin d'établir de nouveaux liens entre le monde de l'entreprise et notre école, afin d'utiliser à la résolution de 
problèmes concrets les connaissances qui nous sont inculquées, nous avions créé à Polytechnique en mars 
1981 une association Junior - Entreprise : Conseil - Étude - Polytechnique (C.E.X). 

De nombreux travaux ont déjà été accomplis avec des entreprises aussi diverses que S.G.F., Maisons Phé­
nix, Chantiers de l'Atlantique, S.0.G.E.P., Groupe GEAT France, ... 

Nous sommes également en contact avec d'autres entreprises, pour lesquelles nous comptons bientôt réali-
ser des travaux : Thomson CSF, Aérospatiale, Cegos,. .. 

Nous vous rappelons que notre spécificité nous met à même de travailler sur des problèmes tels que : 
- Étude théorique : Optimisation, calcul numérique, statistiques, probabilités, physique, mécanique 
- Travaux informatiques : analyse et programmation en FORTRAN, BASIC, APL-PL/1, Pascal, Cobol, ... 
- Travaux en électronique, en audiovisuel (nous disposons d'un matériel assez élaboré qui nous a déjà 

permis de réaliser divers montages) 
- Traductions (anglais, allemand, arabe, espagnol, ... ) 
- Études de marché, de distribution, de rentabilité 
- Enquêtes, sondages ... 

Nous vous proposons 

Des prix beaucoup moins élevés 
que dans des agences spéciali­
sées : association sans but lucratif, 
très peu de frais de structure. 

Des études très sérieuses, pou­
vant être réalisées en collaboration 
avec des chercheurs de tout pre­
mier plan. 

Des prises de contact avec des 
élèves de l'école. 

Nos atouts 

600 élèves ingénieurs haute­
ment sélectionnés. 

Des laboratoires de réputation 
internationale. 

Un centre de calcul très bien 
équipé et constamment accessi­
ble. 

Une bibliothèque scientifique 
et technique de tout premier 
ordre. 

Nos méthodes 

Vous nous contactez. 
Un responsable de CEX vous 

rend visite : Analyse en commun 
du problème, définition des objec­
tifs, établissement d'un calendrier, 
détermination d'un budget. 

Une convention est signée. 
Un chargé d'étude choisi. 
Une équipe constituée. 

Une équipe dynamique et compétente en contact 
permanent avec vous pour chaque étude. Responsables relations entreprises : 
Président : Olivier Naudin (X 79) 
Secrétaire : Éric Fischmeister (X 80) 
Trésorier : Pierre Martineau (X 80) 

Nagi Sioufi (X 79) 
Jean Vincent (X 79) 
Joseph Karam (X 79) 

Responsable relations élèves : Benoît Thieblin (X 80) Responsable exécution travaux : Bassim Jal (X 79) 

Conseil - Étude - Polytechnique 
École Polytechnique 

91128 Palaiseau - Tél. : 941.82.00 poste 2595 (répon­
deur téléphonique) 



---------------------------------------------~-c~,,~~ 

ASSISES NATIONALES 
DE LA RECHERCHE 

ET DE LA TECHNOLOGIE 
Journée portes ouvertes des laboratoires 
de recherche de l'école polytechnique, Pa­
laiseau: 
- Biologie, chimie, informatique, mathématiques, 
mécanique, physique -

Samedi 16 janvier 1982 

de 10 h à 18 h. 

CONFÉRENCE 
Le Président de !'Amicale des Anciens Personnels 

de l'École Polytechnique (AAPEP) nous informe que 

M. le Professeur Louis Leprince-Ringuet (19N) 
Membre de lAcadémie des Sciences 

fera une conférence concernant 

L'ÉNERGIE ET LES ÉNERGIES NOUVELLES 

le 26 janvier 1982, à 18 heures précises, dans l'am­
phithéâtre « Renard » de l'École Nationale Supé­
rieure des Techniques Avancées (ENSTA) 
32, boulevard Victor-Paris XV• 
Métro : Balard ou Porte de Versailles 

Les X intéressés y sont cordialement invités. 
Cette conférence s'inscrit dans le cadre du pro­

gramme des activités 1981-82 de l'A.A.P.E.P., pro­
gramme qui peut être demandé au Secrétariat de 
!'Amicale, École Polytechnique - 91128 Palaiseau 
Cédex. 

,., 

". ''. .. . ·. . :--_..:·~_:: ;, : 

. .,,.. 

Une société à vocation sociale au 
service des collectivités locales 

- Logements sociaux 
- Equipements collectifs et urbanisme 
- Gestion immobilière 

410.000 logements depuis 1954, 15.000 logements par an, en location ou en accession à la 
propriété, dans toute la France. 
Immeubles collectifs ou semi-collectifs, maisons individuelles H.L.M. et logements béné­
ficiant de l'aide de l'Etat; PAP, PLA, PC. 
Centres commericaux, écoles, églis~s. stades, centres socio-culturels, hôpitaux, foyers 
pour jeunes travailleurs, étudiants, migrants, résidences pyiur personnes âgées, villages 
de vacances, lo_gements pour handicapés. 

0 

Un patrimoine de 175.000 logements locatifs gérés, 6.000 logements offerts à la location 
chaque année. 
7000 à 8.000 logements commercialisés chaque année. 

SOCIETE CENTRALE IMMOBILIERE 
DE LA CAISSE DES DEPOTS 
4, place Raoul-Dautry - 75015 PARIS - Téléphone 538-52-53 

17 
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TELETEL. 

Dans notre numéro sur « LA BUREAUTIQUE » 

nous avions donné (p. 7) 
la définition de TELETEL : 

Nom commercial donné par les PTI au projet français de Vidéo­
tex interactif. Ce système permet d'obtenir à domicile (ou au bu­
reau) le terminal d'accès à un réseau de serveurs d'informations. 
Ce terminal est constitué d'un poste de télévision classique ou d'un 
écran spécifique couplé au téléphone au moyen d'un appareil de 
transmission (modem) auquel on adjoint un clavier de type machine 
à écrire, permettant de réaliser un terminal à bon marché ouvrant 

ainsi la voie à des possibilités considérables. La manipulation en 
est très simple, l'usager n'ayant qu'à se laisser guider par les ins­
tructions sur l'écran pour obtenir le renseignement souhaité (par 
exemple auprès d'Air France, de la SNCF, de diverses banques et 
compagnies d'assurances, la Redoute, les Trois Suisses, la FNAC, 
ou de certains ministères ou collectivités locales ... ). 

~~ J 
-~,-~~l.11." 

La communicatton est un des 
besoins fondamentallx de l'homme 

Notre Camarade Philippe Ledercq (68), 
Ingénieur des Télécommunications, 

chef de ce très important projet, 
a bien voulu nous parler ici 
de la première expérience 

qui va être réalisée dans la région de Vélizy. 

L'EXPÉRIENCE 
TELETEL 

DE VÉL/zy 
PAR PHILIPPE LECLERCQ (68) 

Direction Générale 
des Télécommunications 

Le 30 novembre 1978 le 
Gouvernement Français décidait de confier à la Direc­
tion Générale des Télécommunications la réalisation 
d'une expérimentation en vraie grandeur d'un système 
de vidéotex interactif à l'intention du grand public. 



Baptisée TELETEL 3V cette expérimentation vise 
plusieurs objectifs : 
• étudier les performances des matériels et la qualité de 
transmission ; 
• adapter les prestations proposées aux demandes qui 
seront exprimées par le grand public ; 
• évaluer les possibilités et les voies de développement 
deTELETEL; 
• permettre aux industriels d'acquérir le savoir-faire in­
dispensable ; 
• fixer le cadre juridique et déontologique dans lequel 
pourront être commercialisés des services TELETEL 
pour le grand public. 

Pour monter une telle opération la DGT a été ame­
née à mettre en place un dispositif complet dont les ca­
ractéristiques sont présentées plus loin, à coordonner la 
participation de multiples partenaires, fournisseurs de 
services, fournisseurs de moyens et utilisateurs et à or­
ganiser les actions d'animation et d'évaluation qui per­
mettront de tirer les leçons de l'expérience. 

I - LES CARACTÉRISTIQUES 
DEL 'EXPÉRIENCE TELETEL 3V 

L'opération TELETEL 3V est une expérience grand 
public et multiservice, limitée dans le temps et dans 
l'espace. 

Côté Utilisateurs 
L'expérience porte sur 2 500 ménages français volon­

taires choisis parmi les abonnés au téléphone d'un 
groupe de 5 communes situées en banlieue Sud-Ouest 
de Paris (Vélizy, Versailles, Buc, Jouy-en-Josas, Les 
Loges-en-Josas). 

Le groupe d'utilisateurs représente la gamme la plus 
étendue possible de personnes différentes par leurs âges, 
leur formation, leurs professions, le nombre d'enfants. 
Chaque catégorie socio-économique (en dehors des agri­
culteurs) est représentée par un nombre suffisant de 

Terminal TELETEL raccordé au téléviseur domestique. 

personnes afin que les mesures qui pourront être faites 
soient significatives. 

Plusieurs types d'installations terminales équipent 
ces 2 500 ménages. Ce peut être un boîtier adaptateur 
placé sous le téléviseur et branché sur la ligne télépho­
nique et le téléviseur. Le clavier du terminal est une té­
lécommande par infrarouge. Ce terminal peut aussi 
comporter en option la carte électronique supplémen­
taire nécessaire à la réception de programmes vidéotex 
diffusés (services ANTIOPE). Le terminal peut être un 
matériel complet et autonome indépendant de la télévi­
sion, du type des terminaux utilisés pour le service an­
nuaire électronique. Dans tous les cas il s'agit de maté­
riels conformes aux spécifications de vidéotex avec 
visualisation alphamosaïque. Dans tous les cas le clavier 
est alphanumérique, c'est-à-dire qu'il comporte une 
série de touches pour la composition de messages (let­
tres majuscules, chiffres, signes de ponctuation, espace, 
fonction de correction, fonction d'annulation) et une 
série de touches de commande pour faciliter le dialogue 
(envoi, suite, retour, répétition, sommaire, guide). Les 
terminaux utilisent un modem asynchrone - 1 200175 
bis pour accéder par le réseau commuté téléphonique 
aux services TELETEL. 

La tarification applicable aux utilisateurs pendant la 
durée de l'expérience consiste en un coût de communi­
cation fixé à une taxe de base téléphonique (actuelle­
ment 0,55 F) toutes les 5 minutes. A cela peut s'ajouter 
en fonction des décisions des fournisseurs de services et 
sous leur responsabilité un coût d'accès ou d'utilisation 
des services. · 

Aux installations à domicile viennent s'ajouter un 
nombre réduit d'installations dans des lieux publics et 
des installations chez les fournisseurs de services de l'ex­
périence. 

Côté Services 
L'expérience est ouverte à tous les organismes publics 

ou privés, locaux ou nationaux, désireux de tester un 
nouveau mode de communication avec leurs clients ou 
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Terminal TELETEL autonome. 

le grand public et disposés à prendre en charge la mise 
en œuvre d'un service à l'occasion de l'expérience TE­
LETEL 3V. 

Trois solutions techniques s'offrent aux fournisseurs 
de service. Ils peuvent travailler sur leurs équipements 
informatiques ou utiliser les moyens informatiques d'un 
centre serveur partagé et géré par une société de ser­
vice, ou utiliser la capacité de stockage et le logiciel de 
consultation d'information mis en place sur le centre 
TELETEL de la DGT. (Ce centre assure d'autres fonc­
tions essentielles décrites plus loin). 

Dans les deux premiers cas le programme informati­
que peut être fait sur mesure pour s'adapter au service 
que veut réaliser le fournisseur. Ceci ouvre la porte à 
une grande variété de services interactifs : prise de 
commande, réservation, enseignement, jeu, consultation 
multicritère, recherche documentaire. Le centre infor­
matique du fournisseur est raccordé au centre TELE­
TEL par l'intermédiaire de TRANSP AC. Une vingtaine 
de centres serveurs sont ainsi raccordés au centre TE­
LETEL. 

Dans le troisième cas qui n'a été mis en place que 
pour l'expérience, car ce n'est pas le rôle traditionnel 
des Télécommunications d'assurer du service informati­
que, le fournisseur d'information n'a pas à sa disposi­
tion qu'un logiciel de consultation d'information avec 
recherche soit pas à pas, soit directe par mnémonique 
dans une structure arborescente. 

le C.I. T.V. 
Le Centre Informatique TELETEL de Vélizy se situe 
au cœur du dispositif expérimental pour assurer la liai­
son entre les utilisateurs et les services. Ses fonctions 
sont donc: 
- l'accueil de l'utilisateur; 
- la commutation vers les services qui, dans le cas d'un 
service distant, doit faire l'appel du site, établir la 
communication TRANSP AC et réaliser l'interface de 
transmission nécessaire entre le réseau téléphonique et 
TRANSPAC; 
- la supervision des communications et la reprise de 
main quand l'utilisateur veut changer de service, ou en 
cas d'incident ; 
- l'aide à l'utilisateur en mettant à sa disposition un 

index, un programme de familiarisation et des indica­
tions pratiques ; 
- la gestion des éléments qui servent à l'établissement 
des factures et des statistiques ; 
- l'hébergement, la mise en consultation et la mise à 
jour des services d'information qui lui sont confiés. 

Ce centre est un ensemble de mini ordinateti.rs inter­
connectés construit de façon modulaire. Il peut accepter 
300 appels simultanés du côté des utilisateurs et établir 
plus de 100 sessions simultanées vers des services dis-· 
tants. 

Les deux éléments clés qui, au travers de l'expérience 
TELETEL 3V, caractérisent le Vidéotex français par 
rapport aux réalisations étrangères sont : 
- l'usage systématique d'un clavier de commande alpha­
numérique; 
- l'ouverture la plus large possible du réseau vers de 
multiples centres serveurs. 

Il - LES PARTENAIRES DE 
L'EXPÉRIENCE TELETEL 3V 

Par delà la mise en place par les Télécommunications 
des différentes composantes du dispositif de l'expérience 
qui fait déjà intervenir de nombreux industriels -
THOMSON et MATRA pour les terminaux, STERIA, 
MATRA et CII-HONEYWELL BULL pour le centre 
TELETEL, TELESYSTEMES et CAP SOGETI GE­
MINI Pour les outils de raccordement de serveurs dis­
tants - TELETEL repose sur la participation active 
de trois groupes de partenaires : les utilisateurs, les 
fournisseurs de services et les fourniseurs de moyens. 

Les utilisateurs : 
qui sont-ils ? qu'attendent-ils ? 

La zone d'expérimentation peut être découpée en 
trois sous-ensembles assez différents. Vélizy est une 
commune de dimension moyenne (25 000 habitants) 
dont l'habitat est en majorité de type collectif et récent. 
Sa population est plutôt jeune. Il y a une zone indus­
trielle importante où sont implantés de nombreuses en­
treprises à haute technicité. Versailles est une ville im­
portante au passé prestigieux (95 000 habitants). Sa 
population est très diversifiée. Les trois autres commu­
nes du Val de Bièvre sont beaucoup plus petites 
(12 000 habitants). Elles sont fortement résidentielles 



Centre informatique TELETEL de Vélizy. 

avec majorité d'habitat individuel et une population au 
niveau de revenu en général supérieur à la moyenne 
française. 

Une offre de participation à l'expérience a été adres­
sée à tous les abonnés au téléphone de ces communes. 
Celle-ci a permis de recueillir près de 8 000 candidatures 
à partir desquelles a été constitué le groupe des 2 500 
utilisateurs. 

En matière de services attendus sur TELETEL, la 
population des volontaires a classé en premier les ren­
seignements administratifs (80 % de demande), la réser­
vation (78 % ), la consultation de compte bancaire 
(75 %). 

Par ailleurs les études qualitatives réalisées au préala­
ble font ressortir que TELETEL peut être : 
- un moyen moderne d'accéder directement à un savoir 
réservé jusqu'à présent à un petit nombre de privilégiés 
- ou un moyen de mieux informer et communiquer pour 
mieux agir et à un moindre coût ; 
- ou un moyen de gagner du temps. 

Les fournisseurs de services 
Un effort particulier a été entrepris pour que l'éven­

tail des services offerts soit le plus large possible. Les 
administrations ont mis au point des services d'infor­
mation et de conseil dans les domaines de la consomma­
tion, de l'éducation, de la fiscalité, de la santé, du tou­
risme, des transports ... Elles représentent 40 organismes 
distincts fournisseurs de services et la partie informa­
tion se compose d'environ 15 000 pages-écran TELE­
TEL. Les collectivités et associations locales ont pré­
paré des programmes qui permettent aux habitants de 
mieux les connaître et de participer ainsi plus facile­
ment à leurs activités : Préfectures, Mairies, Chambres 
de Commerce, Chambres de Métiers offrent ainsi aux 
administrations locales, aux nombreuses associations lo­
cales (plus de 500) et aux commerçants et artisans la 
possibilité de participer à TELETEL. Enfin plus de 100 
entreprises publiques et privées utilisent ce nouveau 
moyen pour communiquer, informer et proposer des ser-

vices. Tous les secteurs sont présents : assurances, ban­
que, commerce, presse, tourisme, transports ... 

Parmi les services interactifs il faut signaler la prise 
de commande (3 entreprises de vente par catalogue as­
surent la prise de commande directe par accès à leur 
système informatique), la réservation (exemple du 
transport ferroviaire et de villages de vacances), l'ensei­
gnement assisté, le calcul (ex. : calcul de primes d'assu­
rances, de remboursements d'emprunts, de révision de 
contrat). 

A signaler qu'une expérimentation très particulière 
est en cours avec le service de messagerie réalisé par la 
DGT. Celui-ci permet à un utilisateur d'écrire des mes­
sages à l'intention d'un ou de plusieurs autres utilisa­
teurs et de consulter les messages qui lui sont destinés. 
Un tel service favorise aussi le dialogue « fournisseurs 
de service public ». 

Les principales difficultés rencontrées par les fournis­
seurs de services sont liées au problème de l'apprentis­
sage du média et de la combinaison de trois éléments 
fondamentaux : l'espace écran TELETEL et ses carac­
téristiques visuelles (jeux de caractères, ëouleurs, lumi­
nosité, taille ... ), le dialogue à rendre à la fois simple et 
efficace pour un public non averti, le support informati­
que qu'il faut exploiter dans des conditions nouvelles 
(horaires par exemple) et pour lequel les exigences éco­
nomiques sont fortes. Réaliser un bon service TELE­
TEL exige un certain professionnalisme et un dialogue 
nouveau entre les hommes de communication, les 
hommes de marketing et les informaticiens de l'entre­
prise. 

Les fournisseurs de moyens 

La Direction Générale des Télécommunications a en­
couragé la mobilisation des industriels et sociétés de 
conseil qui se sont faits professionnels du vidéotex of­
frant leurs compétences aux fournisseurs de services. 
Quatre activités principales ont ainsi vu le jour : 
- le conseil en communication TELETEL : ceci co!Tes­
pond à l'étude de l'adaptation de l'outil TELETEL à 21 
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TELETEL chez vous. 

un besoin de communication entre l'entreprise et son 
public. Étude des cibles, étude et création des messages, 
mise au point des dialogues sont les points essentiels de 
ce conseil; 
- l'édition TELETEL : ceci correspond à la mise en 
forme TELETEL des messages et à leur saisie informa­
tique. Un certain nombre de recherches graphiques et 
ergonomiques ont été faites pour améliorer les modes 
d'utilisation de l'espace-écran; 
- le service informatique TELETEL, la gestion de cen­
tres serveurs ; 
- la programmation TELETEL qui correspond à l'écri­
ture de nouveaux programmes ou à l'adaptation d'ap­
plications informatiques existantes pour les rendre ac­
cessibles à des terminaux TELETEL. 

Cette activité professionnelle qui a démarré avec le 
lancement de l'expérience TELETEL 3V est essentielle 
pour que puissent se développer rapidement des appli­
cations professionnelles et se préparer les prolonge­
ments de l'expérience grand public. 

Ill - L'ÉVOLUTION DE L'EXPÉRIENCE 
L'expérience dont les premières étapes techniques re­

montent au début de l'année 1981 a été inaugurée le 9 
juillet 1981. Un plan d'étude et d'évaluation, préparé 
avec les fournisseurs de services, doit permettre de tirer 
le maximum d'enseignements d'ici la fin 1982. Il 
comporte: 
- les mesures automatiques et les statistiques qui résul­
teront de l'observation du trafic par le centre TELE­
TEL; 
- des enquêtes sur le terrain ; 
- des études qualitatives 

D'ores et déjà les développements des fournisseurs de 
service et de dialogue avec le public ont permis de pro­
gresser dans la définition de TELETEL en tant que 
média de service. 

Par ailleurs, la Commission du Suivi des expériences 
destinées au public a été constituée à l'automne 1980 : 
composée en majorité de parlementaires, elle a pour ob-

jectif d'associer les représentants de la Nation au smvi 
des expériences télématiques afin qu'elles se déroulent 
dans un cadre de liberté d'accès et de pluralisme de l'in­
formation. Sa mission est également d'examiner les pro­
blèmes juridiques et déontologiques qui pourraient se 
poser à l'occasion de la mise en place de ce nouveau 
moyen de communication. 

Réunie pour la première fois en février 1981, la 
Commission présidée par Monsieur Pierre Huet, 
Conseiller d'État, a consacré ses premiers travaux à l'in­
formation très détaillée de ses membres qui, outre les 
parlementaires, étaient les représentants de la presse, 
des prestataires de service de TELETEL 3V, ainsi que 
des personnalités qualifiées dans les problèmes de 
communication; par ailleurs, les représentants des ad­
ministrations intéressées participaient à ses travaux. 

Dès septembre 1981, le Ministre des PTT a annoncé 
sa décision de confirmer la mission confiée à la Commis­
sion - en élargissant sa composition aux représentants 
des forces sociales de notre pays. 

La commission comprend désormais : 
1 Conseiller d'État président, 
14 représentants des Assemblées (7 sénateurs, 7 dépu-

tés), 
3 représentants de la Presse, 
2 représentants des prestataires de service, 
3 personnalités qualifiées, 
4 représentants des autres ministères (1 industrie, 

1 culture, 2 communication), 
4 représentants du ministère des PTT, 
5 représentants des syndicats et organisations profes­

sionnelles. 
Par ailleurs, à l'occasion de la clôture du VIDCOM, 

Monsieur Louis Mexandeau a redéfini ses objectifs : 
suivre le bon déroulement des expériences, en particu­
lier celle de Vélizy, 

en assurant le libre accès et le pluralisme, 
- en préservant lorsque c'est nécessaire l'anonymat, 
- en écartant tous risques de déstabilisation de la 

presse et des autres acteurs concernés. 



La productivité 
des équipes de vente 

PAR LOUIS DE PLINVAL ( 45) 

LE SYSTÈME CONTRACTUEL, UN MOYEN 
POUR L'INDUSTRIEL EN BIENS D'ÉQUIPE­
MENT OU EN SERVICES D'AMÉLIORER LA 
PRODUCTIVITÉ DE SES ÉQUIPES DE VENTE 
ET D'APRÈS VENTE. 

Depuis plusieurs années, nous constatons, industriels 
et consultants, une augmentation rapide des coûts des 
spécialistes de Vente et Après-Vente. Les coûts directs 
(salaires et charges, formations, transports et séjours) 
croissent plus vite que les marges relatives. L'incidence 
négative qui en découle pour les résultats de !'Entre­
prise est très préoccupante, ceci d'autant plus que !'En­
treprise est plus importante car le phénomène est en­
core plus aigu dans la Grande Industrie. 

Quelles sont les causes 
de cette baisse de rendement ? 

Les entreprises concernées utilisent des Ingénieurs­
Vendeurs de haut niveau qui reçoivent des salaires 
élevés ainsi que des avantages sociaux ou d'autres, 
acquis par des catégories de salariés moins privilégiées 
de !'Entreprise, mais qui sont étendues à tout le person­
nel. Ils sont souvent protégés par un statut confortable 
qui leur assure une relative stabilité dans !'Entreprise. 
Leur motivation est insuffisante et s'émousse fréquem­
ment avec les années. 

Il faut ajouter que du côté de l'entreprise, l'activité 
de ces Vendeurs de haut niveau est souvent plus diffici­
lement contrôlable que celle des Vendeurs de produits 
de grande consommation. 

Nous trouvons dans l'ensemble de ces facteurs l'expli­
cation à la fois, 
- de la baisse de la productivité des visites de Vente, la 
volonté de conclure se diluant dans le confort, 

- de la baisse du nombre des visites effectuées par se­
maine, 
- et donc de l'augmentation du coût de chaque visite. 

Face à cette situation déprimante, le Responsable de 
la Commercialisation est pratiquement désarmé dans le 
système traditionnel de Vendeurs ou d' « Après-Ven­
deurs » rémunérés en grande partie au fixe. 

Il existe des solutions qui revitalisent 
l'appareil vente & après-vente 

Chez les meilleurs des hommes de terrain de la V ente 
ou du S.A.V., il en existe qui souhaitent s'établir à leur 
compte en continuant à travailler avec !'Entreprise, 
mais en devenant eux-mêmes Entrepreneurs Responsa­
bles de leur destin. En partant de cette constatation, 
nous en arrivons à imaginer la transformation d'une 
force de Vente ou d' Après-Vente constituée par des 
technico-commerciaux « salariés '" par une Organisation 
reposant sur des Entrepreneurs Contractuels motivés 
au plus haut degré. 

Les systèmes de Marketing Contractuel souvent 
connus sous le label de Franchising sont un moyen effi­
cace de réaliser cette transformation à partir des 
hommes de !'Entreprise qui sont volontaires ou ceux 
d'entreprises similaires concurrentes qui sont tentés par 
l'aventure de la création de leur propre entreprise. 

Les expériences menées dans ce sens et que nous 
avons eu la possibilité d'observer ont été très positives, 
bien qu'elles aient été conçues souvent de façon empiri­
que, sans préparation et conduites avec des systèmes 
mal définis. Par exemple, pour ne citer qu'un cas, tel 
groupe de 2 vendeurs qui se détache d'une équipe de 
15 Ingénieurs de Vente et atteint deux années plus tard 
un chiffre d'affaires équivalant à celui de l'équipe restée 
en place, et de plus dans la même région. ·23 



24 

Les raisons de ce succès sont évidentes : l'homme, li­
béré des carcans, des interdits et objectifs imposés par 
une hiérarchie centralisée devient inventif. Il améliore 
ses méthodes, ses performances et il collabore et utilise 
les services du «siège» au lieu de s'en méfier et de les 
rejeter. Il arrache des commandes qu'il laissait aupara­
vant à la concurrence parce qu'il vit ses résultats, est 
son maître, tire la joie et le profit de ses efforts. Face à 
ce « gagneur '" !'Entreprise doit suivre et bientôt précé­
der. Les structures d'assistance et de soutien sont prises 
à leur jeu car si un « rouage » est défaillant, le contrac­
tuel en réfère à la Direction Générale. En effet, il ne 
connaît plus la hiérarchie et s'il n'obtient pas satisfac­
tion, il s'adresse directement au plus haut niveau. 

Les règles de marketing contractuel 
type franchising 

Tout d'abord, il est utile de préciser que le système 
contractuel type Franchising est fondé sur la réciprocité 
et l'équilibre économique, en opposition avec le système 
contractuel ancien de type Concession ou du statut de 
V.R.P. indépendant. 

Chaque système contractuel est différent ; il dépend à 
la fois de la nature de !'Entreprise, de sa position sur le 
marché, de son organisation et de celui de ses concur­
rents. 

Tout, dans le cas du système contractuel, doit obéir à 
cinq règles de base : 
- Attractivité réciproque de la Formule pour le Fran­
chiseur (!'Entreprise) et le Franchisé; chacun doit y 
trouver son compte ; 
- Équilibre Économico-Juridique de la Formule. Fran­
chiseur et Franchisé doivent en retirer des avantages 
comparables en valeur relative ; un contrat léonin ne 
dure pas. 
- Continuité à maintenir par le Franchiseur, 
. dans !'Attractivité de la Formule par l'Innovation, 
. dans !'Équilibre Économico-Juridique de la Formule 
par un rééquilibrage permanent. 
- Innovation Permanente par un échange d'idée conti­
nuel entre le Franchiseur et le Franchisé. 
- Loyauté, le Franchiseur devant admettre dans les 
conflits qui surgissent inévitablement avec le Franchisé 
qu'il n'a pas toujours raison, ce qui est la clé d'un dialo­
gue productif d'innovation. 

Ces règles, on le voit, sont complémentaires, intime­
ment liées les unes aux autres, simultanées et récipro­
ques. 

Comment apporter la solution 
sans désorganiser l'organisation en place 

L'erreur fondamentale en la matière serait la ten­
dance manichéenne du tout ou rien. 

Souvent, le Chef d'Entreprise, séduit par la solution 

contractuelle, recule devant la « révolution » à accom­
plir. Il sait ce qu'il a, il en connaît les inconvénients et il 
craint une formule inconnue, attrayante certes, mais 
tellement « décourageante ». 

Certains vont même jusqu'à penser pouvoir appliquer 
la dynamique contractuelle à l'intérieur d'une hiérar­
chie, et parfois réussissent certes à améliorer, mais pas à 
révolutionner, car pour changer les hommes, il faut 
aussi changer les structures dans lesquelles ils se meu­
vent. 

Il n'y a cependant pas de secret, la procédure est en 
général assez simple : 

1) Identification d'une zone de marché, mal couverte 
ou pas couverte par la structure salariée. 

2) Mise en place d'une structure contractuelle expéri­
mentale dans cette zone, et isolation complète de cette 
expérience, qui doit être en prise directe avec le Direc­
teur Commercial ou même un adjoint ad hoc du Direc­
teur Général. 
3) Mise au point de la Formule jusqu'à ce que ses résul­
tats: 
- prouvent que le contractuel ne fait pas mieux, 
ou bien, 
- prouvent que le contractuel réussit si bien qu'il boule­
verse tous les ratios. 
4) Modélisation de l'expérience. 
5) Recherche de toutes les zones mal couvertes. Déta­
chement de ces zones des structures hiérarchiques, puis 
mise en exploitation contractuelle de ces zones. 
6) Mise en compétition des zones contractuelles et des 
zones hiérarchiques. 
7) Étape par étape, transformation de tout le réseau en 
réseau contractuel, avec pragmatisme sur les formules : 
mise à la retraite, acceptation de démission suggérée, li­
cenciement, transformation de salariés en contractuels. 

Certes, la mise en place du système préconisé ici né­
cessite du temps et de l'énergie, mais cet «Investisse­
ment » pris dans son sens le plus large est totalement 
justifié puisqu'il conduit à la situation suivante : 
- Restauration des marges commerciales faisant suite à 
une dégradation continue au cours des années précéden­
tes, 
- Diminution du coût des études de marché théoriques 
remplacées en partie par un dialogue constructif avec 
des contractuels, 
- Meilleure pénétration du marché et développement 
du chiffre d'affaires avec ses effets positifs sur les 
marges de fabrication, 
- Stimulation des structures opérationnelles et fonc­
tionnelles aiguillonnées par un « aval » exigeant mais 
performant. 

Nous ne prétendons pas apporter la solution de tous 
les problèmes, mais seulement une voie pour augmenter 
radicalement l'efficacité de !'Organisation de Vente et 
Après-Vente. 
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L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE (AX) 
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colloque 
"TECHNIQUES DE POINTE: 

QUELLE PLACE POUR LA FRANCE?» 
17-18 mars 1982 - Paris 

Madame, Monsieur, 

Paris, le 24 Novembre 1981 

L'Association des Anciens Elèves de l'Ecole Polytechnique 
a le pla~sir d'attirer votre attention sur le colloque 
qu'elle organise les 17 et 18 mars 1982 à Paris, sur 
le thème : 

" TECHNIQUES DE POINTE : QUELLE PLACE POUR LA FRANCE ? " 

Il s'agit là d'un débat essentiel pour l'avenir de nôs 
industries dans tous les secteurs d'activité. 
Car les techniques de pointe ont des retombées dans un 
très grand nombre de branches professionnelles et se 
diffusent dans l'ensemble du tissu industriel. 

Nous souhaitons que le colloque de l'AX soit le rendez-vous 
des responsables qui vivent sur le terrain de l'action 
quotidienne les défis mondiaux posés à nos industries. 

C'est pourquoi nous vous proposons de vous joindre aux 
travaux de ce colloque qu'animeront des personnalités et 
des experts représentant tous les horizons de pensée. 

Vous trouverez ci-joint, avec le pré-programme, un bulletin 
d'inscription que je vous remercie de nous retourner sans 
tarder si vous souhaitez vous associer à notre réflexion 
qui doit déboucher sur des propositions concrètes. 

Je vous prie de croire, Madame, Monsieur, à l'assurance 
de mes sentiments distingués. 

Président du Comité d'Organisation 
du Colloque de l'AX 

SECRÉTARIAT GÉNÉRAL DU COLLOQUE DE L'AX: LONDEZ CONSEIL 
14 BOULEVARD POISSONNIÈRE - 75009 PARIS 824.44.52 / 523.44.04 



Le colloque "Techniques de Pointe: quelle place pour la France?" est destiné 
à ouvrir très largement le dialogue entre les anciens élèves de l'X - qui vivent 
sur le terrain les défis mondiaux posés à la technique et à l'industrie fran­
çaises - et leurs interlocuteurs et partenaires des secteurs publics et privés. 

Il sera également un lieu de rencontre et d'échange entre spécialistes de 
techniques différentes. 

LE DOSSIER DES TECHNIQUES DE POINTE 
Actuellement en préparation, le Dossier des Techniques de Pointe sera publié 
préalablement à l'ouverture du colloque et envoyé à tous les participants. 

Ce Dossiers' efforcera de faire le point des forces et des faiblesses des techni­
ques et de l'industrie françaises et de leurs perspectives d'avenir dans les 
technologies suivantes: 

- aéronautique et espace 
- biotechnologie 
- chimie fine 
- informatique 
- électronique et optronique 
- nucléaire 
- robotique 
- télécommunications 
- exploitations des ressources marines et sous-marines ... 

Le Dossier des Techniques de Pointe comportera également des rapports 
consacrés à trois pays clefs pour permettre des comparaisons avec la France 
(U.S.A., Allemagne, Japon) et des études sectorielles concernant les applica­
tions et retombées des techniques de pointe sur certains secteurs, par exem­
ple le secteur des transports terrestres. 

PAGES RÉDACTIONNELLES 
Par ailleurs, un certain nombre de pages rédactionnelles seront consacrées 
aux organismes contribuant au développement des techniques et industries 
de pointe, en 5 grands chapitres: 

1. Entreprises industrielles et organismes de recherches' privés et publics. 

2. Sociétés de service et de conseil (ingénierie, informatique ... ). 

3. Organismes financiers contribuant au financement des industries de 
pointe (innovation, exportation ... ). 

4. Organismes de formation des chercheurs et ingénieurs. 

5. Administrations concernées. 

Les organismes qui souhaiteraient figurer dans ce Dossier, en souscrivant 
des pages rédactionnelles, peuvent s'adresser pour de plus amples rensei­
gnements au Secrétariat Général du colloque de I' AX. 

SECRÉTARIAT GÉNÉRAL DU COLLOQUE DE L' AX: LONDEZ CONSEIL 
14, BOULEVARD POISSONNIÈRE - 75009 PARIS - 824.44.52 - 523.44.04 
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17-18mars1982 

COMITE D'ORGANISATION 

Président 

Jacques BOUTTES (X 52) 
Vice-Président de l'AX 
Professeur à !'École Polytechnique 
Directeur pour les applications 
aéronautiques et spatiales à l'ONERA 

Vice-Président 

Daniel BREFORT (X 66) 
Membre du Conseil d'Administration de l'AX, 
Attaché à la Direction Générale, 
Société BERTIN et Cie 

Membres 

Jacques BALAZARD (X54) 
Directeur Technique Central de la SNIAS 

Michel BERRY (X 63) 
Secrétaire Général Adjoint de l'AX 

Jean-Pierre BOUYSSONNIE (X39) 
Président de l'AX 

Paul BRY (X42) 
Directeur des Prévisions Technico-économiques, 
THOMSON CSF 

Jean-Pierre CALLOT (X31) 
Délégué Général de l'AX 

François CHABANNES (X 59) 
Directeur Général Adjoint 
de la Compagnie Industrielle des Lasers 
(C.l.L.A.S., groupe C.G.E.) 

Bernard DAUGERAS (X63) 
Chef du service de la recherche publique 
et collective à la Délégation à l'innovation 
et à la Technologie 
Ministère de la Recherche et de la Technologie 

Gilbert DELCROS 
Conseil en communication 

Jean DUFOUR (X64) 
Ingénieur des Ponts et Chaussées 

Jean GRUAU (X52) 
Inspecteur Général, CNES 

Hervé HAMON (X 61) 
Directeur Général, SOFINNOVA 

Jules HOROWITZ (X41) 
Directeur de l'Institut de Recherche 
Fondamentale du C.E.A. 

Pierre JACQUARD (X 54) 
Délégué à l'innovation et à la Valorisation 
Industrielle du C.E.A. 
Président du Comité d'Études Pétrolières Marines 

Francine LONDEZ 
Directeur Londez Conseil 
Conseil en communication 
Secrétariat Général du Colloque 

François MAHIEU X (X 67) 
Conseiller du Président 
Agence de l'informatique 

Philippe-Louis NAIGEON (X69) 
Trésorier adjoint de l'AX 
Secrétariat Général du Comité Interministériel 
pour les questions de coopération économique 
européenne (S.G.C.I.) 

Jean-Claude PELISSOLO (X 58) 
Membre du Directoire - C.D.F. CHIMIE 

Jean VOGE (X40) 
Président !DATE 
Conseiller Spécial à la Direction Générale 
des Télécommunications 

Jean-Claude WANNER (X 50) 
Directeur adjoint à la Direction des Recherches 
Études et Techniques, Ministère de la Défense 



mercredi 17 mars 1982 

DANS L'ENVIRONNEMENT MONDIAL, 
QUELLES AMBITIONS POUR L'INDUSTRIE FRANCAISE? 

9 h -12 h 

12h15-14h 

14 h -17 h 15 

Président 

Rapporteur 

Président 

Rapporteur 

Président 

Rapporteur 

Président 

Rapporteur 

' 

séance plénière la dimension mondiale des techniques de 
pointe: 

déjeuner 

tables rondes 

table ronde 1 

Roger CHEVALIER 

Philippe-Louis NAIGEON 

table ronde 2 

Paul BRY 

table ronde 3 

Hubert CURIEN 

Jacques BERNARD 

table ronde 4 
Francis BOUR 

Jurza BEERGABEL (Mme) 

L'enjeu des technologies avancées dans la compétition internationale: 
indépendance nationale et compétitivité; des marchés à la dimension des 
investissements; les puissances dominantes; techniques de pointe et 
relations internationales. 
La place de la France par rapport aux pays industriels: 
part des marchés; essai de diagnostic des forces et faiblesses 
scientifiques, techniques, industrielles, commerciales, culturelles; 
perspectives et facteurs d'évolution. 

les grands objectifs d'une stratégie mondiale 
pour les techniques et les industries de pointe 
francaises : 

' 

le rôle des techniques de pointe dans la 
conquête des marchés extérieurs 
Directeur Général Délégué. 
Société Nationale Industrielle Aérospatiale (SNIAS). 

Secrétariat Général du Comité Interministériel pour les Questions de Coopération 
Economique Européenne. 

la concurrence internationale sur nos marchés 
intérieurs 

Directeur des Prévisio·ns Technico-économiques THOMSON C.S.F. 

coopération internationale et stratégie de 
développement des techniques de pointe 
Président du C.N.E.S. 
Président du Conseil de !'Agence Spatiale Européenne. 
Président de la Fondation Européenne de la Science. 

Directeur Associé Consultronique. 

relations avec les pays en voie de développement 
Directeur Général S.A.T.E.C. (Société d'Aide Technique et de Coopération). 

Docteur en Droit. Chargée de Recherche à l'Université de Paris 1. 

17 h 30 -19 h 30 séance plénière choisir des créneaux technologiques 
ou se battre tous azimuts 

Seules 4uelques-unes des personnalités qui animeront les travaux du colloque figurent sur ce programme; 
il sera complété ultérieurement. 



jeudi 18 mars 1982 

L'ENVIRONNEMENT INTÉRIEUR: QUELLE PLACE ET 
QUELS MOYENS POUR LES TECHNIQUES DE POINTE? 

ah 30 -10 h 45 séance plénière l'impact des techniques et des industries de 
pointe sur la vie nationale: 

11 h - 16 h 30 tables rondes 
12 h 30 - 14 h 15 déjeuner 

table ronde 5 
Président Eric BARSALOU 

Rapporteur Jean DUFOUR 

table ronde 6 
Président Jacques DONDOUX 

Rapporteur François CHABANNES 

table ronde 7 
Président Guy DENIELOU 

Rapporteur Jean-Claude PELISSOLO 

table ronde 8 
Président Christian MARBACH 

Rapporteur Hervé HAMON 

table ronde 9 
Président 

Rapporteur Michel BERRY 

17 h -19 h 30 séance plénière 

Les retombées des technologies avancées sur les conditions de vie, de 
travail, d'emploi; place et retombées dans l'ensemble de l'industrie; faut-il 
privilégier les industries de pointe par rapport aux industries classiques? 

quels moyens et quels hommes pour la 
technique et l'industrie? 

la diffusion des acquis technologiques 
Président Bertin et Cie 

Ingénieur des Ponts et Chaussées. 

de la technologie au succès industriel 
Directeur Général des Télécommunications. 
Ministère des PTT 

Directeur Généra l Adjoint de la Compagnie Industrielle des Lasers (C.l.L.A.S. 
Groupe C.G.E.). 

la formation des hommes 
Président de l'Université de Technologie de Compiègne 

Membre du Directoire C.D.F. Chimie. 

les moyens financiers 
Directeur Général ANVAR 

Directeur Général SOFINNOVA. 

technologie, société et culture 

Secrétaire Générai-Adjoint de l'AX. 

techniques de pointe: quelle place pour les 
techniques et l'industrie françaises dans la 
compétition mondiale? 

autres personnalités participant aux débats (liste partielle) 

Jean-COUTURE: Conseiller du Président, Société Générale 
Président de l'Institut Français de !'Energie 

Alexis DEJOU: Président du Conseil d'Administration de l'Ecole 
Polytechnique 
Délégué Général, E.D.F. 

Paul GERMAIN: Secrétaire Perpétuel de l'Académie des Sciences 

André GIRAUD: Ancien Ministre 

Francois GROS: Membre de l'Institut 
· Professeur au Collège de France 

Philippe LAZAR: Président du Conseil Scientifique 
de l'l.N.S.E.R.M. 

Jean-Claude LENY: Administrateur - Directeur Général, 
Framatome 

Jean ROYER: Président-Directeur Général, A.D.R.E.T. 
Electronique 

Maurice PETITEAU: Directeur Général, S.O.R.M.E.L. 

J.-F. SAGLIO: Directeur de !'Innovation, ELF 
Président INOVELF 

Jean CARPENTIER: Directeur de la D.R.E.T., 
Ministère de la Défense 

/ / 



• 

INSCRIPTION AU COLLOQUE 

• Voir ci-joint bulletin d'inscription. 

• Participation au frais: 700 F T.T.C. par inscription, donnant droit à la parti­
cipation à l'ensemble des travaux, à l'ensemble des dossiers préliminaires, 
aux deux déjeuners. 

Pour être valable, le bulletin d'inscription doit obligatoirement être 
accompagné du règlement des frais d'inscription. 

LIEUX 

• Le colloque se déroulera dans les salles de la Maison de la Chimie. 
28 bis, rue Saint-Dominique - 75007 Paris. 

• Les déjeuners se tiendront à la Maison des Polytechniciens. 
12, rue de Poitiers - 75007 Paris. 

INFORMATIONS PRATIQUES 

Les personnes inscrites au colloque recevront des informations complé­
mentaires ultérieurement. 

SECRÉTARIAT GÉNÉRAL DU COLLOQUE DE L' AX: LONDEZ CONSEIL 
14, BOULEVARD POISSONNIÈRE - 75009 PARIS - 824.44.52 - 523.44.04 



COLLOQUE 
TECHNIQUES DE POINTE: 

QUELLE PLACE POUR LA FRANCE? 
17-18mars1982 

BULLETIN D'INSCRIPTION 
A RETOURNER AU 

AVEC RÈGLEMENT JOINT 

SECRÉTARIAT GÉNÉRAL 
DU COLLOQUE DE L'AX 

LONDEZ CONSEIL 
14, boulevard Poissonnière 

75009 PARIS 

Organisme: _________________________ _ 

Adresse: __________________________ _ 

Tél.: ___________________________ _ 

e INSCRIT AU COLLOQUE: 

M.<n ____________ _ Fonction __________ _ 

Adresse ____________________ Tél. ____ _ 

M.<1J ____________ _ Fonction __________ _ 

Adresse ___________________ _ 

M.C1l ____________ _ Fonction __________ _ 

Adresse ______________________ Tél. ____ _ 

M.'1l ____________ _ Fonction ___________ _ 

Adresse _____________________ _ 

e JOINT UN RÈGLEMENT DE: 

700 F TTC par inscription 

soit x 700 F= ____ F 

Désire recevoir une facture: OUI D NON D 

Règlement à l'ordre de: 
Société Amicale des Anciens Élèves de l'École Polytechnique (AX) 
Compte bancaire: CIC 931 compte 06210 5836-68 clé 43. 
Compte postal : CCP 2139 F Paris. 

e SOUHAITE RECEVOIR LES CONDITIONS D'INSERTION DANS LE DOSSIER 
DES TECHNIQUES DE POINTE OUI D NON D 

)( (1) Prénom et nom. 

Tél. ______ _ 



Un X 
Ingénieur des Ponts et Chaussées 

et Beau-frère de Balzac 

Une histoire de particules ! 
C'est le 18 mai 1820, à la Mairie du 7• arrondissement 

de Paris et à l'Église Saint Merry que 
Laure Balzac unit sa vie à certe du fils de «Madame 
Catherine Allain Surville, (1) Épouse de feu Midy de la 
Greneraye, actuellement sa veuve. » 

Le jeune époux se prénommait Eugène, Auguste, 
Georges, Louis. 

Né le 5 juin 1790 à Rouen, il avait été déclaré fils de 
feu Auguste Louis Eugène Midy de la Greneraye et de 
Catherine Allain, dite Surville, demeurant sur la Pa­
roisse Saint-Pierre !'Honoré. 

Ainsi donc, la jeune mariée, tout juste 20 ans, aurait­
elle dû devenir Madame Midy de la Greneraye ! 

Or, c'est sous le nom de Laure Surville qu'elle pu­
bliera chez Calmann-Lévy, en 1856, les Œuvres complè­
tes de son frère. 

Et c'est aussi sous ce nom de« Laure Surville» que la 
Ville de Paris l'immortalisera en baptisant une rue du 
15• arrondissement. 

Le rôle joué par Laure dans la vie de Balzac, surtout 
au cours des premières années, consacrées autant sinon 
plus à l'imprimerie et à l'édition qu'à la création litté­
raire, devait, tout naturellement, inciter de nombreux 
chercheurs à mieux connaître sa personnalité et, ce fai­
sant, à projeter une certaine lumière sur le personnage 
du mari. 

Qui était-il au juste ce mari ? 
L'acte de naissance précise bien la filiation. La fa­

mille Midy est rouennaise et compté déjà un « consul » 
en 1719. Le père d'Eugène, décédé le 9 octobre 1789, 
donc près de huit mois avant la naissance de son fils, 
était «ancien conseiller», «échevin de la ville de 
Rouen»,« syndic de la Chambre de Commerce de Nor­
mandie '" « capitaine des troupes bourgeoises de 
Rouen». 

Mais s'il avait sollicité et obtenu les titres énumérés 
ci-dessus, il avait négligé de rechercher celui d'époux de 33 
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la mère de son fils, de telle sorte qu'après la promulga­
tion de la loi du 12 Brumaire, an II, qui rendait les fils 
naturels habiles à succéder au père, une action en jus­
tice était entreprise par le tuteur de l'enfant, afin qu'il 
plaise au Tribunal (de Rouen) «d'autoriser ledit mineur 
(qui avait 3 ans environ) à porter le nom de Midy et à 
faire émarger le registre des naissances en conséquence 
du jugement ». 

Cette requête, probablement introduite au début de 
1794, s'appuyait sur une argumentation solide, car le 
frère du défunt, Louis-Emmanuel Midy, qui portait en 
1768 le titre de « prieur » et se faisait nommer « Midy 
d'André» (sans doute pour qu'on le distinguât de son 
frère Auguste " Midy de la Greneraye ») cet oncle, donc, 
du jeune enfant, avait, le 22 février 1791, formulé par 
« acte de justice » une déclaration confirmant les termes 
de la déclaration de grossesse de la « citoyenne Allain » 
du 9 mai 1790, au« cy-devant baillage de Rouen». 

La même citoyenne, mais cette fois sous le nom 
« d'Allain Surville>>, avait déjà fait une déclaration de 
grossesse, le 6 mars 1790, précisant qu'elle était devenue 
enceinte des œuvres du «citoyen Midy (de la Grene­
raye) ». 

Le témoignage spontané de l'oncle se trouvait, en 
outre, conforté par une donation entre vifs, en faveur de 
l'enfant et de sa mère, d'une rente viagère de 
5 000 livres. 

Devant le Tribunal, Louis-Emmanuel ne conteste ni 
sa déclaration de février 1791, ni sa donation, mais il 
prétend que celle-ci a été faite dans un esprit« humani­
taire » et ne saurait constituer un argument valable 
pour autoriser l'enfant à porter le nom de« Midy ». 

Le jugement, après mise en délibéré de trois ou qua­
tre semaines, est rendu le 14 Ventôse, an II, c'est-à-dire 
cinq mois environ après la publication de la loi du 12 
Brumaire, mais aussi quatre mois avant le 9 Thermidor. 

Il accorde à l'enfant le nom de « Midy >>, le déclare 
habile à succéder à son père et ordonne l'émargement 
du registre des naissances. 

Or, à cette date - mars 1794 - c'est la Terreur et 
les personnes intéressées à l'exécution du jugement ont 
d'autres sujets de préoccupation que d'aller courir les 
bureaux administratifs. 

La mère d'Eugène, le tuteur et l'enfant quittent 
Rouen et s'installent à Paris où l'on peut mieux se ca­
cher. Quant à Louis-Emmanuel, il est en prison. 

Par la suite, il a dû s'estimer heureux d'avoir été 
épargné par la tourmente. Il a probablement eu à régler 
des problèmes urgents et importants et même plus tard, 
une fois l'horizon politique éclairci, il a dû considérer 
qu'une procédure nouvelle en appel ne s'imposait pas ! 

Et les années s'écoulent! A 18 ans, en octobre 1808, 
le jeune homme entre à l'X, vingtième sur la liste d'ad­
mission. 

A la fin de la première année d'études, classé troi­
sième, il est nommé sergent, ou mieux « Crotale » pour 
employer l'argot de l'École. 

En raison, sans doute, d'une faute disciplinaire consi­
dérée comme grave, il est destitué le 8 janvier 1810, ce 
qui ne l'empêche pas d'être cinquième au classement de 
sortie et il choisit les Ponts. 

Le jury de sortie entérine ce choix (premier service 
demandé), par décision du 8 septembre 1810. 

Entré à l'École des Ponts et Chaussées en novembre 
1810, il en sort, après deux années de cours et de stages, 
le 9 février 1813, avec rang d'« Ingénieur aspirant». 

Il a fait la preuve d'une intelligence vive au service 
d'une vocation certaine d'ingénieur, puisqu'il remporte 
un premier prix pour un projet de bâtiment pouvant 
abriter une flotte de 40 vaisseaux. 

Il remporte aussi un autre premier prix, très révéla­
teur, comme on le verra plus loin, pour un projet de 
canal. 

Toute sa vie il aura la nostalgie des canaux ! 
S'il n'obtient pas, en 1812, une désignation en qualité 

de stagiaire au Canal de Bourgogne, il a cependant la 
joie, au 1•r mars 1813, d'être affecté au Canal de l'Ourcq 
où il restera jusqu'à son mariage, sauf un court séjour, 
du 1 ., février au 15 mars 1814 au Génie du peu qui sub­
siste encore de la Grande-Armée. 

Son avancement est assez brillant puisqu'il est 
nommé Ingénieur Ordinaire de 2• classe, le 1er septem­
bre 1817, à 27 ans. 

Il habitera d'abord la rue d'Amboise, puis la rue Mes­
lay où il aura pu rencontrer la future George Sand, née 
en 1804 dans un immeuble de cette même rue Meslay ! 

Le 1er mai 1818, il est nommé à Rennes, mais, lit-on 
dans le tableau récapitulatif, en tête de son dossier ad­
ministratif, « il ne se rend pas dans le département 
d'Ille-et-Vilaine», 

Il est en négociation, tant avec la Compagnie des Ca­
naux de Paris qu'avec son Corps, pour un détachement 
qui lui permettrait de ne pas quitter les chantiers du 
Canal de l'Ourcq où il seconderait !'Ingénieur en chef. 

Chaudement recommandé par le Baron Chabrol, Pré­
fet de la Seine, il reçoit les autorisations convenables le 
7 juillet 1818. 

Cette résistance aux vœux de la Direction Générale 
du Corps des Ponts, qui a dû s'incliner en raison d'une 
intervention extérieure, aura des suites graves pour sa 
carrière. 

Il avait déjà un dossier professionnel complexe car, 
sans parler des demandes chroniques formulées avant 
1813, chaque fois qu'un canal était à l'horizon, il y avait 
eu, en 1815, une ténébreuse affaire de congé de six mois 
pour se rendre aux États-Unis. 

On sait qu'il a sollicité un passeport, mais il y a lieu 
de penser qu'il n'est pas parti puisque le récapitulatif de 
son dossier ne mentionne aucun changement dans sa 
position administrative, de 1813 à 1817. 

De plus, !'Administration a été obligée, toujours en 
1815, de faire procéder à une enquête de mœurs : « il 
ose vivre et tenir ménage avec une fille publique». 

Quoi qu'il en soit, c'est probablement très peu de 
temps après l'arrivée à Paris, en 1819, d'Honoré Balzac 
- qui vient d'avoir 20 ans, a terminé son droit et s'ins­
talle rue Lesdiguière - qu'Eugène Midy-Allain-Surville 
de la Greneraye fait sa connaissance. 

Chez les parents Balzac, à Villeparisis, près de 
Meaux, il y a deux filles à marier, l'une Laure, née en 
1800, l'autre, Laurence, née en 1803, qui deviendra Ma­
dame de Monzaigle et mourra en 1825, à 22 ans, en lais­
sant deux jeunes enfants. 

On ignore comment et pourquoi Honoré a pensé que 
Surville pourrait faire un bon mari pour la jeune Lau­
rence et a demandé à Laure, en octobre 1819, d'agir dis­
crètement dans le sens convenable. 

La démarche n'eut pas le succès escompté, car Mon­
sieur Père exigea le respect de la règle d'ancienneté et 
ce fut Laure qui épousa Eugène le 18 mai 1820. 

Dans les premiers jours de mai, Eugène se rend à 
Rouen pour rassembler les pièces d'état civil qui lui 
sont nécessaires et il s'aperçoit que l'émargement dure­
gistre des naissances, ordonné par le jugement de 1794, 
n'a pas été fait. 

Sur présentation de l'original de cet acte, le Greffier 
en chef du Tribunal de Rouen effectue, le 3 mai, les 
transcriptions nécessaires. 

Rentré à Paris, Eugène, ingénieur ordinaire des Ponts 
et Chaussées, employé au Canal de l'Ourcq, domicilié 73 
Faubourg Saint-Denis, sollicite du directeur l'autorisa­
tion d'épouser Mademoiselle Laure Balzac. 

Le contrat signé le 17 mai au soir, par devant les no­
taires des deux familles, comporte de nombreux articles 
dont on retiendra plus particulièrement ceux dans les­
quels le marié est désigné par le nom « Surville » et 



celui qui précise, parmi les avoirs du mari, 1 000 livres 
de rente et non pas 5 000. 

On peut penser, à partir du contenu d'une correspon­
dance échangée en 1824, entre la mère et le fils, que : 
- la famille Midy tirée de sa léthargie par l'émargement 
du 3 mai 1820, a fait connaître, avant le 17 mai, son in­
tention de réagir, 
- en l'état de cette menace et des conséquences éven­
tuelles sur la validité du mariage, en cas de modifica­
tion du jugement de 1794, la famille Surville a préféré 
s'en tenir à une rédaction prudente du contrat de ma­
riage, inattaquable quelles que pourraient être les suites 
d'un nouveau combat judiciaire. 

Une transaction intervenait en effet le 13 mai 1824, 
entre l'oncle d'Eugène (le vieux Louis-Emmanuel Midy 
d'André), Eugène, sa mère et sa demi-sœur, née d'une 
nouvelle union (toujours illégitime), transaction dont on 
ignore le contenu, mais dont on sait seulement qu'elle 
obligea Madame « veuve de feu Auguste Midy de la 
Greneraye » à chercher à faire un placement « avanta­
geux » de 20 000 livres dont elle disposait subitement ! 

L'importance de la somme est telle qu'on ne peut pas 
imaginer qu'elle ait été remise à la mère d'Eugène sans 
contrepartie. 

Elle représente, en effet, plus de six fois le traitement 
annuel de base de !'Ingénieur ordinaire de 2e classe, qui 
est la position d'Eugène. 

D'autre part, on constate que le « Marielle >>, ancêtre 
de l'annuaire de l'X, nous apprend qu'en 1856 Eugène 
« Allain de Surville » était Ingénieur ordinaire des 
Ponts et Chaussées en retraite. 

Une hypothèse est alors plausible, concernant la solu­
tion de l'énigme relative au nom de votre ancien cama­
rade dont voici l'analyse. 
a) les parties qui s'opposent en 1820 n'ont aucun inté­
rêt à rendre publics leurs démêlés et préfèrent un arran­
gement amiable, 
b) le jugement de 1794 n'interdit pas à Eugène de 
conserver son ancien nom et l'autorise à porter aussi le 
nom de son père naturel, 
c) ne serait-ce que pour éviter un patronyme trop long, 
Eugène convient, avec son oncle, de ne retenir que la 
particule du nom de son père et de se faire appeler do­
rénavant « Allain de Surville >>, 

d) les rouennais seront satisfaits puisque le bâtard ne 
sera plus ni Midy ni Greneraye, 
e) le standing d'Eugène sera amélioré par une particule 
légalement acquise ... ou presque. 

De plus, pour que tout le monde soit content, on 
consolera la veuve de feu Auguste avec 20 000 livres 
sonnantes. 

Une difficulté subsiste : pourquoi Laure Allain de 
Surville supprime-t-elle la particule lorsqu'en 1856 elle 
édite les œuvres de son frère qui lui, par contre et abu­
sivement, s'était vers 1830 «honoré» d'une particule? 

Et puisque nous sommes dans les particul~, signa­
lons le cas d'Alexandre, le fils de Madame de Berny, qui 
fut la « Dilecta » de Balzac à partir de 1821, sa maî­
tresse l'année suivante ; pourquoi Alexandre supprima­
t-il la particule de son nom en 1832 ? 

Il était devenu en 1828, à l'âge de 19 ans, par la grâce 
de sa mère, le patron de la fonderie de caractères d'im­
primerie que Balzac avait achetée en 1826 (en participa­
tion avec un technicien), après avoir reçu, le 1er juin 
1826, son brevet d'imprimeur. 

Malgré son jeune âge, il sut rendre prospère et déve­
lopper son affaire qui, en 1923, fusionna avec une autre 
fonderie et devint « Deberny et Peignot » jusqu'au 31 
décembre 1972, date à laquelle elle cessa son exploita­
tion. 

Un mot encore avant de clore cette digression qui 
nous a éloignés un peu d'E,ugène, mais nous a rappro­
chés de son illustre beau-frère : la rue des Frères Pei­
gnat est située à Paris, dans le 15e, à quelques mètres de 
la rue Laure Surville ! 

ÉPILOGUE 

Eugène Allain de Surville est nommé Ingénieur Ordi­
naire de ire classe le 30 août 1828. 

Il est très aigri parce que cette nomination a été tar­
dive et le place, dans le tableau d'avancement, après 
cinq ou six camarades plus jeunes que lui. 

Sa participation, par épouse interposée, aux activités 
industrielles de son beau-frère Balzac, ne lui occasionne 
que des pertes d'argent. 

Toujours attiré par les canaux, il obtient, le 16 mai 
1829, sa mise en disponibilité pour s'occuper du canal 
latéral à la Loire entre Orléans et Nantes. 

Il est admis à faire valoir ses droits à la retraite le 1er 
juillet 1841 et il meurt le 12 août 1866. 

Le récapitulatif précise que sa veuve a été pension­
née! 

Malgré la médiocrité de la vie qu'il a pu offrir à sa 
femme, celle-ci paraît avoir toujours été une épouse dé­
vouée et sans reproches et lui a donné deux enfants. 

Sa dot de 30 000 F qui lui est versée en 1828, aide le 
ménage à tenir son rang. 

Laure Surville mourra en 1871. 
Ceux des lecteurs de la Jaune et la Rouge qui 

connaissent bien Balzac auront, peut-être, été intéressés 
à la lecture des lignes ci-dessus, car il est certain qu'Eu­
gène et Laure sont présents dans la Comédie Humaine. 

Madame Anne-Marie Meininger, en 1963, à l'occasion 
de l'année balzacienne, a rangé Surville parmi les « mo­
dèles reparaissant» de l'œuvre de Balzac. 

Elle veut dire que, pour Balzac, son beau-frère a été 
une des sources privilégiées d'inspiration auxquelles il a 
souvent puisé pour tracer les caractères et les portraits 
de ses personnages. (2) 

« Modèle reparaissant » ou " clé » de tel ou tel acteur· 
de la Comédie Humaine à vous de juger si cela vous 
amuse. 

De toute façon, au moment où tout le monde parle de 
!'Ingénieur et de la Société, l'évocation de Surville nous 
laisse à penser que Balzac aurait pu participer aux tra­
vaux de la « Table ronde AX » et à la rédaction de 
<p+X! 

Louis d'ORSO 
(X 33 et Imprimeur honoraire) 

NOT A : La vraie carrière de Balzac a commencé en Mars 
1829 avec« Les Chouans», premier roman qu'il ait signé de 
son vrai nom, sans particule. Il avait abandonné l'imprimerie 
en cédant son brevet, le 28 septembre 1828, à son associé. 

(1) Mademoiselle Allain était comédienne et Surville était son 
nom de théâtre. 
(2) Anne-Marie Meininger - Eugène Surville, " modèle repa­
raissant » de la Comédie humaine - in l'année balzacienne, 
1963. 
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JEAN PIZON ( 13) 
( 1894~ 1981 ) 

PAR MAURICE ROY ( 17) 
Membre de I' 1 nstitut 

Ancien Président de l'Académie des Sciences 
Président d'honneur de la S.F.M. 

C'est remplir un 
devoir d'élémentaire justice, mais aussi eprouver une 
profonde tristesse, que de rendre ici un hommage plei­
nement justifié à la mémoire de Jean Pizon, Président 
d'honneur de la Société Française des Mécaniciens, dé­
cédé le 20 octobre dernier. 

Né à Nantes le 27 mars 1894, Jean Pizon quitta le 
Corps des Ponts et Chaussées en 1928, après quelques 
années de service, pour entrer à la Compagnie Électro­
Mécanique (CEM), déjà alors de bon renom, où il allait 
faire pendant 35 ans toute sa carrière d'ingénieur-réali­
sateur et, progressivement, de dirigeant d'une grande 
industrie associant étroitement, selon sa propre dénomi­
nation, Mécanique et Électricité. 

Devenu Directeur technique, puis Secrétaire général 
en 1939, il devint Directeur général de la CEM en 1940, 
puis Président directeur général de 1951 à 1959. Belle 
carrière industrielle où il donna, à travers des périodes 
mouvementées, et même tragiques, et des bouleverse­
ments profonds, toute la mesure d'une compétence de 
plus en plus large et de ses qualités d'organisateur et de 
dirigeant responsable d'une grande industrie profondé­
ment technique. Il réussit trois mutations importantes 
dans la vie de la CEM. En prenant sa retraite en 1959, 
il pouvait éprouver l'intime satisfaction d'avoir doté la 
CEM de la grande et belle usine nouvelle de Décines et 
d'avoir enregistré la commande du vingtième groupe 
turbo-alternateur CEM de 150 Mégawatt. 

Jean Pizon joua un rôle important dans les organisa­
tions professionnelles de son secteur. Lors de la fonda­
tion d'un Syndicat des Constructeurs de Machines à 
Vapeur et Turbines thermiques, en 1941, il en fut aussi­
tôt élu Président. Très tôt, il s'associa tout naturelle­
ment à la Fédération des Industries mécaniques et 
transformatrices de métaux (F.i.m.t.m.) dont il fut long­
temps l'un des Vice-présidents, avant d'en devenir Vice­
président d'honneur. 

Concernant la S.F.M., il manifesta aussi très tôt à 
notre Association son intérêt à la fois d'ingénieur pro­
fessionnel et de grand responsable industriel. Il inter­
vint très utilement pour assurer d'excellentes relations 
entre la F.i.m.t.m. et la S.F.M. ainsi que, pour celle-ci, 
un soutien nécessaire et très apprécié. 

C'est, entre autres, l'un des titres qu'il s'était acquis à 
la gratitude de notre Association, dont il fut l'un des 
vice-présidents. Lorsqu'il renonça en 1970 à ce titre, le 
Conseil de la S.F.M. fut unanime à l'élire Président 
d'honneur. Jusqu'aux derniers mois de son existence, il 
participa avec une très méritoire assiduité aux réunions 
du Conseil, lui apportant toujours des suggestions et 
avis très appréciés, inspirés par sa profonde et large 
compétence. Chacun pouvait alors noter la discrétion et 
la modestie qui entouraient ses interventions. Ces quali­
tés ne dissimulaient pas, mais rehaussaient au contraire, 
la force de ses opinions et le courage de son jugement. 

Sans doute peut-on rapprocher ce comportement de 
celui de beaucoup de ses contemporains appelés, comme 
il le fut, à assumer de lourdes et graves responsabilités à 
l'âge où un futur ingénieur n'a pas encore, normale­
ment, achevé sa formation dite préparatoire ou scolaire. 

Reçu en 1913 à l'École Polytechnique, il y fut atteint 
par la Mobilisation générale de 1914 qui, en cette École 
comme en bien d'autres, suspendit ou ajourna les études 
des élèves aptes à servir aux Armées, ici pour 940 élèves 
reçus aux Concours de 1912, 1913 et 1914. 

Lorsque les rescapés de la grande et meurtrière tour­
mente revinrent achever leurs études si longuement in­
terrompues, ils n'étaient plus au sens traditionnel des 
«élèves'" mais en fait de «Jeunes Chefs'" aguerris au 
sens le plus concret du terme par l'exercice, inhabituel à 
cet âge, du commandement et de sévères responsabilités 
et mûris par la pratique d'une vie de fraternité avec des 
hommes de conditions et âges divers partageant les 
mêmes risques et périls. 

Il me semble que c'est pour avoir fait partie, avant 
l'aube d'une carrière professionnelle, de ceux qui revin­
rent d'une telle épreuve et qui s'abstinrent si générale­
ment d'en évoquer les souvenirs et les mérites, que Jean 
Pizon, en particulier, fit toujours preuve d'une âme ré­
solue et fière et d'un caractère ferme et judicieusement 
réaliste, sous le couvert d'un accueil discret et bienveil­
lant. 

Sa mémoire sera honorée par tous ceux qui eurent la 
faveur de le connaître et, éventuellement, l'honneur de 
coopérer avec lui. 



COMMÉMORATION DE L'ARMISTICE 
DE 1918 

Une gerbe a été déposée, au nom 
de l'A.X., sur le Monument aux Morts 
des Polytechniciens, 21, rue Descar­
tes, en présence du général Saunier, 
directeur général de l'Ëcole poly­
technique, du Président de l'A.X., 
J.P. Bouyssonnie, et de nombreux 
camarades, le 14 novembre dernier. 

MESSE DE X·MÉMORIAL 
Le même jour, a eu lieu à Saint­

Ëtienne du Mont la messe pour les X 
défunts. Cette messe a été célébrée 
par l'abbé Michel de la Villéon (33), 
entouré de l'abbé Perrelet, curé de 
Saint-Ëtienne du Mont, des camara­
des Vieillard (41), Galy o.f.m. (44), 
Dumort, s.j. (46), Roux (58), Sentis 
(69). 

APPEL A NOS LECTEURS 

Un certain nombre de camara­
des se déclarent lassés par la 
couverture de la Jaune et la 
Rouge. La rédaction reconnaît 
volontiers qu'elle n'a pas fait de 
grands efforts d'imagination 
dans ce domaine et elle est en 
faveur du changement. Mais un 
changement dans la continuité, 
c'est-à-dire, en l'occurence, un 
changement n'alourdissant pas 
les dépenses. 

couverture adaptée à chaque 
numéro. Nous devrons nous ac­
commoder pendant un an au 
moins de la même illustration de 
fond, seules les surcharges 
noires pouvant varier. 

Ceci exclut la quadrichromie. 
Nous devons nous limiter à deux 
couleurs, (plus le noir). Ceci ex­
clut également l'adoption d'une 

Il y a beaucoup d'artistes dans 
la communauté polytechni­
cienne. Nous leur demandons 
de nous envoyer des projets. 
Nous retiendrons celui que nous 
croirons le meilleur et le plus fa­
cilement réalisable. 

Merci d'avance! 
J.P. Callot (31) 
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TOMBOLA 

De la Société Amicale des Anciens Élèves de l'École Polytechnique, tirée le 17 décembre 1981 à la Maison des X 
Nous publions ci-dessous la liste des généreux donateurs qui ont bien voulu doter notre tombola de lots variés : 
Monsieur le Président de la République a offert un vase de Sèvres 
La Régie Renault une voiture R9 

AÉROSPATIALE 
AIR FRANCE 
Papeteries ARJOMARI 
BERGER LEVRAUL T 
Maison BOUCHARD 
Éditions BOURGOIS 
BOUSSOIS-SOUCHON NEUVESEL 
Cie des CHARGEURS RÉUNIS 
Champagne CHARLES HEIDSIECK 
Parfums CHRISTIAN DIOR 
Orfèvrerie CHRISTOFLE 
DOLFUS MIEG 
S.T. DUPONT 
EUROPCAR 
Cie Fse des GRANDS VINS 
HACHETTE 
Cognac HENNESSY 

Parfums HERMES MOULIN EX 
HUTCHINSON-MAPA Ets NICOLAS 
Gd Armagnac JANNEAU Parfums NINA RICCI 
Cie Gle du JOUET PHILIPS 
KODAK Restaurant du PRÉ CATELAN 
Champagnes KRUG La RADIOTECHNIQUE 
LAROUSSE Cognac REMY-MARTIN 
Restaurant LASSERRE Parfums RÉVILLON 
Restaurant LE DOYEN Cristalleries de SAINT-LOUIS 
Orfèvrerie LETANG-REMY Cie des SALINS DU MIDI 
Brasserie LIPP SEITA 
MAISON DES X Manufacture de SEVRES 
MARNIER-LAPOSTOLLE SOPALIN 
Cognac MARTELL THOMSON 
MARTINI & ROSSI Manufacture de TOURNUS 
Éditions MASSON U.T.A. 
MAXIM'S Ets VINIPRIX 

Nous renouvelons nos vifs remerciements à tous ceux qui ont 
contribué au succès de notre tombola et ont, par là, aidé l'ac­
tion d'entraide de notre Association. 

Les lots seront délivrés au Secrétariat du BAL DE L'X, 5 rue 
Descartes, Paris (5•) tous les jours ouvrables de 14 h à 18 h, 
jusqu'à fin Mars 1982. 

Sauf pour les lots contenant des objets fragiles ou des 
boissons alcoolisées (marqués*), le secrétariat peut procé­
der, sur demande écrite accompagnée du billet gagnant, à 
l'expédition contre remboursement des frais de port. 



Liste des numéros gagnants de la TOMBOLA du BAL DE L'X 1981 

Les billets portant les numéros suivants gagnent : 
no 14.819 *un Vase de Sèvres, offert par Monsieur le Président de la République 
no 19. 719 une automobile R 9 
no 3.085 une croisière d'une semaine pour deux personnes - CHARGEURS REUNIS 
no 13 .176 *un téléviseur couleur - THOMSON 
no 3.901 *un téléviseur noir & blanc - LA RADIOTECHNIQUE 

BILLETS LOTS BILLETS LOTS BILLETS LOTS BILLETS LOTS BILLETS LOTS 

53 254 4.118 *121 8.796 * 69 14. 517 *117 19.073 162 
146 217 4.157 207 8.966 * 67 14.600 22 19.227 * 84 
154 * 79 4.159 200 9.174 142 14.655 *130 19. 391 * 65 
174 169 4.160 199 9.175 141 14. 691 232 19.690 180 
231 159 4.193 * 53 9.405 * 60 14. 705 * 73 19. 719 2 

535 * 19 4.621 183 9.451 248 14.819 * 1 19.756 197 
673 221 4.953 216 9.486 165 14.943 *190 19.759 253 
800 * 18 5.009 195 9.615 93 14.945 166 19.765 * 66 
828 161 5.013 *192 9.628 *123 15 .006 230 19. 786 8 
848 103 5.056 *134 9.757 * 75 15 .034 *111 19. 793 243 
971 *108 5.077 218 10. 381 * 81 15 .157 106 19. 956 174 
975 92 5 .119 * 39 10.451 *137 15.403 * 77 20.042 *107 

1.000 *109 5 .141 168 10.480 *115 15.494 231 20.211 * 45 
1.044 101 5.156 204 10. 721 * 58 15 .495 193 20.355 220 
1 .086 *" 74 5.157 208 10.755 *237 15. 521 * 61 20.690 26 
1 • 1 55 *133 5.315 228 10.794 164 15. 754 147 21 .024 153 
1 .342 213 5.419 *110 10.813 *129 15.835 234 21.206 227 
1. 343 226 5.620 249 10.858 * 76 15.936 173 21 .411 *120 
1 .411 176 5.760 * 71 10.866 146 15.991 * 20 21 .412 *122 
1. 502 181 5.810 7 10.951 *189 16.135 170 21.505 233 
1.942 241 5.829 * 34 11 • 016 94 16.210 * 80 21.580 * 42 
1.945 244 5.830 * 33 11 .041 23 16.270 *188 21 .648 95 
1 .961 246 5.835 * 48 11.042 194 16.381 196 21.687 *125 
2.056 160 5.876 * 62 11. 307 13 16. 382 *187 21 .782 * 43 
2.076 * 46 5.903 *135 11 • 364 143 16.864 100 21 .857 185 
2.142 229 5.937 171 11.365 167 16. 905 222 21.905 * 57 
2.220 87 5.997 *113 11.556 178 17.038 *118 21 • 959 224 
2.261 239 5.999 *119 11 • 571 247 17.040 * 49 22.075 * 37 
2.375 88 6.241 *138 11.680 * 38 17.045 * 11 22.241 * 17 
2. 531 * 32 6.366 210 11 .871 10 17.058 *236 22.299 * 44 
2.537 *242 6.586 31 11.986 211 17 .060 235 22.633 15 
2.834 * 64 6.636 205 12.103 250 17 .165 202 22.687 240 
2.843 28 6.691 *124 12.195 214 17 .172 * 72 22.688 238 
2.883 * 12 6. 721 105 12.426 *191 17. 201 104 23.053 89 
2.976 172 6.722 156 12. 562 203 17. 202 158 23.246 * 52 
2.980 30 6.965 223 12.563 182 17.225 152 23.552 *127 
2.982 150 7.081 148 12.826 90 17 .296 163 23.641 27 
3.001 145 7.083 139 12.827 * 78 17.336 * 70 23.656 *112 
3.032 251 7.320 * 50 12.964 219 17.408 209 23.927 245 
3.069 * 85 7.441 *114 13.091 149 17. 502 * 59 23.983 6 
3.070 * 83 7.677 86 13.176 * 4 17. 503 184 24.061 21 
3.085 3 7. 715 * 40 13.226 * 16 17. 611 140 24.158 * 56 
3 .170 29 7.967 *179 13.338 *131 17.852 * 51 24.188 198 
3.222 25 8 .151 91 13.406 97 18.120 215 24.298 102 
3.468 24 8.275 98 13.407 151 18 .186 206 24.307 201 
3.576 186 8.314 14 13.533 225 18.187 * 41 24.487 * 36 
3.645 *128 8.330 * 47 13. 731 155 18.189 * 54 24.602 * 35 
3.699 157 8.357 99 13. 765 144 18 .210 212 24.967 175 
3.901 * 5 8. 529 * 55 14.086 154 18.404 252 24.985 * 9 
3.987 *116 8 .616 177 14.296 *132 18. 691 *136 25.000 * 68 
4.091 * 82 8.736 * 63 14.324 *126 19.072 96 39 
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CONSEILS D'ADMINISTRATION 

PROCÈS·VERBAL DU CONSEIL 
DU 24 SEPTEMBRE 1981 

La séance, qui a lieu à la Maison des X, 
est ouverte à 18 h 30, et présidée par J.P. 
Bouyssonnie, président de l'A.X. 

Étaient présents : 
F. Gasquet (29), M. Bourgès-Maunoury 
(35), Ph. Duval (36), J. Bouttes (52), vice­
Présidents - J.P. Bégon-Leurs (62), Secré­
taire général - M. Berry (63), Secrétaire 
général adjoint - P. Aubert (34), Trésorier -
Ph. Naigeon (69), Trésorier adjoint - M. 
Roy (17), P. Bertrand (21), H. Bensussan 
(27), S.P. Thouvenot (27), B. Cazelles (31), 
P. Vidal (31), L. d'Orso (33), M. Dhellem­
mes (36), M. Lauré (36), G. Thaïs (50), H. 
Clamens (51), P. Moutton (53), J. Lefebvre 
de Ladonchamps (54), J. Dufour (64), J.P. 
Panié (67), G. Vaillant (68), D. Sénéquier­
Couffin (72). 

Absents et excusés : 
L. Lacoste (37), P. Roux (38), C. Laplace 
(43), R. Mayer (47), J. Marchal (48), Y. Pe­
lier (58), D. Descroix (58), A. Soubeiran 
(58), H. Gresse (61 ), D. Bréfort (66). 

Secrétaire : 
J.P. Callot (31) - Délégué Général. 

1 • COLLOQUE SUR LES TECHNIQUES 
DE POINTE 

La parole est donnée au vice-président 
Bouttes, chargé de l'organisation du Col­
loque: 

« Je vous dirai d'abord ce que nous 
avons fait ; je vous expliquerai ensuite les 
rapports que nous avons avec les ministè­
res et l'administration ; je vous parlerai 
enfin des problèmes financiers. 

Qu'avons-nous fait? 
Nous avons réuni un comité d'organisa­

tion assez large et nous avons essayé de 
voir comment on pourrait élaborer un pro­
gramme. Ceci pour montrer qu'en France 
il y avait beaucoup d'industries de pointe 
et qu'il était intéressant d'examiner la si­
tuation, de voir ensuite comment elles 
pouvaient collaborer, et de parler de leur 
avenir. Un des objectifs, qui me paraît im­
portant, est de montrer qu'il y a dans ces 
industries de pointe beaucoup de poly­
techniciens et d'anciens élèves d'autres 
Grandes Écoles, et que, donc, ces Gran­
des Écoles - et en particulier Polytechni­
que - sont tout à fait nécessaires pour 
permettre le développement de cette bran­
che de l'économie. Voilà l'objectif. 

En ce qui concerne le programme nous 
avons pensé qu'il fallait traiter des ques­
tions par tables rondes et faire dialoguer 
entre elles des personnes provenant de 
techniques différentes. Il nous paraît bon 
que les hommes du nucléaire parlent avec 
ceux de l'aéronautique, ceux de l'électro­
nique avec ceux de la biologie, etc. ; nous 

avons pensé qu'il fallait donc rechercher 
des questions communes à ces spécialis­
tes. Vous avez dû d'ailleurs recevoir une 
lettre dans laquelle étaient définies un cer­
tain nombre de tables rondes. 

Voilà pour l'aspect horizontal. L'aspect 
vertical consiste à présenter les différen­
tes techniques. Nous avons des prési­
dents et des rapporteurs chargés d'établir 
pour chaque technique un dossier que 
nous voulons publier avant le Colloque 
afin de pouvoir donner la matière écrite 
qui permettra de discuter sur des chiffres 
existants et des données claires. Nous 
avons donc demandé à ces rapporteurs (7 
ou 8) de faire un travail concis d'environ 
70 pages par discipline, étant entendu 
qu'ils peuvent s'adresser à toutes les in­
dustries de leur choix. Il doit donc sortir 
des premiers travaux de ce Colloque une 
dizaine de documents. Les gros plans 
sont arrêtés. Les documents eux-mêmes 
seront prêts, nous l'espérons, fin novem­
bre. 

Pour organiser chacune des tables 
rondes, nous avons prévu un rapporteur 
et un président. Nous espérons qu'ils 
pourront réunir fin novembre les person­
nes invitées pour la préparation du Collo­
que. Le public aura la parole, mais il fau­
dra que les interventions soient canalisées 
pour éviter le désordre. Nous allons donc 
désigner des présidents qui seront des 
personnalités et des hommes de débat. 
polytechniciens ou non ; peut-être aurons­
nous même des étrangers parlant fran­
çais. 

Le rôle des rapporteurs sera essentiel ; 
ils feront des résumés écrits des débats. 

Voilà en gros l'organisation mise en 
place. Nous n'avons pas tout à fait ter­
miné. Nous pensons arrêter la liste des 
responsables dans quinze jours ou trois 
semaines et éditer un programme définitif 
fin novembre. Nous avons beaucoup tra­
vaillé et nous avons été largement aidés 
par quelques camarades. 

Un deuxième point très important : les 
rapports avec !'Administration. C'est un 
sujet qui a des implications politiques non 
négligeables. Tout d'abord, l'École poly­
technique est sous la tutelle du Ministère 
de la Défense et nous ne pouvons pas 
nous lancer dans une telle opération sans 
prévenir les autorités gouvernementales. 
Nous l'avons fait et M. Bourgès-Maunoury 
a envoyé des lettres à MM. Hernu, Savary 
et Mauroy. Nous avons écrit d'autre part à 
MM. Chevènement, Rocard, Savary, Fiter­
mann, Dreyfus, Cheysson, ainsi qu'à notre 
camarade Attali, conseiller du Président 
de la République. Nous avons reçu une 
réponse de M. Chevènement et j'y revien­
drai, car il y a quelques rapports entre ce 
que nous faisons et le Colloque qu'il orga­
nise sur la Recherche. Nous avons donc 
pris beaucoup de précautions. J'ai vu le 

directeur adjoint du Cabinet qui était très 
au courant de ce que nous faisions. Je 
dois continuer à le tenir au courant. 

Le ministre a donc répondu, le 3 août, 
nous disant que notre entreprise l'intéres­
sait beaucoup et qu'il souhaitait prendre 
part à ce Colloque. Ont également ré­
pondu Attali, fort aimablement, et les mi­
nistres Fitermann et Rocard, désignant 
des membres de leur cabinet pour suivre 
l'affaire. 

Au niveau de la Défense, j'entretiens 
plusieurs contacts. En principe tout le 
monde est donc prévenu. 

Nous avons été très attentifs sur deux 
points : nous ne voulons pas faire de ce 
Colloque une affaire politique et nous ne 
voulons pas nous trouver en concurrence 
avec le Colloque sur la Recherche. 

Compte-tenu de certaines observations, 
nous allons modifier légèrement le titre de 
ce Colloque et le contenu des tables 
rondes pour bien marquer que nous nous 
attachons au domaine industriel. Nos dos­
siers seront des dossiers industriels qui 
seront très différents de ce que fait le Mi­
nistère Chevènement sur la Recherche et 
la Technologie. Je note à ce propos que 
les personnes qui font partie du groupe 
Chevènement sont toutes pour la plupart 
des chercheurs tout à fait fondamentaux. 

La loi-programme sur la Recherche sera 
discutée à l'époque de notre Colloque. 
C'est pourquoi nous devons être très at­
tentifs. Il nous faut aller de l'avant, respec­
ter nos plannings et nos délais. Cela ne 
présente pas de difficulté particulière. 

Reste la question du budget. Naigeon 
suit l'affaire au niveau de l'A.X. et nous 
avons Dufour qui est chargé des problè­
mes financiers. Nous avons donc une or­
ganisation sérieuse et nous examinons la 
trésorerie tous les mois de manière à ne 
pas nous trouver dans une situation diffi­
cile. Notre budget est de l'ordre du million 
de francs, nous espérons le couvrir avec 
les cotisations pour 200 000 F, le reste ve­
nant de la contribution des industries et 
de !'Administration. 

Nous aurons des aides en nature : c'est 
ainsi que l'École Polytechnique va impri­
mer le programme et fournira le papier. ,, 

Le Président remercie Bouttes de son 
exposé et ajoute que le colloque reçoit un 
accueil excellent de la part des industriels 
et des diverses instances de !'Administra­
tion. 

Le Président insiste sur le fait que le 
Colloque de l'A.X., orienté comme il vient 
d'être dit, n'interférera pas de façon fâ­
cheuse avec le Colloque Chevènement. Il 
sera, au contraire, complémentaire avec 
ce dernier. Il insiste sur la nécessité de 
choisir avec beaucoup d'attention les pré­
sidents et les rapporteurs des tables 
rondes. 



Il rappelle que le précédent Conseil 
avait donné l'autorisation d'engager les 
premiers frais du Colloque, étant entendu 
que le Conseil suivant prendrait une déci­
sion définitive. Le moment est donc venu 
de trancher. Si la décision était négative, 
un peu d'argent aurait été perdu, mais un 
peu seulement, de sorte que cette affaire 
n'est pas irréversible. En revanche, si la 
décision du Conseil est favorable, il ne 
sera plus question de revenir en arrière. 
Le Président demande donc si un ou des 
camarades sont opposés à l'organisation 
annoncée. 

Après discussion sur divers points - et 
en particulier la place qui sera faite ou ne 
sera pas faite à la Recherche - le Conseil 
vote à l'unanimité l'organisation du Collo­
que. 

2 - LE POINT 2 DE L'ORDRE DU JOUR 
PORTAIT SUR L'INSTALLATION, DANS 
LES NOUVEAUX BUREAUX, DU GAR­
DIENNAGE ET DU MUSÉE 

Or il y a un événement nouveau : c'est 
que l'Institut Auguste Comte s'est vu sup­
primer ses crédits à la fin août et, de ce 
fait, la promotion qui devait entrer le 3 
septembre a été prévenue le 25 août 
qu'elle n'entrait pas. 

Le Président E;lstime que se posent donc 
la question de l'avenir de l'Institut et celle 
de la dévolution des locaux. « Ou bien 
l'Institut Auguste Comte poursuivra ses 
activités d'une manière ou d'une autre et 
les locaux continueront à lui être affectés, 
ou bien il sera supprimé et le problème 
des bâtiments de la Montagne Sainte-Ge­
neviève sera à examiner. 

La communauté polytechnicienne a 
déjà été traumatisée par le transfert de 
!'École et ce traumatisme avait été un peu 
apaisé par l'installation sur la Montagne 
d'une filiale de !'École polytechnique. Un 
nouveau problème risque de se poser. Je 
ne crois pas que l'on ne puisse en dire 
beaucoup plus puisqu'aucune décision 
définitive n'a encore été prise. 

En ce qui concerne notre installation 
dans la Boîte à claque, elle n'est pas re­
mise en question, mais ce qui est préoc­
cupant, c'est l'exécution des travaux né­
cessaires. Les crédits de paiement ont été 
votés, mais ils doivent être débloqués. ,, 

De Ladonchamps, directeur adjoint de 
l'Institut Auguste Comte, fait alors le point 
en ce qui concerne les travaux : « le pro-

gramme s'étale jusqu'à l'année prochaine 
mais le ministre de la Défense a décidé de 
suspendre les travaux. Nous avons fait va­
loir que les crédits versés à notre compte 
permettaient de réaliser une première 
tranche comprenant la Boîte à claque, la 
grande cour, le parking. 

Pour le contrôleur financier, la décision 
doit être prise le plus rapidement possible. 
J'espère toujours une décision favorable 
mais je n'ai aucun élément. C'est donc le 
ministre qui décide, il faut qu'il en parle à 
l'Élysée.,, 

Le Conseil discute ensuite le point de 
savoir si l'ensemble des camarades, ins­
truits par la presse de la suspension d'ac­
tivité de l'Institut Auguste Comte, doivent 
être informés des derniers développe­
ments de cette affaire par la voie de la 
Jaune et la Rouge. 

Certains membres du Conseil souli­
gnent que le devoir du Conseil est de 
communiquer tous les renseignements 
disponibles à l'ensemble des camarades. 
Leurs collègues sont tous d'accord sur ce 
point, mais ils estiment que, par suite de 
la fluidité de la situation, il n'est pas op­
portun de rédiger un communiqué ne 
pouvant être diffusé que vers le 10 no­
vembre. Si la question se précise, le 
Conseil essayera de prévenir les camara­
des par les moyens dont il pourra dispo­
ser. L'accord se fait sur cette proposition. 

3 - QUESTIONS DIVERSES - SITUATION 
FINANCIÈRE 

Le Trésorier rend compte de la situation 
financière au 20 septembre. 

Cotisations : 1 430 000 F de cotisations 
et abonnements reçus. Les prévisions 
(1 500 000) devraient être réalisées. 

Du côté des dépenses, rien d'inquié­
tant ; le Colloque ne donne aucun souci. 

Les dépenses de la Caisse de Secours 
restent dans les limites prévues. 

Il en est de même des frais de fonction­
nement puisque nos dépenses sont les 
8/12" des prévisions, dans tous les chapi­
tres. Par conséquent, la situation ne se 
présente pas mal. 

En ce qui concerne la Maison de Joi­
gny, malgré une petite alerte en juillet, 
nous respecterons à peu près les prévi­
sions grâce à certaines économies de 
chauffage qui seront confirmées en fin 
d'année. 

L'attention du Conseil est attirée sur le 

D.FEAU 

fait qu'il sera probablement nécessaire de 
profiter de la facilité donnée par l'Assem­
blée générale au sujet des cotisations de 
82. Il en sera parlé d'abord au Bureau. 
Une question est posée sur le placement 
des disponibilités. Le Trésorier indique 
qu'une solution satisfaisante a été trou­
vée. 

4 - BAL 

Le Président donne quelques informa­
tions sur le prochain Bal. Il avait été ques­
tion d'un projet de spectacle ambitieux et 
assez remarquable. Malheureusement, par 
suite de changements de personne, les 
délais de réalisation d'un tel spectacle 
sont devenus tels qu'il a été nécessaire de 
revenir, cette année, au spectacle classi­
que réalisé par !'Opéra. 

Ce spectacle sera constitué par deux 
actes d'un très bel opéra-ballet de Ra­
meau. 

Le Président du Bal avait prévu de met­
tre en place un système audiovisuel per­
mettant de transmettre le Bal à Joigny et, 
de converser par satellite avec le groupe 
X de New-York. Nous ne savons pas en­
core si ce projet pourra être réalisé. 

5 - «L'INGÉNIEUR ET LA SOCIÉTÉ ,, 

Gasquet signale que le Groupe va re­
prendre ses travaux en un 2• cycle : 
"Technique, Culture et Société», dont le 
thème sera : « Impact des sciences et 
techniques, nées et développées en Occi­
dent, sur les civilisations autres (Japon, 
Islam ... ), sur leurs traditions, leur « âme 
collective ,, modelée au cours des siècles, 
à laquelle semble s'être juxtaposée, sans 
l'occulter, l'apport scientifique dont elles 
ont bénéficié par transfert de l'Occident"· 

7 - RÉSIDENCE MONGE 

La convention avec la S.N.I. a été si­
gnée fin juin. Mais les travaux ne peuvent 
commencer avant la signature du bail em­
phytéotique. D'autre part, il est possible 
que dans le contexte actuel, certaines dé­
cisions soient remises en cause. 

PROCHAIN CONSEIL 

La date du prochain Conseil a été fixée 
au mercredi 2 décembre (18 h 30 - Maison 
des X) 

L'ordre du jour étant épuisé, le Prési­
dent lève la séance à 20 h 15. 

CONSEIL IMMOBILIER CONSTRUCTEUR 

PAUL-WUIS CAMIZON (61) 
IJIRFCTl'l'R Cd'.NFR·\I 

D. FEAL! S.A. 
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CONVOCATIONS 
DE 
PROMOTION 

1919Sp 
A l'initiative d'un groupe de cama­

rades, un office a été célébré le 17 
novembre à St Etienne du Mont, à la 
mémoire de notre regretté Major et 
Délégué de promotion André Babi­
net. 

li a ensuite été décidé de fixer au 
jeudi 21 janvier 1982, à 12 h 30, à la 
Maison des X, 12 rue de Poitiers, le 
boulot de promo annuel (sans épou­
ses) qu'il avait l'intention d'organiser 
lui-même. 

Inscriptions auprès de Paul Tri­
con, 10 rue Alfred Roll, 75017 Paris 

1919N 
Le déjeuner parisien mensuel aura 

lieu désormais au Club X, 12 rue de 
Poitiers le 1"' mardi, à 13 h. Télépho­
ner à 548.41.66. 

Le magnan annuel 1982, aura lieu 
non en mai, mais le jeudi 18 novem­
bre, à 12 h 30, à la Maison des X 

1924 

Les prochaines réunions de ména­
ges auront lieu 12 rue de Poitiers : 
- le mercredi 13 janvier 1982. Dîner 
au Styx à 20 heures. 
- le jeudi 13 mai 1982. Déjeuner à 
12 h 30 . 

1934 
Analysis, Situs, par Noyau et Gor­
dien - Réédition - voir Bibliogra­

phie 

1935 
A partir du mois de février 1982, 

notre déjeuner mensuel aura lieu au 
Club'X, à la Maison des X, 12 rue de 
Poitiers 7°, à droite sous le porche, 
au 1er étage, toujours le 2• jeudi du 
mois. 
S'inscrire le mardi précédent au plus 
tard, à Moreux : Tél. 602.10.78 ou à 
Dugas : 404.81.44. 

GROUPES X 

X· AUTOMOBILE X-ÉLECTRICIENS 

La prochaine réunion du Groupe 
X - Automobile aura lieu le jeudi 14 
janvier 1982, à la Maison des X, rue 
de Poitiers, à partir de 19 heures 45. 

Le Camarade Jean Costet, (X 47), 
Directeur Général de !'Aéroport de 
Paris, présentera le projet : 

«VIRAGES» 
(Véhicules Industriels Recherche 
Améliorant la Gestion de !'Énergie et 
la Sécurité), le . nouveau véhicule 
Poids Lourd 1990, avec la participa­
tion de François Zannotti (X 47), 
Président Directeur Général de Re­
nault Véhicules Industriels. 

Des convocations seront adres­
sées aux membres habituels du 
Groupe, mais, il est rappelé que tout 
camarade intéressé, même non 
membre du Groupe, peut s'inscrire 
en écrivant à : Monsieur Vigier, 
Groupe X - Auto, c/o G.l.E.F.C.A., 
65, avenue Édouard-Vaillant, 921 OO 
Boulogne-Billancourt, en joignant à 
sa correspondance un chèque barré 
de 110 F (frais dîner), à l'ordre de 
Monsieur Jacques Vigier. 

La prochaine réunion du Groupe 
X-Électriciens aura lieu le mardi 12 
janvier 1982 à 20 h précises, à la 
Maison des X, 12, rue de Poitiers à 
Paris 7•. 

A la fin du dîner nous aurons le 
plaisir d'entendre notre camarade 
Jean-Claude Lebreton (X 59) sous 
Directeur, Chef du Service d'Étude 
et de Promotion de l'action commer­
ciale d'Électricité de France qui 
nous parlera du sujet suivant : 

« L'électricité et le redéploiement 
énergétique dans l'industrie, le ter­
tiaire et le résidentiel. » 

Les camarades qui n'auraient pas 
été touchés par une convocation in­
dividuelle et qui désireraient assister 
à ce dîner, sont priés de s'adresser 
au secrétaire du Groupe, F. Scheu­
rer, Contrôleur Général d'Électricité 
de France, 23, avenue de Messine à 
Paris 8° - Tél. : 764.30.72 

BUREAU DES CARRIÈRES 
STATISTIQUES OCTOBRE 1981 

Nombre de demandeurs d'emploi 
au 1er novembre 1981 

Nombre d'offres d'emploi au 
1"' novembre 1981 

Nouveaux demandeurs d'emploi 
au cours du mois d'octobre 
1981 

Nombre de camarades ayant 
trouvé une situation au cours 
du mois d'octobre 1981 

Nombre d'offres de situation 
reçues au cours du mois d' 
Octobre 1981 

A 
B 
c 
D 

Total 

A 
B 
c 
D 

Total 

A 
B 
c 
D 

Total 

56 
130 dont chômeurs 10 
51 2 
31 3 

268 15 

498 

5 
9 dont chômeurs 
1 
2 

17 

1 
4 
2 dont chômeurs 
2 
9 

53 

Suite aux demandes de situation dans « La Jaune et la Rouge», diverses sociétés et en­
treprises ont demandé les coordonnées de 11 camarades. 

A promo 70 à 77, B promo 55 à 69, C promo 45 à 54, D promo 44 à ... 
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LE MOT DU PRÉSIDENT 

Notre saison 1981 /1982 a commencé sous d'excellents auspices avec notamment la soirée de rentrée dans les salons du 
Sénat, et deux dîners-débats, l'un sur « l'art d'extrême-orient » animé par le célèbre expert Jean-Claude Moreau-Gobard, 
l'autre sur le « cerveau et la pensée » animé par le neurologue bien connu, le Professeur François Lhermitte, membre de 
l'Institut. Les sujets traités ont donné lieu à de passionnantes discussions que de nombreux camarades auraient d'ailleurs 
souhaité prolonger malgré l'heure tardive. J'espère pouvoir vous présenter prochainement d'autres personnalités de pre­
mier plan dans les domaines de l'histoire, de l'économie, des grands groupes d'affaires. 

Je forme le vœu que ces dîners-débats, comme les autres manifestations organisées par le G.P.X. (visites culturelles, visi­
tes techniques, activités de sport ou de voyage, ... ) soient mises à profit par un nombre croissant de camarades de la ré­
gion parisienne pour se retrouver dans cette ambiance chaleureuse et amicale, qui constitue sans aucun doute un des 
principaux attraits de nos réunions. 

En attendant le plaisir de vous accueillir à une prochaine manifestation, je vous souhaite, à toutes et à tous, une bonne 
et heureuse année 1982. 

DINERS-DÉBATS 

Notre dîner-débat de Janvier aura lieu chez Maxim's avec 
les membres du Maxim's Club. Il sera animé par notre cama­
rade Claude Bebear (55), et portera sur la structure et l'évolu­
tion d'un groupe formé de sociétés appartenant à des sec­
teurs très variés. 

Puis le mardi 16 février, à la Maison des X, nous accueille­
rons le célèbre historien, Emmanuel Le Roi-Ladurie, profes­
seur au Collège de France. 

N.B. : Plusieurs des camarades qui ont participé au dîner­
débat sur « le cerveau et la pensée », ont exprimé le souhait 
de recevoir le texte de la conférence, (dont je rappelle qu'elle 
a également été prononcée par le Professeur Lhermitte à 
l'Institut). Avec l'accord du conférencier nous pourrons 
l'adresser aux camarades qui confirmeront leur demande au 
secrétariat. 

BRIDGE - TOURNOI AMICAL 

Les meilleurs résultats du tournoi de bridge du 22 novem­
bre ont été les suivants : 

N.S E.O 
1. Mme Neyreneuf M. Roux 59,2 % M. Mme Jouguet 58,5 % 

Mme Mlle Duval 58,3 % 
Mmes Cornilliat - Barroux 58 % 

2. M. Mme Boit 57,2 % 
3. M. Mme Berruyer 57 % 

Prochains tournois : Les samedis suivants à 15 h 15 très 
précises : 16 janvier - 27 février - 13 mars 1982 

Inscription préalable indispensable auprès de Madame 
Busquet ou du Secrétariat G.P.X. Chaque tournoi est suivi 
d'un dîner à la Maison des X ; n'oubliez pas de retenir votre 
table. 

SPECTACLES : 
Des places à prix réduits vous sont proposées pour de 

nombreux théâtres et concerts. Les billets vous sont envoyés 
à domicile. Précisions et détails vous sont donnés dans notre 
circulaire mensuelle. 

Paul Pietri (50) 

DANSE: 
Nous espérons que vous serez nombreux à vous inscrire à 

la deuxième série de cours de danse (1 O leçons), qui auront 
lieu chaque mercredi à partir du 27 janvier. 
Vous pouvez vous inscrire au secrétariat. Des conditions spé­
ciales sont réservées aux élèves de 1'0 année de l'Ëcole. 

Nous vous rappelons qu'une fois par mois le cours de 
danse est suivi d'une soirée dansante, à thème. La prochaine, 
le 6 janvier, sera bien sûr la soirée «des Rois». 

VISITES COMMENTÉES : 
Il est exceptionnel de suivre la conception d'une tapisserie 

du carton dessiné à la lisse. Eh bien ! nos pourrons visiter 
l'atelier de Jacques Brachet, peintre et lissier-créateur, (qui 
expose habituellement à la Demeure), le 9 Janvier et le 3 février 
sous sa conduite. 

Deux visites sont prévues dans les salles récemment ouver­
tes du musée Guimet. le 21 Janvier, « A la découverte de l'art 
Kmer », à travers les temples d'Angkor. 

Le 15 lévrier, « Sur la route de la Soie de l'Orient à la 
Chine.» 

Le 4 février est prévue une visite de l'Hôtel de Ville, avec un 
accueil particulier pour le G.P.X. par un représentant de la 
mairie de Paris. 

PROMENADES A PIED : 

Dimanche 17 Janvier :avec G. Moreau (58), de Fontaine-le-Port 
à Fontainebleau par la rive gauche de la Seine (environ 17 
km). Départ à la Gare de Lyon à 8 h 39 pour Melun puis Fon­
taine-le-Port. 

Dimanche 21 février: Avec D. Bernhard (66), dans les envi­
rons d'Orry-la-Ville. 

Un grand merci à tous les camarades qui ont manifesté 
leur intérêt au G.P.X. par un soutien moral ou financier! Que 
ceux qui n'ont pas encore renouvelé leur inscription n'ou­
blient pas de le faire : ils pourront ainsi recevoir notre circu­
laire mensuelle contenant le programme complet et détaillé 
de nos activités. 
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assurance 
X 

L'A.X. propose aux anciens élèves de l'École Polytechnique d'adhérer à un contrat d'assurance 
leur garantissant, en cas de décès avant 65 ans, le versement d'un capital. 

Les spécifications détaillées du contrat ont paru dans le numéro 349 de février 1980, aux 
pages 28 à 30. 

Les camarades intéressés nous renverront la demande d'adhésion suivante et recevront le dossier 
médical à remplir. Le montant de la prime leur sera indiqué après acceptation par la compagnie 
d'Assurance de leur dossier, l'adhésion prenant effet le jour de réception de cette prime. A titre indi­
catif, les camarades trouveront ci-dessous le montant des primes pour l'ensemble de l'année 1982. 
Pour toute adhésion intervenant en cours d'année, le montant des primes est calculé au prorata tem­
poris. 

L'A.X. est à votre disposition pour tous renseignements complémentaires. (Tél. 634.33.33 
poste 347). 

Classe 1 
du capital 

garanti - 31 ans 

1-175000 367,50 

Il - 265 000 556,50 

Ill - 350 000 735,00 

IV-525 000 1102,50 

V - 700 000 1 470,00 

VI - 875 000 1 837,50 

Assurance X 

Capitaux garantis et Primes 
pour 1982 

Garantie simple 

Tranche d'âge 

2 3 4 1 

31 à 50 ans 51 à 60 ans 61 à 65 ans - 31 ans 

551,00 1102,50 2 756,00 625,00 

835,00 1169,50 4 174,00 946,00 

1102,50 2 205,00 5 512,50 1 249,50 

1 654,00 3 307,50 8 269,00 1 875,00 

2 205,00 4 410,00 11 025,00 2 499,00 

2 756,00 5 512,50 13781,00 3124,00 

Capital garanti doublé ou triplé 

Tranche d'âge 

2 3 4 

31 à 50 ans 51 à 60 ans 61 à 65 ans 

808,50 1 360,00 3 013,50 

1 224,00 2 060,00 1 4 563,00 

1 617,00 2 719,50 6 027,00 

2 425,50 4 079,00 9 040,50 

3 234,00 5 439,00 12 054,00 

4 042,50 6 799,00 15 067,50 



DEMANDE D'ADHÉSION 
AU CONTRAT D'ASSURANCE COLLECTIVE 

EN CAS DE DÉCÈS 
SOUSCRIT PAR LA SOCIÉTÉ AMICALE 

DES ANCIENS ÉLÈVES DE L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE 

NOM. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Prénoms. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Promotion ........ . 

Date de naissance .................................................................................... . 

Adresse ...................................................................... · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

Le capital garanti est fixé à : .......................................................................... F 

Ce capital sera 
ne sera pas (1) doublé en cas d'accident et triplé en cas d'accident de la circulation 
( 1) Rayer la mention inutile 

Bénéficiaire désigné en cas de décès : 

En cas de décès le capital est servi au bénéficiaire désigné, ou à défaut, par priorité : au conjoint survivant non di­
vorcé, ni séparé de corps judiciairement ; à défaut aux enfants de l'assuré ; à défaut à ses héritiers ou à ses ayants­
droit ou enfin, à défaut à la Caisse de Secours de l'Association. 

F~tà ................. k ...................... . 

Signature de l'assuré 
précédée de la mention manuscrite 

« lu et approuvé » 

les travaux 
du midi 
société anonyme au capital de 25 000 000 f 

27 bd joseph vernet 
marseille (8°) 

13269 MARSEILLE CEDEX 8 • B.P. 113 
telephone (91) 76 18 30 

ENTREPRISE DE 
BATIMENT ET TRAVAUX PUBLICS 

SOCIÉTÉ 
DES CIMENTS 34% du marché 
FRANCAIS national. 

10 millions de tonnes/ an. 

16 usines · 5 centres de broyoge · 8 centres de distribution 
8 agences commerciales 
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1899 
Décès: 25.9.70 - Lucien Strohl 

1907 
Naissance : Soudan f.p. de la naiss. 
de son arrière-petit-fils Guillaume, 
fils du lieutenant de vaisseau Pierre 
Soudan. 

1908 
Décès : 14.3.81 - Henri Simeray, 
lng. M.E., retr. Dir. han. de l'Expl. 
chf Maroc. 

1912 
Décès : 13.7.81 - Armand Jullien, 
Direct. han. de la Banque de Paris et 
des Pays-Bas 
13.1.81 - Jean Krug-Basse, lng. 
ch. han. H. 

1916 
Décès: 7.11.81 - Mme veuve André 
Olivier, grand-mère de Grégoire 
Olivier (79) 
6.2.81 - Jean Guezennec, lng. civ. 
Contr. Nav. 

1917 
Noces de diamant : Le Colonel et 
Madame Georges Clogenson ont 
célébré le soixantième anniversaire 
de leur mariage le 17 octobre 1981, 
par un déjeuner et une réception à 
la Maison des X. 

1918 
Naissance : 23.10.81 - Lenormand 
f.p. de la naiss. de son 15" arrière­
petit-enfant Aymeric Détrois. 

1919 s 
Décès : 13.11 .81 - Carrière de Bel· 
garric de Cluzel, anc. président de 
l'Institut de recherche pour les 
huiles et oléagineux, officier de la 
Légion d'honneur et de l'ordre natio­
nal du Mérite. 

1919 N 
Décès : 18.11.81 - Pocholle a la 
douleur de f.p. du décès de son 
épouse Madeleine, fille de Robillard 
(1883). 

1921 
Mariage : 5.12.81 - Carru a le pl ai sir 
d'annoncer le mariage de son fils 
François, ing. ECP, agrégé de ma­
thématiques, avec Mlle Françoise 
Thévenon. 

1923 
Naissances : Delacarte f.p. de la 
naiss. de ses trois premiers arr. 

46 petits-enfants Olivier Lafarge 

CARNET POLYTECHNICIEN 

(23.6.81 ), petit-fils de Jean Delacarte 
(47), Diane et Raphaëlle Mellini 
(23.10.81) 
Décès : 9.11.81 - René Hervet, 
commandeur de la Légion d'hon­
neur, ing. gén. 1'" cl. Arm. (F.A.) 2• 
Sect. 

1925 
Mariage : 12.12.81 - Mesqui f.p. du 
mariage de sa fille Marie-Brigitte 
avec M. Henri Doulcet. 

1927 
Décès : 29.10.81 - Jean Haly, lng. 
gén. 2• cl. Arm. (A.N.) 2• Sect. 

1928 
Naissances : Coquebert de Neu· 
ville f.p. de la naiss. de ses 18• et 
19" petits-enfants, Xavier et François 
Chazerans (19.7.80 et 9.9.81). 
Décès : 11.7.81 - Jean Doin, gén. 
de div., 2• Sect. 

1930 
Décès : 5.11.81 - colonel Robert 
Leclerc (E.R.) officier de la Légion 
d'honneur. 

1931 
Mariage : René Germaix f.p. du 
mariage de sa fille Marie avec M. 
Charles d'Estève de Pradel. 

1934 
Naissance : Luc Bergez f.p. de la 
naiss. de son 2• petit-fils Jean-Louis, 
fils de Jean-Luc et de Marie-Noëlle, 
née Duclézeau. 

1936 
Naissance : 26.10.81 - Robidalre 
f.p. de la naiss. de son 5° petit-en­
fant, Jean, fils de sa fille Jacqueline 
et de Loeper (65). 
Décès : Jean-Marie Roux a la dou­
leur de f.p. du décès de son épouse, 
le 30.6.81, et de celui de son père, 
grand-père de Stéphane Roux (75). 

1937 
Mariage : 25.7.81 - Madame Guy 
Gérard f.p. du mariage de sa fille 
Nathalie avec M. Enrique Hartig. 

1938 
Décès: 25.11.81 - Jean Ansel, lng. 
gén. mil. 1 '" cl. des Essences, 2• 
sect. 

1939 
Mariage: 12.9.81 - C. Jacquelin f.p. 
du mariage de son fils Bernard avec 
Mlle Brigitte Darré. 
Décès : 1 .8.81 - Madame Hardy a la 
douleur de f.p. du décès de son 
époux, Henry Hardy. 

1942 
Naissance : Blaive f.p. de la naiss. 
de son 4• petit-enfant, Guillaume, fils 
d'Anne et Bernard Bitot. 

1943 
Mariage : 12.9.81 - Brault f.p. du 
mariage de son fils Pierre avec Mlle 
Marion Egal. 

1945 
Naissances : Duverny f.p. de la 
naiss. de ses petits-fils : Guillaume, 
fils de J.O. Martin (76) le 9.11.81 et 
François-Xavier, fils de X. Terrasse 
(76) le 17.11.81. 
Décès : 4.11 .81 - Robert Maurus, 
lng. en chef des P & C. 

1947 
Naissance : 23.6.81 - Jean Dela· 
carte f.p. de la naiss. de son petit­
fils, Olivier Lafarge, arr. petit-fils de 
Delacarte (23). 

1951 
Ordination sacerdotale, le 8.11.81, 
de François Baudoult d'Haute· 
feuille, moine bénédictin à l'Abbaye 
N.D. de Randol (63450 St-Amand 
Tallende). 



1958 
Mariage : 29.6.81 - Gérard Couzy 
f.p. de son mariage avec Mlle Aude 
de Sallmard. 
Décès : 24.8.81 - Alain et Gérard 
Couzy ont la douleur de f.p. du 
décès de leur mère, Mme Pierre 
Couzy. 

1961 
Naissance : 31.10.81 - Jacques 
Pellegrin f.p. de la naiss. de sa fille 
Aude, sœur d'Éric. 

1965 
Naissance : 26.10.81 - Pierre Loe­
pe_r f.p. de la naiss. de Jean, frère 
d'Edouard, Frédéric et Caroline, 
petit-fils de Robidaire (36). 

1969 
Naissance : 12. 7 .81 - Philippe 
Poesch f.p. de la naiss. de Virginie, 
sœur de Natalie et Christopher. 
16.11.81 - Xavier Oudot !·P· de la 
naiss. de Pauline, sœur d'Emilie, ar­
rière-petite-fille de Paul Oudot (07) 
décédé. 
Michel Rénéric f.p. de la naiss. de 
Marion, sœur de Pascal et Nicolas. 

PERFOSOL 

1970 
Naissance : 11.11 .81 - Christian 
Guittet f.p. de la naiss. d'Aurore, 
sœur d'Aurélien et Baptiste. 

1971 
Naissances : 21.10.81 - André 
Trucy f.p. de la naiss. de Géraldine, 
sœur de Maylis et d'Amandine. 
14.11.81 - Jean Louchet f.p. de la 
naiss. de Cécile. 

1972 
Naissance : 8.6.81 - Jean-Michel 
Richard f.p. de la naiss. de Xavier, 
frère d'Alexandra et Renaud. 

1973 
Naissances : 29.7.81 Patrick Cor· 
bin f.p. de la naiss. de son fils 
Édouard. 
13.9.81 - Jean-Louis Rabilloud f.p. 
de la naiss. de son fils Xavier, frère 
de Jean-Baptiste. 
Mariage : 13.12.80 - Jean-Pierre 
Fontenille f.p. de son mariage avec 
Mlle Sylvia Martinerie, et le 18.10.8i 
de la naiss. de sa fille Gabrielle. 

1974 
Naissance : 21.11.81 - François Ha· 
bègre f.p. de la naiss. de sa 2• fille 
Séverine. 

GÉRANCE 
DE PORTEFEUILLES 

H.ROGIER 
S.A. au Capital de 737 000 Francs 

20 bd Montmartre, 75009 Paris 
770-42-97 et 770-43-18 

Fondateur 

Henri ROGIER (pr. 1920 sp.) 

33 ANNÉES D'EXISTENCE 

Président-Directeur Général 

Claude PICHON (pr. 1946) 

DËPOT DES FONDS ET TITRES CHEZ 
TROIS AGENTS DE CHANGE 

Envoi de renseignements détaillés 
sur demande 

1975 
Naissances : 7.9.81 - Pierre Bous­
sard et Evelyne f.p. de la naiss. de 
leurs filles Marie-Anne et Audrey. 
Décès : Stéphane Roux, fils de 
Roux (36) f.p. du décès de son 
grand-père. 

1976 
Naissances : 9.11.81 - Jean·Domi· 
nique Martin f.p. de la naiss. de 
Guillaume, frère de Florence. 
17.11.81 - Xavier Terrasse f.p. de 
la naiss. de François-Xavier, frère de 
Béatrice. 

1977 
Mariage : 30.5.81 - Eric Breton f.p. 
de son mariage avec Mlle Agnès 
Prévoteau. 

1978 
Mariage : 5.9.81 - Philippe Le 
Merdy f.p. de son mariage avec 
Mlle Laurence Guérin. 

1979 
Décès : 7 .11.81 - Grégoire Olivier 
f.p. du décès de sa grand-mère, 
veuve d'André Olivier (16). 

BREVATOME 

et sa filiale 

LA SOCIÉTÉ DE PROTECTION 
DES INVENTIONS 

ÉTUDE 
de tous problèmes de protection 

et de valorisation d'inventions 
dans tous les domaines techniques. 

DÉPÔTS DE BREVETS, 
de marques, de dessins 

et modèles, en France et à f étranger. 

ASSISTANCE 
pour tout problème juridique 

en matière de propriété 
industrielle 

(contrats de licence, 
contrefaçon, 

cession de brevets, marchés 
et contrats, droit de 

la concurrence ... ) 

25, rue de Ponthieu - 75008 PARIS 
Téléphone: 225.17.80 

Télex: SPIBREV 660028F 
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CBIDl!/X lVllKIS 

Crédit X • Mines vous permet 
d'obtenir des prêts personnels 
ou des prêts immobiliers à des 
taux sensiblement inférieurs à 
ceux pratiqués habituellement 
par les banques, soit pour des 
achats de biens mobiliers, soit 
pour des achats ou travaux dans 
résidences principales ou se· 
condaires. 

A. Crédit X-Mines 
- Association créée en 1968 avec 

l'aide de l'A.X., sous la dénomination 
du Crédit X, pour faciliter aux an­
ciens élèves de !'École Polytechni­
que, ainsi qu'aux veuves et orphe­
lins de camarades, l'obtention de 
prêts destinés à faciliter la résolution 
de leurs problèmes. 

- Apporte sa caution aux prêts 
sollicités auprès des 5 organismes 
bancaires (mentionnés en D ci­
après) avec lesquels !'Association 
est en rapport. En retour, les ban­
ques intéressées consentent aux 
membres de l'association un tarif 
préférentiel, unique pour les cinq 
banques, dont les taux sont infé­
rieurs à ceux qu'elles pratiquent 
avec leurs clients ordinaires. 

L'Assemblée générale extraordi­
naire du 5 juillet 1978 a décidé d'ad­
mettre également comme bénéfi­
ciaire des interventions de Crédit X 
les anciens élèves des trois écoles 
des Mines, de Paris, de Saint­
Étienne et de Nancy. De ce fait, 
depuis cette date, Crédit X est de­
venu Crédit X-Mines. 

B. Prêts consentis 
1. Prêts spéciaux études (durée 
unique 5 ans) 

- Ces prêts sont destinés aux 
Élèves, ou anciens Élèves de Poly­
technique ou des Écoles des Mines 
désirant poursuivre leurs études ou 
compléter leur formation supérieure. 

- Durée unique de 5 ans avec 
possibilité de franchise totale (capi­
tal et intérêts) de 6, 12, 18 ou 24 
mois. 

- Ces prêts sont faits au taux 
d'Escompte de la Banque de 
France, majoré d'un point. 

2 • Prêts à C.T. pour jeunes ca­
marades, prêts allant jusqu'à 
30 000 F, durée maximum de 3 ans, 
avec possibilité de franchise, à un 
taux exceptionnel d'un point in­
férieur à celui des prêts person­
nels, pour les camarades sortant 
des Écoles, ou en étant sortis 
depuis moins de 3 ans. 

3 • Prêts à C.T. (durée maxi· 
mum: 2 ans): 

- achat de biens mobiliers : voitu­
res automobiles, équipement ména­
ger, bateaux de plaisance ... 

-relais dans l'attente de la vente 
d'un bien immobilier 

4 • Prêts personnels à M. T. (2 à 
5 ans) 

- Pour frais familiaux exception­
nels, départ à la retraite, équipement 
mobilier. 

5 • Prêts immobiliers à M. T. (3 / 7 
ans) ou L.T. (10/20 ans): 

- Pour le financement de terrains 
à bâtir, résidence principale (ou de 
future retraite), résidences secondai­
res, travaux immobiliers importants 
dans résidence principale ou secon­
daire. 

C. Règles générales applicables 
à tous les prêts 

La garantie du Crédit X-Mines est 
uniquement délivrée pour le compte 
de ses sociétaires : cotisation an­
nuelle de 50 F - à 200 F - selon la 
nature du prêt. 

- Fonds de garantie - La caution 
donnée aux banques est appuyée 
sur un fonds de Garantie constitué 
par prélèvements sur les sommes 
empruntées (1 % pour les prêts hy­
pothécaires par exemple). Ce prélè­
vement est restitué, à sa valeur no­
minale, lorsque le prêt est amorti, 
cette restitution ne pouvant interve­
nir que lorsque les comptes de l'an­
née N pendant laquelle a eu lieu 
l'amortissement ont été approuvés 

·par l'Assemblée générale de l'année 
N + 1. 

- Montant maximum des mensua­
lités : l'ensemble des charges sup­
portées par le candidat emprunteur 
du fait du, ou des prêts sollicités, ou 
des éventuels prêts antérieurs, ne 
doit pas dépasser en principe 30 % 
de ses ressources. 

- Assurance - tous les prêts sont 
assortis d'une assurance décès in­
validité. 

D. Renseignements et établisse· 
ments des dossiers. 

Tous les renseignements néces­
saires à l'établissement des dos­
siers, ainsi que la préparation de 
ceux-ci peuvent être obtenus à : 

- Secrétariat de Crédit X-Mines, 
12, rue de Poitiers, 75007 Paris, télé­
phone 222.76.27. Responsable : M. 
H. Baudrimont (35) (ouvert aux 
heures habituelles de bureau, du 
lundi au vendredi inclus, sauf les 
mercredi et vendredi après-midi). 

- Caisse Centrale des Banques 
Populaires (C.C.B.P.), 115, rue Mont­
martre, 75002 Paris. Tél. : 296.15.15 
responsable : Mlle Contri (poste 
504). (On peut aussi s'adresser dans 
chacune des 21 Banques populai­
res). 

- Crédit Lyonnais, Agence T 420, 
58, Boulevard Saint-Germain, 75005 
Paris, Tél. : 329.83.50, responsable 
M. Leroy (On peut aussi s'adresser à 
chacune des Agences). 

- Banque Industrielle et Mobilière 
Privée (B.l.M.P.) 37 /39, rue d'Anjou 
75008 Paris. Tél. : 266.91.52, respon­
sable, M. Paillet. 

- Banque de financement immobi­
lier Sovac, 17-21, rue de la Bienfai­
sance, 75008 Paris, tél. 292.12.12. 
Responsable Mme Le Beguec. 

- Société Générale - 7, Place 
Édouard VII - 75009 Paris, Tél. 
298.59.01. Responsable Mlle Lebas­
sac (on peut s'adresser dans cha­
cune des Agences). 



Petites Annonces 
bureau 

des 
...... carr1eres 

12, rue de Poitiers, 75007 Paris 
Tél. 548.41.94 

Ouvert tous les jours (sauf samedi). 

Notre camarade Lerognon (39) est à la disposition des employeurs pour toute offre pouvant intéresser les polytechniciens. Les cama­
rades à la recherche d'une situation, même si cela n'a pas un caractère d'urgence, ont toujours intérêt à se faire connaitre, en écrivant 
ou en téléphonant au Bureau des Carrières. S'ils Je souhaitent, ils peuvent recevoir directement, et sans tenir compte des délais de pu­
blication, la liste des offres récentes disponibles au Bureau des Carrières. Sauf cas spécial, Je Bureau ne transmet pas les demandes 
des camarades intéressés par ces offres. Il met en contact directement« demandeur» et" offreur» d'emploi. 

OFFRES 
DE SITUATIONS 
Ces offres de situation sont réservées ex­
clusivement aux Anciens Élèves de 
l'École Polytechnique 

1°) PARIS 
ET SES ENVIRONS 
5279 - Cie Générale d'informatique recrute 
lng. confirmé ou déb. Formation ass. 
(2 mois). Prendre contact avec : CHAPOT (62) 
ou env. C.V. et photo à Mme JAMET C.G.I. 84, 
rue de Grenelle, 75007 Paris. 

6480 - GFl-SERTI - Conseil en informatique 
et·Organisation auprès des Grandes Entrepri­
ses et Administrations, recherche des X (pro­
motions 70 à 75). Qualités requises : goût des 
contacts, dynamisme, réalisme. Formation as­
surée au métier de conseil, responsabilités à 
court terme. Voir activités GFl-SERTI dans rap­
port Carrière. Écrire à M. ROCHET (X 58) ou 
LE DONG (X 62) 49, avenue de !'Opéra, 75002 
Paris. 

6869 - Groupe DATAID, Groupe de Sociétés 
de service et de conseil en informatique et bu­
reautique, recherche pour son développement 
dans les domaines de pointe (Bases de don­
nées, réseaux, mini-ordinateurs, bureautique) 
des ingénieurs informaticiens confirmés et de 
jeunes X attirés par l'informatique et le métier 
du service (formation assurée). 
Prendre contact avec J. TEBEKA (56), 48, ave­
nue Raymond-Poincaré, 75116 Paris, Tél. 
553.47.26. 

7274 CABINET INTERNATIONAL DE 
CONSEIL, recherche jeunes camarades, 
22 ans min., débutants ou 1 à 2 ans d'expé­
rience, pour plusieurs postes d'lngénleur­
Consell en Informatique. Formation perma­
nente assurée aux U.S.A. et en France. Accès 
rapide à de larges responsabilités pour ceux 
ayant démontré leur dynamisme, et leur sens 
de l'initiative et des contacts. Anglais indispen­
sable. S'adresser Bur. des Carrières. 

7615 ·Le Groupe FOUGEROLLE, leader fran­
çais dans le domaine bâtiment et T.P. (5 mil­
liards C.A. - 20 000 personnes) recherche 
Jeunes Ingénieurs, débutants ou· avec début 
d'expérience. Très larges perspectives d'ave­
nir. Écrire sous la référence « FO 48 » - Ser­
vice Recrutement - 3, avenue Morane-Saulnier 
- 78140 VÉLIZY-VILLACOUBLAY. 

7752 • S.T.L., distributeur exclusif pour la 
France du Service INFONET, recherche : 
a) Ingénieurs commerciaux, débutants ou 
justifiant d'une première expérience de vente 
de temps partagé ; 
b) Ingénieurs consultants, débutants ou jus­
tifiant d'une première expérience d'informati­
que. S'adresser Bur. des Carrières. 

7980 • Très important groupe électronique 
grand public recherche Ingénieur nouveaux 
marchés pérltélévlslon et pérltéléphonle, 
attiré par le marketing, adjoint au chef de ser­
vice, débutant ou 1" expérience, 23 ans min .. 
anglais courant, goût des contacts de haut ni­
veau et d'une participation à la définition, la fa­
brication et la commercialisation de nouveaux 
produits. S'adresser Bur. des Carrières. 

8129 • PEAT, MARWICK, MITCHELL & CO. 
CONSULTANTS - Cabinet International de 
Conseil aux entreprises (plus de 20 000 per­
sonnes dans 350 bureaux) recherche pour les 
départements Management Consulting de ses 
bureaux de Paris et Lyon des Ingénieurs­
Conseil. Formation supérieure, expérience en 
entreprise de 2 à 6 ans, anglais courant. Spé­
cialités souhaitées : contrôle de gestion, infor­
matique, gestion industrielle, banque. Évolu­
tion rapide des responsabilités et de la 
rémunération, liée aux performances indivi­
duelles. Contacter J.-P. CHOQUEL (X 68) Tour 
Fiat, Cedex 16, 92084 Paris La Défense, Tél. 
796.20.00. 

8136 • BOUYGUES (CA. 7,6 Mds de F) re­
cherche un Adjoint au responsable adml· 
nlstratlon-gestlon-flnances d'une de ses 
principales directions opérationnelles, débu­
tant ou première expérience, formation 
complémentaire de gestion économique ou 
commerciale souhaitée. Anglais apprécié. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

8137 ·Association, loi de 1901, recherche ca­
marade retraité, expérience financière souhai-

tée, pour assurer la direction d'un organisme 
de crédit (situation complémentaire intéres­
sante). S'adresser Bur. des Carrières. 

Le Bureau des Carrières met à la dlsposi· 
tion de Camarades disposant de temps 
libre et de quelques capitaux, ayant 
acquis au cours de leur carrière une ex· 
pérlence de la gestion des sociétés, et qui 
envisageraient de créer ou d'acquérir 
certaines entreprises, seuls ou en colla· 
boratlon avec d'autres camarades, une 
liste de sociétés à reprendre. Les cama­
rades de la région parisienne peuvent 
consulter cette liste au Bureau des Car­
rières 1 2, rue de Poitiers. Photocopies 
concernant la ou les réglons qui les lnté· 
ressent, pourront, sur leur demande, être 
communiquées aux camarades de pro· 
vlnce. 

8138 • Paris I Aix en Provence • Entreprise 
française de construction de maisons indivi­
duelles (800 maisons/an) recherche Respon· 
sables de programme Immobilier, 25 ans 
min., formation complémentaire commerciale 
ou de gestion souhaitée. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8139 ·Groupe multinational recherche Présl· 
dent du Directoire France responsable de 
sa filiale française, 38 ans min., allemand sou­
haité, expérience de 1 O ans dans des fonctions 
de direction générale et de gestion d'unités de 
production exercées dans des entreprises fa­
briquant des produits industriels en petite et 
moyenne séries dans l'industrie mécanique, 
électromécanique ou hydraulique. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

8140 • Très important groupe industriel fran­
çais recherche pour sa filiale spécialisée dans 
la distribution de matériels électriques et 
composants électroniques, en France et à 
!'Étranger, Futur Directeur Général, 40 ans 
min., anglais courant, si possible allemand, ex­
périence de responsabilité commerciale de 
haut niveau en marketing, animation des 
ventes et management de réseaux de distribu­
tion, en partie au cours de séjours à !'Étranger. 
S'adresser Bur. des Carrières. 49 
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8141 ·Très important groupe international re­
cherche.pour sa filiale française, un Directeur 
général, 35 ans min., anglais courant, expé­
rience réussie dans la direction générale d'en­
treprise fabriquant des produits industriels du 
secteur électrique ou électromécanique. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

L'Association Échanges et consultations 
Techniques Internationaux (E.C.T.I.), re­
cherche, dans le cadre de la Coopération 
Technique Internationale, des Ingénieurs 
experts bénévoles, en principe retraités, 
pouvant exécuter des missions, non ré­
munérées, mais défrayées des frais de 
voyages et de séjour sur place. Les ca­
marades intéressés peuvent obtenir tous 
renseignements en s'adressant à BOREL 
(26) ou WERQUIN (38) ECTI, 3, rue de Lo­
gelbach, 75017 Paris, Tél.: 622.20.19. 

AVIS DE VACANCE DE POSTE 
POUR UN ENSEIGNEMENT DE 

PROBABILITÉS 
A L'ÉCOLE NATIONALE DES 

PONTS ET CHAUSSÉES 
28, rue des Saints Pères 

75007 PARIS 

L'École Nationale des Ponts et Chaussées 
lance un avis de vacance de poste de profes­
seur de probabilités. 

Cet enseignement comporte deux parties 
ayant chacune pour volume une douzaine de 
séances de 3 heures. 

La première s'adresse aux élèves de 1" 
année et concerne les notions de base de pro­
babilités : rappels de théorie de la mesure et 
de l'intégration - variables aléatoires - indé­
pendance, lois usuelles, convergences, loi des 
grands nombres - convergence en loi, fonc­
tions caractéristiques, théorème central limite 
- egérance conditionnelle, approximation qua­
dratique, introduction aux martingales à temps 
discret. 

La seconde s'adresse aux élèves de 
2' année et est une introduction aux processus 
stochastiques et à leurs applications : cons­
truction de processus - chaînes de Markov, 
processus de Santi, processus à accroisse­
ments indépendants, exemples et applications 
- processus du second ordre, filtrage et pré­
diction - martingales, processus de Markov, 
éléments de calcul intégral stochastique, appli­
cation. 

Les personnes intéressées peuvent obtenir 
des précisions complémentaires auprès de M. 
F. Adly, Adjoint au Directeur de !'Enseignement 
de l'École (tél. 260.34.13). 

Chaque candidat devra joindre à sa lettre de 
candidature son curriculum vitae, la liste de 
ses références, travaux et publications ainsi 
qu'un programme sommaire de l'enseignement 
qu'il se propose de faire incluant éventuelle­
ment quelques indications pédagogiques. 

La date limite de réponse est fixée au 28 fé­
vrier 1982. 

8142 ·Important groupe multinational, leader 
mondial dans la fabrication de matériel médical 
électronique recherche Directeur de Zone 
pour assurer le développement de ses activités 
dans les pays du Sud de l'Europe {Italie, Espa­
gne, France ... ), 35 ans min., anglais courant, 
expérience confirmée dans la vente et le mar­
keting acquise, si possible, dans l'industrie mé­
dicale ou paramédicale. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8143 • Importante société multinationale re­
cherche Contrôleur de gestion Europe, 
35 ans min., anglais courant, allemand appré-

cié, solides compétences de gestion financière 
et de contrôle de gestion acquises, de préfé­
rence, au sein d'entreprises industrielles utili­
sant méthodes de gestion anglo-saxonnes les 
plus modernes. S'adresser Bur. des Carrières. 

8145 • Important groupe anglais recherche 
pour sa filiale française en cours de création, 
spécialisée dans l'instrumentation, l'ingénierie 
et prestations de services industrie pétrolière 
et pétrochimique, Ingénieur technico­
commercial, responsable service commercial 
(poste d'avenir) 35 ans minimum, anglais cou­
rant, expérience de plusieurs années dans ac­
tivités analogues, qualification en instrumenta­
tion ou en engineering de process ou 
mécanique souhaitée. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8146 • Association formation continue re­
cherche Délégué aux relations extérieu­
res, situation complémentaire convenant à un 
retraité jeune. S'adresser Bur. des Carrières. 

8151 • Importante société internationale 
d'instrumentation électrique et électronique re­
cherche Ingénieur d'affaires grande expor­
tation débutant, anglais courant, allemand ap­
précié, expérience de l'entreprise souhaitable. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

8152 - G. CAM - ARTEMIS, filiale de la 
Caisse des Dépôts et Consignations recherche 
pour son Centre Serveur de Fontainebleau, In­
génieur Système Réseau ayant, de préfé­
rence, expérience approfondie de l'OS/MVS, 
des logiciels de Télétraitement (J.E.S.2, 
TCAM/TSO, VTAM, CICS) et de la gestion d'un 
réseau, si possible connaissance d'IBM 370 ou 
compatible. S'adresser Bur. des Carrières. 
8154 • Filiale d'un important . groupe 
• grande consommation •, spécialisé dans les 
produits d'entretien (CA 1 Md de Francs) re­
cherche son Responsable du développe­
ment technique et technologique, anglais 
courant, formation complémentaire de gestion, 
expérience de responsable d'une unité de pro­
duction, connaissance des technologies de 
conditionnement, automatismes industriels et 
contrôle de processus. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8155 • TEMPS RÉELS 2000, SSCI spéciali­
sée dans la mise en place de grands systèmes 
temps réel et bases de données (C.A. 2 M.F) 
recherche Ingénieur Informaticien débutant 
ou quelques années d'expérience, connais­
sance de • Protée • vivement souhaitée, inté­
ressement aux résultats. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8156 • La Compagnie Française d'Assuran­
ces l.A.R.D. (C.A. supérieur à 1 Md de F.) re­
cherche Directeur Technique, responsable 
technique de production et de sinistres, 40 ans 
min., expérience de même nature comme di­
recteur technique, directeur de production (in­
cluant l'expérience sinistres) ou comme direc­
teur de Branche, bonne connaissance des 
risques d'entreprise (PME-PMI). S'adresssr 
Bur. des Carrières. 

8159 • Importante société française d'ingé­
nierie de notoriété internationale recherche 
Chef de projets pour son service Informa­
tique, 27 ans min., expérience professionnelle 
de 5 années dont 3 minimum comme Chef de 
projet. S'adresser Bur. des Carrières. 

8160 • ADP NETWORK SERVICES, filiale 
française de A.D.P. (USA) premier groupe 
mondial de services informatiques (CA 600 M.$ 
- 18 000 personnes) recherche Ingénieur 
consultant, débutant ou première expérience 
professionnelle d'un à 2 ans, anglais courant, 
formation complémentaire de gestion appré­
ciée (M.B.A., l.A.E.). S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8164 • SOPRA, SSCI d'importance nationale 
(C.A. 140 M.F. 600 personnes) recherche un 
Ingénieur en chef, 35 ans min., expérience 
de 8 à 10 ans de préférence dans une SSCI, 
qualité de gestionnaire, sens des relations 
commerciales à haut niveau. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

Paris et Province • Les camarades ayant 
acquis au cours de leur carrière profession­
nelle une expérience sur le tas de la ges­
tion des entreprises, petites ou moyennes, 
et recherchant des missions ou des situa­
tions à temps partiel ou à temps complet, 
d'experts en gestion d'entreprise auprès 
d'organismes bancaires ou juridiques, sont 
priés de prendre contact avec le Bureau 
des Carrières. 

8165 - U.T.E. (Union. Technique Électricité) 
responsable de la politique de normalisation en 
France des matériels et composants électri­
ques et électroniques recherche Directeur 
Adjoint, responsable de l'administration de 
l'UT.E. et de la mise en œuvre de la politique 
de marques et normes N.F., ultérieurement ad­
joint technique du Président, 50 ans min., an­
glais courant, expérience industrie électrique 
ou électronique acquise, si possible, dans le 
domaine des contrôles de conformité ou recet­
tes techniques. S'adresser Bur. des Carrières. 

8167 • Commissionnaire agréé auprès de la 
Bourse de Commerce de Paris recherche Re­
misier en Bourse de Commerce de Paris, 
profession indépendante, situation à plein 
temps ou complémentaire demandant expé­
rience des affaires et, si possible, financière 
convenant à camarade X en arrêt d'activité 
professionnelle. S'adresser Bur. des Carrières. 

8168 • Groupe aéronautique important re­
cherche Ingénieur fabrication, 25 ans min., 
anglais courant, débutant ou première expé­
rience aéronautique. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8169 • Première banque de données micro­
économique et financière en France, de créa­
tion récente (22 personnes) filiale de deux im­
portantes sociétés de collecte et diffusion d'in­
formations économiques françaises, recherche 
Adjoint au Directeur Général pour l'ap­
puyer dans le développement de l'activité ban­
que de données par des contacts à haut ni­
veau, et pour assurer la gestion administrative 
et financière de la société, 30 ans min., anglais 
courant, MBA, expérience de plus de 5 ans 
dans une fonction telle que conseiller en orga­
nisation, secrétaire général, controller ou fi­
nancier international dans société de service 
informatique, électronique, engineering, 
conseil en organisation ou banques et assu­
rances. S'adresser Bur. des Carrières. 

8172 • Filiale mécanique de précision 
(150 M.F. - 450 personnes) d'un grand groupe 
français, recherche Directeur Technique (fa­
brication, études, devis et production) 35 ans 
min., anglais courant, expérience de l'organi­
sation industrielle, contrôle des prix de revient, 
encadrement d'équipes d'études, principale­
ment dans le domaine de la mécanique, englo­
bant l'utilisation d'électronique, de l'automati­
que et de l'asservissement. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

Le Bureau des Carrières est souvent solli­
cité par de jeunes polytechniciens, sor­
tant d'une école d'application ou d'un or­
ganisme de formation complémentaire, à la 
recherche d'une situation. Il serait recon­
naissant aux responsables de sociétés de 
lui faire parvenir le maximum d'offres de si­
tuation susceptibles d'intéresser des X dé­
butants. 

8174 • Société d'éditions d'ouvrages péda­
gogiques (C.A. 40 M.F. - 50 personnes) recher­
che pour préparer la succession à très court 
terme de son directeur, responsable Marke­
ting-Ventes, situation intéressante. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 



8175 • Filiale française d'une importante 
firme chimique américaine, acquise par un 
grand groupe français, recherche Assistant à 
son directeur financier, 28 ans min., anglais 
courant, si possible DECS ou MBA, expérience 
de 2 à 5 ans en milieu PME/PMI, dans un 
contexte professionnel anglo-saxon. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

7828 • Grand groupe industriel multiproduits 
recherche Responsable planification, expé­
rience de la planification soit dans un cabinet 
de conseil international, soit au sein de la fonc­
tion planification d'une société au management 
sophistiqué. S'adresser Bur. des Carrières. 

8178 • Filiale d'un groupe français œuvrant 
dans le second œuvre, ayant pour vocation 
d'assurer le service de maintenance et la ges­
tion technique d'immeubles généralement in­
dustriels ou commerciaux, recherche Respon­
sable de la gestion technique 
d'ensembles d'immeubles, 27 ans min., 
fonction ingénierie appréciée, débutant ou ex­
périence soit de 1 à 3 ans dans le domaine de 
l'entretien ou de travaux neufs plus particuliè­
rement des équipements mécaniques ou élec­
tromécaniques, soit d'ingénieur de second 
œuvre.S'adresser Bur. des Carrières. 

8179 • Société d'engineering (200 personnes) 
recherche pour poste à créer, Responsable 
commercial et développement du secteur 
industrie, 35 ans min., anglais courant, expé­
rience engineering industriel et négociation 
contrats engineering. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8180 • GAMMA INTERNATIONAL, cabinet 
d'ingénieurs conseils, recherche Ingénieur 
consultant associé à des missions d'organi­
sation générale ou informatique auprès de 
grandes entreprises, expérience de 2 à 8 ans 
comme « chef de projet informatique » souhai­
tant évoluer vers l'organisation.S'adresser Bur. 
des Carrières. 

8181 •Paris et Province· Cabinet français 
de conseils en organisation recherche lngé· 
nieur consultant en organisation indus­
trielle, 26 ans min., débutant ou 2 à 3 ans 
d'expérience industrielle.S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8183 • La Division Automobile (C.A. 300/400 
M.F. - 2 400 personnes) d'un groupe industriel 
important (C.A. 1 Md. de F. - 617 000 person­
nes) recherche son Directeur Commercial 
en l!:quipements Automobiles, 40 ans min., 
anglais courant, connaissance du milieu auto­
mobile, bonne expérience du marketing et des 
ventes de produits industriels, actuellement di­
recteur commercial. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8184 • Groupe français de distribution nou­
veautés et de magasins populaires (C.A. supé­
rieur à 2 Mds de F.) recherche Directeur 
Commercial, 35 ans min., expérience de plu­
sieurs années acquise dans la fonction achats 
ou commerciale d'un grand magasin. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

8185 • Groupe français de distribution de 
nouveautés et magasins populaires (C.A. supé­
rieur à 2 Mds de F.) recherche Directeur 
Centrale d'Achats, 35 ans min .. français, ex­
périence achats nouveautés au moins au ni­
veau de chef de groupe. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8186 • SSCI de moyenne importance, recher­
che camarade ayant expérience de service in­
formatique, de préférence utilisant la série IBM 
43 ou 303 X pour prendre la responsabilité 
d'une activité de Conseil à développer. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

8188 • Important groupe industriel français re­
cherche Ingénieur en Organisation infor­
matique (création de poste), 35 ans min., ex­
périence de 5 à 1 O ans de consultant dans une 
société de conseil en informatique. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

8190 • Entreprise du secteur mécanique, aé­
ronautique (3 500 personnes) recherche Di· 
recteur Général, 40 ans min., dominante in­
dustrielle et gestion, français (agréement D.N.) 
double expérience technique et gestion centre 
de profit, expérience complémentaire en orga­
nisation appréciée. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

8191 ·L'ÉCOLE POLYTECHNIQUE recher­
che enseignants dans les disciplines suivan­
tes: 
1 - En mathématiques appliquées : profes­
seur d'exercice partiel (mi-temps) en analyse 
numérique; un maître de conférences de 1'" 
catégorie d'exercice partiel (mi-temps) en pro­
babilités et statistiques; deux maîtres de 
conférences de 1" catégorie d'exercice partiel 
(mi-temps) en analyse numérique automatique. 
2 - En mécanique : un professeur d'exercice 
partiel (mi-temps) ; deux maîtres de conféren­
ces d'exercice partiel (mi-temps). 
3 - En physique : un maître de conférences 
d'exercice partiel (mi-temps). 
4 - En Chimie : un professeur d'exercice par­
tiel (mi-temps) ; deux maîtres de conférences 
de 1" catégorie d'exercice partiel (mi-temps). 
5 - En humanités et sciences sociales : un 
maître de conférences de 2' catégorie d'exer­
cice partiel (mi-temps) en dessin d'art; un maî­
tre de conférences de 2' catégorie d'exercice 
partiel (mi-temps) en histoire, littérature, philo­
sophie ou sciences sociales. 
6 - En langues : des chefs de travaux prati­
ques ou des maîtres de conférences de 2' ca­
tégorie, d'exercice complet ou d'exercice par­
tiel (mi-temps), en anglais ou en allemand. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

8193 ·P.M.I. en pleine expansion cherche ca­
marade 5 ans expérience minimum, parlant an­
glais, Poste de direction. Technologies nu­
cléaires et offshore. Capable assumer 
responsabilités. S'adresser Bur. des Carrières. 

8194 ·La Compagnie Européenne d'Accumu­
lateurs, filiale de la C.G.E .. recherche pour son 
Service Recherche, Ingénieurs débutants ou 
ayant quelques années d'expérience, spéciali­
sation électrochimie ou métallurgie des al· 
liages, anglais ou allemand souhaité. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

8195 ·Société d'édition de presse, filiale d'un 
très important groupe, recherche Ingénieur 
méthodes, futur Directeur Technique, 32 
ans min .. expérience et compétences fortes en 
organisation industrielle, acquises idéalement 
dans l'ingénierie. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

8198 • Société réputée internationalement 
dans activités aérospatiales, recherche Chef 
du Département Technique Spatial, traitant 
en particulier les informations émises par satel­
lites, en croissance, 35 ans min., anglais cou­
rant compétences de haut niveau en électroni­
que et informatique scientifique, expérience de 
direction d'un service ou département techni­
que. S'adresser Bur. des Carrières. 

8200 • Paris et Étranger • FOREX NEP­
TUNE recherche ingénieurs débutants de re­
cherche pétrolière pour le forage à terre et en 
mer. S'adresser Bur. des Carrières. 

8201 • La Direction de productions de CO­
GEMA recherche Ingénieur des Mines, 27 
ans min., une ou deux années d'expérience 
minière en exploitation si possible, ultérieure­
ment en fonction en France ou Outremer. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

8205 • Entreprise de matériaux de construc­
tion, assez complexe par la variété et la disper­
sion de ses, productions (20 établissements 
pour un effectif de 1 200), ouverte sur l'exté­
rieur (C.E.E.. Moyen-Orient, États-Unis), re­
cherche son (futur) Directeur Général. Ce 
poste conviendrait à un jeune X Ponts, maxi­
maliste, sachant conduire des hommes et faire 
bouger les choses. Adresser C.V. manuscrit et 
photo au Bureau des Carrières. 

2°) PROVINCE 
7984 • Région Centre • Pour postes de res­
ponsabilité R. FREYD (40) et C. MARCEAU 
(57) recherchent camarades ayant une expé­
rience de généralistes d'entreprises petites ou 
moyennes, pour la prise en charge des problè­
mes de financement, de conseil, d'assis­
tance et de direction. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8144 ·Vallée de la Loire· Groupe multina­
tional à majorité française de matériel informa­
tique, recherche pour sa principale usine 
(3 000 personnes) le Directeur de la gestion 
industrielle, 35 ans min., anglais courant, ex­
périence de gestion industrielle acquise dans 
une industrie où le nombre de pièces ordon­
nancées est important et les données de base 
(marketing, études, fabrication) sont sujettes à 
des fluctuations de forte ampleur. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

8147 • 2 heures de Paris • Important 
groupe industriel français de mécanique 
lourde, recherche son Directeur industriel 
adjoint, 32 ans min., anglais courant, expé­
rience de la gestion industrielle dans industrie 
de mécanique lourde. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8148 ·Région Nord· CRÉDIT AGRICOLE re­
cherche organisateur, 28 ans min., débutant 
ou première expérience en organisation, fami­
liarisé avec l'informatique. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8149 • Bretagne • YVES ROCHER, entre­
prise de cosmétique recherche pour son usine 
de RIEUX (220 personnes) Responsable du 
contrôle de gestion industrielle, débutant, 
anglais courant. S'adresser Bur. des Carrières. 

8150 ·Bretagne· YVES ROCHER, laboratoi­
res de cosmétologie, recherche Ingénieur 
d'études industrielles, débutant ou première 
expérience, anglais apprécié. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

8153 • Grande ville du Midi, ultérieure­
ment Strasbourg • Groupe important à ca­
ractère familial du domaine des biens de 
consommation et semi-durables recherche Di· 
recteur Général de filiale, 30 ans min., an­
glais et allemand courants, expérience de gé­
néraliste à dominante commerciale et 
marketing ; vocation possible à la direction gé­
nérale du groupe. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

8157 • Vernon • La S.E.P. première entre­
prise française de propulsion (2 600 person­
nes) recherche pour son établissement indus­
triel (1 150 personnes) un Ingénieur projets 
complexes, expérience de 3 années dans le 
domaine de !'Armement ou !'Aéronautique, 
connaissance des études paramétriques, plans 
de développement et expérience dans plu­
sieurs des domaines suivants : optique, gui­
dage, mécanique du vol et électronique. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

8158 • Vernon • La S.E.P. première entre­
prise française de propulsion (2 600 person­
nes) recherche pour son établissement indus­
triel (1 150 personnes) Ingénieur 
aérodynamicien, expérience de quelques 
années d'études et d'activités expérimentales 
dans le domaine des engins, éventuellement 
dans l'aéronautique. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8162 • Vallée de la Loire· Important groupe 
industriel international à capitaux français re­
cherche pour sa petite filiale de production de 
produits électromécaniques en moyenne série 
(50 personnes) Directeur de la filiale, 30 ans 
min., expérience d'au moins 6 ou 7 années en 
usine, en particulier comme responsable d'ate­
lier, département ou petite usine, connaissance 
des problèmes liés à une production de mon­
tage de produits du type électriques ou élec­
tromécaniques en moyenne série. S'adresser 
Bur. des Carrières. 51 
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8163 ·Régions Le Mans, Tours, Orléans, 
Chartres • Société appartenant à un impor­
tant groupe industriel français, fabriquant des 
produits destinés en grande partie aux cons­
tructeurs automobiles (C.A. 400 M.F. - 2 000 
personnes) recherche Directeur d'usine, ac­
tuellement directeur d'une usine d'au moins 
500 personnes, expérience de plus de dix 
années en usine dans secteur mécanique ou 
plastique, expérience de réorganisation d'uni­
tés de fabrication, bonne connaissance des 
principaux services d'usine de fabrication de 
grande série (ordonnancement, lancement, 
méthodes, fabrication). S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8166 ·Est de la France· Filiale groupe in­
du.strie! métallurgique important offre à de 
jeunes ingénieurs, débutants ou non, informa­
ticiens, mécaniciens ou électroniciens des 
situations d'avenir dans ses départements pro­
duction, automatismes, entretien, travaux 
neufs ... S'adresser Bur. des Carrières. 

8170 - Nord - Société ayant son activité dans 
l'agro-alimentaire (C.A. 250 M.F. - 170 person­
nes - 4 usines de production) en forte crois­
sance, recherche Directeur développement 
agro-alimentaire, 32 ans min., expérience de 
commercialisation de production destinée à 
J'agro-industrie : aliment du bétail, matériel 
d'élevage, engineering agro-industriel. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

8171 - Alpes-Maritimes - Très important 
groupe industriel et financier (C.A. 7 Mds de F. 
- 30 000 personnes) recherche pour sa filiale 
B.T.P. (C.A. 100 M.F. - 350 personnes) son Di· 
recteur, 40 ans min., expérience de chantiers 
de bâtiment T.P. d'importance pouvant attein­
dre 30 M. de Francs. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8176 - Nord ou Bourgogne • Groupe métal­
lurgique français important recherche pour ses 
usines Ingénieur en production (fabrication, 
méthodes, entretien, informatique) débutants 
ou 2 à 3 ans d'expérience. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8177 Notre-Dame de Gravenchon 
(Seine-Maritime) ESSO-CHIMIE recherche 
pour son usine : 
1) Ingénieurs service technique de produc­
tion débutants ou quelques années d'expé­
rience professionnelle, anglais souhaité, no­
tions de régulation par ordinateur et 
d'économie appréciées ; 
2) Analystes économiques et Planning dé­
butants ou quelques années d'expérience pro­
fessionnelle, anglais ; 
3) Ingénieurs informaticiens de gestion 
débutants ou quelques années d'expérience 
dans Je développement d'application ou en 
système IBM VM, anglais, formation informati­
que, bonnes connaissances techniques 
DB/DC. 
4) Ingénieurs informaticiens de gestion 
débutants ou quelques années d'expérience 
dans le développement d'application ou en 
système IBM VM, anglais, formation informati­
que, bonnes connaissances techniques 
DB/DC. 
4) Ingénieurs Système industriel, débutant 
ou quelques années d'expérience chez cons­
tructeur matériel informatique ou dans l'infor­
matique industrielle pétrole-pétrochimie, an­
glais, formation électronique avec 
connaissance approfondie en systèmes digi­
taux et programmation en langage assembleur. 
5) Ingénieurs de projets industriels, débu­
tants ou quelques années d'expérience engi­
neering en France, anglais souhaité, ·formation 
mécanique et électricité, notions génie civil ap­
préciées. 
6) Ingénieurs études techniques (Process 
Design), débutants, anglais, formation chimie 
ou ENSPM. 
Perspectives de carrière au sein du groupe 
ESSO France ou Étranger pour tous les postes 
proposés. S'adresser Bur. des Carrières. 

8182 - Sud-Ouest - Très important groupe 
pharmaceutique français recherche Secré­
taire Général de son Centre de Recher­
ches, 32 ans min., anglais, expérience d'orga­
nisation acquise soit dans un centre de 
recherches, soit dans une direction industrielle 
très technique et multiproduits, soit dans le 
conseil en organisation dans des secteurs 
comparables. S'adresser Bur. des Carrières. 

8187 • Province - Importante société fran­
çaise concessionnaire de services publics re­
cherche Directeur Général d'une MPI, 30 
ans min., anglais souhaité, expérience de res­
ponsabilités à dominante commerciale ou ges­
tion acquise dans une entreprise de services 
publics. S'adresser Bur. des Carrières. 

8189 • Littoral du Sud-Ouest • Important 
groupe industriel recherche pour filiale indus­
trielle du secteur des Loisirs (C.A. 1 OO M.F.) 
Futur P.D.G., 35/40 ans min., anglais, expé­
rience de généraliste avec une très bonne 
connaissance des problèmes d'ateliers et 
d'équilibre de production entre diverses 
usines. S'adresser Bur. des Carrières. 

8192 • Nord de la France • Important 
groupe textile (C.A. 500 M.F. - 1 200 person­
nes) recherche Directeur Général de Divi­
sion, 35 ans min., expérience gestion d'usine 
et connaissance du textile. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

8196 •Val du Loir· Filiale d'un groupe alle­
mand, produisant et commercialisant des pro­
duits mécaniques pour l'automobile (C.A. 1 OO 
M.F. - 430 personnes) recherche Directeur de 
fabrication, 35 ans min., expérience dans in­
dustrie comparable de mécanique de grande 
série, connaissances solides de la fonction mé­
thodes. S'adresser Bur. des Carrières. 

8197 ·Nord de la France· Groupe français, 
leader dans le domaine du développement, re­
cherche Directeur de projets, jeune, 5 ans 
d'expérience dans l'étude et la conduite de 
grands projets (engineering, aménagement du 
territoire, bâtiment - T.P., systèmes de trans­
ports collectifs ... ) S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

8203 • Alsace • LES MINES DE POTASSE 
D'ALSACE recherchent Ingénieurs débutants, 
anglais souhaité : 
- Un Ingénieur électromécanicien pour 
l'entretien fond d'un siège d'exploitation ; 
- Des Ingénieurs d'exploitation fond. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3°) ÉTRANGER 

8161 ·Société de commercialisation à !'Étran­
ger, et spécialement en U.R.S.S., de matériels 
et de services produits par une dizaine de so­
ciétés françaises, recherche Directeur des 
Ventes U.R.S.S., 33 ans min., langue russe 
exigée, expérience de la vente de produits in­
dustriels à J'U.R.S.S., conditions de travail : 
40 % Paris, 60 % Moscou. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

8173 • Moyen-Orient • Société de travaux 
spécialisés, filiale d'un très important groupe 
industriel et financier, recherche Project Ma­
nager, responsable sur place d'une très im­
portante opération de 2 Mds de Francs, avec 
autorité sur 2 000 personnes, 30 ans min., an­
glais courant, expérience de chantiers à 
!'Étranger et de préférence au Moyen-Orient. 
Rémunération très intéressante. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

8199 - Ryad - BOUYGUES recherche pour 
son chantier de l'Université de Ryad, Ingé­
nieurs débutants, anglais courant, formation 
complémentaire type Sup. Elec., Mécanique, 
Chauffage appréciée. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

8202 • Niger - Filiale de la COGEMA, ex­
trayant et concentrant du minerai d'uranium, 
recherche pour son service maintenance Ingé­
nieur, 25 ans min., formation alliant génie mé­
canique ou électrique à électronique indus­
trielle et conduite de process. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

8204 • Niger • COMINAK, filiale de COGEMA, 
recherche à l'occasion de la mise en service 
ordinateur DPS 4 CHB, Chef de Service in· 
formatique, 30 ans min., expérience d'au 
moins 5 ans, ayant assuré la responsabilité de 
projets importants. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

DEMANDES 
DE SITUATIONS 
Insertions gratuites 

2622 • Camarades (47) universitaire, établi 
U.S.A. depuis 20 ans, bien introduit milieux 
scientifiques, rech. activité de complément (est 
U.S.A.) ou poste pour retour définitif en 
France. S'adresser Bur. des Carrières. 

3087 • x 45, anglais, italien, forte expérience 
production, commercial, logistique, informati­
que, formation et social, acquise sur le terrain 
en cabinet Conseil et en Entreprise - spécia­
liste productivité et réorganisation industrielle 
et commerciale - recherche poste responsabi­
lité ou, éventuellement, mission durée détermi­
née. S'adresser Bur. des Carrières. 

3102 • X Ponts, diplômé Harvard, 51 ans, an­
glais courant, connaissance outre-mer, expé­
rience confirmée D.G.A. groupe important ges­
tion développement dans domaines immobilier, 
aménagement transport, B.T.P., Services re­
cherche poste de responsabilité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3135 ·X 46, ancien ingénieur de !'Armement, 
ayant assuré direction d'une importante unité 
autonome dans industrie privée, puis participé 
à remise à flot d'une entreprise en détresse, 
cherche poste de responsabilité niveau Direc­
tion Générale d'entreprise ou de département 
important, ou poste d'assistance à entreprise 
en difficulté. S'adresser Bur. des Carrières. 

3213 • Camarade (54) civil Télécom., M.1.T., 
anglais et espagnol courants, expérience éche­
lon D.G., direction commerciale et marketing 
produits haute technologie, usines • clés en 
mains•, pétrochimie, recherche poste respon­
sabilité France et Étranger. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3271 • X 43, expérience préliminaire de chan­
tiers de travaux publics et bâtiment suivie d'ex­
périence commerciale dans le domaine du bâ­
timent industriel recherche situation de 
responsabilité correspondante. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

3278 - Camarade 48 ans, anglais et allemand 
courants, italien, Doctorat d'État chimie, expé­
riences recherches, développement, planifica­
tion, direction générale, acquises dans phar­
macie et chimie lourde, cherche poste D.G. 
dans PME, directeur division dans grande en­
treprise ou directeur industriel. S'adresser Bur. 
des Carrières. 

3279 • X 51, Civil Télécom. forte expérience 
informatique dans CFAO et micro-informatique, 
cherche poste responsabilité ou développe­
ment. Paris-Province indifférent. S'adresser 
Bur. des Carr_ières. 

3280 • X 63, anglais courant, successivement 
responsable centre de profit important (200 
M.F.) puis P.M.I., expérience préalable organi­
sation, recherche poste de responsabilité à 
)'Étranger. S'adresser Bur. des Carrières. 



3282 · X 52 - Ancien lng. Armement, expé­
rience diversifiée : production, mécanique de 
série, conception et réalisation d'usines, orga­
nisation technique et administrative, cherche 
poste de responsabilité. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3283 · X 47 - ICG - expérience approfondie 
des directions d'usines moyennes, feu continu, 
recherche poste direction industrielle ou direc­
tion du personnel. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

3285 · X 43 - G.M., puis longue activité dans 
construction automobile grande série, anglais 
courant, allemand. Grande expérience métho­
des production, investissements, planification 
industrielle, dans toutes techniques correspon­
dantes. Responsabilité études technico-écono­
miques et décision choix fabrication - achat 
des composants des véhicules produits dans 
ensemble des usines d'un constructeur multi­
national. Recherche poste en rapport avec res­
ponsabilités antérieures. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3286 · X 67, ENSTA, anglais courant, grande 
expérience de l'industrie du pétrole recherche 
poste de responsabilité région parisienne. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3287 • X 57 ayant créé B.E.T. structure B.A., 
B.P., fluides, électricité, possédant clientèle im­
portante et solide, souhaite donner à son en­
treprise des dimensions nouvelles par associa­
tion ou incorporation dans groupe dynamique 
et sérieux. S'adresser Sur. des Carrières. 

3289 · X 43, anglais courant, expérience di­
rection et gestion d'entreprise en particulier 
transformation plastique, recherche poste inté­
ressant. S'adresser Sur. des Carrières. 

3295 • X 65 - ENST - ICG - Anglais et espa­
gnol courants, 11 ans d'expérience en informa­
tique (Direction de projet, Technico-commer­
cial, Marketing) dans les secteurs suivants : 
Téléphone, Banque, Télématique, Bureautique, 
cherche poste à responsabilités, reg1ons 
Rhône-Alpes ou Sud-Est et ouverture interna­
tionale souhaitées. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

3298 • X 50 - Expérience 20 ans direction gé­
nérale, en particulier filiales de groupes inter­
nationaux américain ou anglais, fabrication de 
biens d'équipement standard et divers, cher­
che poste de responsabilité opérationnelle ou 
fonctionnelle. S'adresser Bur. des Carrières. 

3299 • X 62 expérience industrielle et sociale 
de 1 O ans dont 7 dans un groupe important et 
3 ans de direction générale moyenne entre­
prise, recherche poste de responsabilité. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3300 • X 72, P.C. civil, expérience industrielle 
de 4 ans dans société de fabrication et distri­
bution de produits de grande consommation, 
recherche poste de responsabilité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3302 • X 56, expérience direction usine pro­
cess continu et direction générale PME, re­
cherche poste de responsabilité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3303 · Spécialiste de gestion des ressources 
humaines, ainsi que d'étude des structures 
d'entreprises, retraité du Groupe Shell, recher­
che missions de conseil courtes ou plus lon­
gues selon les besoins, auprès d'entreprises 
souhaitant approfondir leur réflexion et leur ac­
tion sur problèmes humains ou de structures. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3304 · X 77, expérience analyste U.S.A., cher­
che travaux de programmation calculatrice du 
type HP 41 ou similaire, susceptibles intéresser 
entre autres bureaux d'études financières, éco­
nomiques, scientifiques ou techniques. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3305 • X 50, expérience direction commer­
ciale et générale secteur immobilier et enge­
neering grands projets dans hôpitaux, hôtelle­
rie et habitations - direction de moyenne 
entreprise secteur habillement et agro-alimen­
taire, recherche poste direction générale. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3307 · X 75, ENSAE, 3 ans d'expérience 
d'études et de conseil recherche poste de res­
ponsabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3308 • X télécom., 50 ans, expérience direc­
tion générale moyenne entreprise et direction 
exportation, recherche poste de responsabilité. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3309 · X Civil Ponts, 45 ans, carrière en bu­
reau d'études recherche missions courte durée 
étranger francophone ou anglophone. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

3310 • X 25 ans, expérience de plusieurs 
années analyste financier, recherche poste di­
rection financière entreprise si possible à voca­
tion internationale. S'adresser Bur. des Carriè­
res. 

3311 • X 57, expenence responsabilité de 
conseil en organisation, informatique, audit 
opérationnelle et d'utilisation de techniques 
nouvelles d'organisation du travail et de 
communication, recherche poste de responsa­
bilité dans SSCI, société de conseil ou groupe. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3312 • Camarade 52 ans, expérience de di­
rection dans société métallurgique et mécani­
que recherc;.he poste de responsabilité. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3313 • X 74, civil Télécom. expérience audit et 
mise en œuvre banques de données, actuelle­
ment en opération, recherche situation et res­
ponsabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3314 • X 33 ans, DECS, expérience finances 
et contrôle budgétaire, préalablement commer­
cial informatique, recherche poste de respon­
sabilité administrative et financière. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3315 · X 43, longue carrière construction 
électromécanique à !'Étranger dans groupe 
français, bilingue franco-espagnol, portugais 
courant, anglais acceptable, expérience appro­
fondie gestion entreprises industrielles, négo­
ciation contrats transfert de technologie, et 
autres activités de caractère international, sou­
haiterait trouver poste correspondant à ses ac­
tivités passées. S'adresser Bur. des Carrières. 

3317 • X 46, expérience de direction générale 
d'entreprise industrielle à vocations nationale 
et internationale, recherche poste de respon­
sabilité fonctionnelle ou opérationnelle. Paris 
ou Province. S'adresser Bur. des Carrières. 

3318 · X 60, CPA, expérience production 
(8 ans usine) puis Direction Générale Filiales, 
pratique des problèmes de stratégie indus­
trielle et redressement entreprises, recherche 
poste de responsabilité. S'adresser Sur. des 
Carrières. 

3319 ·X 46 ans, G.M., P.H.D. BERKELEY, ex­
périence industrielle entreprise générale, fabri­
cation grands équipements industriels 
complexes, recherche poste responsabilité di­
rection générale, si possible, dans groupe mul­
tinational. S'adresser Bur. des Carrières. 

3320 · X 67, M.B.A., expérience bancaire et 
de direction générale de PME, recherche poste 
de responsabilité. S'adresser Sur. des Carriè­
res. 

3321 · X 36 ans, Master of Science Stanford, 
Harvard Business School, expérience direction 
centre de profit multinational U.S. et direction 
générale société distribution et manutention 
petit matériel technique d'entreprise recherche 
poste de responsabilité. S'adresser Sur. des 
Carrières. 

3322 • X 42 termine carrière en recherches 
chimie organique et macromoléculaire - pos­
sède large expérience en applications d'ana­
lyse des données - recherche poste en rapport 
avec responsabilités antérieures. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3323 • X 32 ans, M.B.A., expérience de 
contrôleur de gestion et de direction adminis­
trative et financière dans filiale multinationale 
U.S., ainsi que d'activités financières diverses 
dans banque internationale, recherche poste 
de responsabilité de finance et gestion. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3324 • X 70, Civil Ponts, expérience ingénierie 
études d'infrastructures Europe et Afrique, 
cherche poste à responsabilités dans bureau 
d'études ou sociétés d'ingénierie. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3325 · X 73, Civil P.C., D.E.A. Dauphine, ex­
périence de CAO en ingénierie et de conseil en 
équipement informatique, recherche poste de 
responsabilité Province ou Étranger. S'adres­
ser Bur. des Carrières. 

3326 • X 42 ans, E.N.S. Télécom. Civil, expé­
rience de création et de direction de société 
commerciale matériel aéronautique à !'Étran­
ger, recherche poste de responsabilité à 
!'Étranger. S'adresser Bur. des Carrières. 

3327 · X 30 ans, Ponts et Chaussées, P.H.D., 
expérience problèmes portuaires recherche 
poste de responsabilité à !'Étranger. S'adresser 
Sur. des Carrières. 

3328 • X 30 ans, Civil P.C., expérience de 
chef de projet pour le Moyen-Orient et l'Afrique 
et de direction filiale ingénierie bâtiment en 
Afrique francophone, recherche poste de res­
ponsabilité dans le B.T.P. S'adresser Sur. des 
Carrières. 

3329 • X 40 ans, E.N.S.T., Sciences Eco, 
C.P.A., expérience ingénierie négociation et 
réalisation grand projet équipements électroni­
ques à !'Étranger et de gestion, recherche 
poste de responsabilité. S'adresser Sur. des 
Carrières. 

3330 · X 33 ans, ENST, expérience dévelop­
pements logiciel d'application pour l'industrie 
recherche poste de responsabilité région Or­
léans - Val de Loire. S'adresser Bur. des Car­
rières. 

3332 • X 45, créateur d'une société de conseil 
de direction souhaite s'associer à camarade 
disposant soit d'une activité analogue, soit 
d'un potentiel de clientèle pour développer en 
commun leurs activités.· S'adresser Bur. des 
Carrières. 

3333 • X 34 ans, ESE - ICG, expérience indus­
trielle courant fort et contrôle de gestion, et de 
mise en œuvre informatique industrielle, re­
cherche poste de responsabilité. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3334 • X 44, I.G.N. expérience d'une part de 
prospections géographiques et relevés topo­
graphiques par voie aérienne, d'autre part 
d'études de projets et réalisations de grandes 
infrastructures génie civil et bâtiment à !'Étran­
ger, recherche poste de responsabilité ou 
conseil comme coordinateur de projet, conseil 
ou responsable commercial secteur Étranger. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3336 • X 76, Civil Mines, Sciences Po, anglais 
courant, allemand, espagnol, recherche poste 
de responsabilité impliquant des contacts hu­
mains. S'adresser Bur. des Carrières. 

3337 • X 45, expérience complète direction 
PME Bâtiment, Génie Civil, recherche poste de 
responsabilité ou expert. S'adresser Sur. des 
Carrières. 

3338 • X 40, expérience généraliste gestion 
industrielle recherche poste ou m1ss1ons 
auprès de direction générale. S'adresser Bur. 
des Carrières. 53 
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3339 • X 46 ans, civil Mines, PMD Harvard, 
expérience dix années de gestion moyenne en­
treprise, cherche poste direction générale. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3340 • X 55 ans, ICG, anglais courant, expé- ,. 
rience direction commerciale équipements in­
dustriels technologie avancée (nucléaire - élec­
tronique) et équipements mécaniques, 
recherche poste de responsabilité France ou 
Étranger. S'adresser Bur. des Carrières. 

3341 ·:X 73, Mines de Paris, nationalité maro­
caine, deux ans responsable importante so­
ciété automobile au Maroc recherche poste de 
responsabilité correspondant à ses capacités 
dans filiale d'une société française. S'adresser 
Bur. des Carrières. 

3345 • X 58, anglais, espagnol, portugais, ex­
périence conseil organisation et informatique, 
et grande exportation à partir de France ou fi­
liale étrangère, recherche poste de responsabi-

lité générale ou exportation. France ou Étran­
ger. S'adresser Bur. des Carrières. 

3346 • X 41, retraité, expérience problèmes 
environnement recherche poste expert, conseil 
ou activité de complément dans ce domaine. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3347 ·Camarade 36 ans, P.C., licence Scien­
ces Éco, M.S. Berkeley, anglais courant, no­
tions allemand, expérience chantiers B.T.P., 
aménagement urbain, recherche poste de res­
ponsabilité. S'adresser Bur. des Carrières. 

3348 • X 58, G.M., licencié Sciences Économi­
ques, expérience direction services informati­
ques et administratifs grande entreprise et filia­
les P.M.E. recherche poste de responsabilité. 
S'adresser Bur. des Carrières. 

3349 · X 54, expérience direction technique 
matériaux avancés et généraliste direction divi­
sion d'une grande société, recherche poste de 

responsabilité correspondant à son expé­
rience. S'adresser Bur. des Carrières. 

3350 • X 65, anglais courant, 12 ans d'expé­
rience grande entreprise nationale : marketing, 
contrôle de gestion, micro-informatique de dé­
cision (APL), formation personnel, recherche 
poste de responsabilité Paris, Région pari­
sienne ou Régions Ouest. S'adresser Bur. des 
Carrières. 

S.N. - Votre contact à NEW YORK : FRANCE -
U.S.A. Business Service Ltd. «Au Service de la 
petite et moyenne entreprise • WEILL (47) 
suite 10G 300E 33 RD Street NEW YORK, N.Y. 
10016 Tél. (212) 684-6727 ou s'adresser Bur. 
des Carrières. 

autres annonces 

Les petites annonces sont reçues 
jusqu'au 5 du mois en cours pour pa· 
rutlon le mois suivant. 
Nous vous demandons de ne plus 
joindre de règlement à votre annonce 
afin de s'impllfier le travail du secré· 

DEMANDES 
DE SITUATION 
10 Fla ligne 

N' 022 · Fils cam. 27 ans dipl. Ec. CAMONDO 
expér. 2 ans architecture intérieure ch. emploi 
stable. B. Legoux 57 !59 rue Ramey 75018 
Paris ; tél. 251.11.63. 

N' 023 · Fille cam. 34 ans, licence allemand, 
connais. anglais, italien, néerlandais, 1 O ans 
bureau terminal. CEE ch. Paris emploi traduc­
tion, terminal., documentation. Étudie tte 
propos. Tél. 586.03.05. 

N' 024 • Fille cam. 28 ans, pharmacien-biolo­
giste, anc. interne, CES immune., bactérie, hé­
mato, bioch, patho, ch. situation pré!. recher­
che. Étudie tte propos. T. 326.34.35. 

N' 025 · Petit-fils de Polytechnic. (1907), titul. 
Maîtrise Droit + D.E.A., ch. emploi ds. conten­
tieux au sein d'une Entreprise ou chez un 
Conseil juridique. Étudie tte prop. Chez The­
nard 532.90.29. 

LOCATIONS 
22 Fla ligne 

N' 919 ·CHAMONIX Majestic meublé 2p. + 1 
petite jusqu'à 6/7 pers. Tél. 288.71.27. 

N' 920 · TIGNES NOËL et ttes saisons appt. 
4/6 pers., pied pistes. T. (3) 956.48.92 ou 
951.27.13. 
N' 921 · ARGENTIÈRE (Chamonix) à partir du 
5 janv. 82, loue sem. ou mois, appt., 5' téléfér., 
3 ch. + séj. + mezzan. + 3 san., 9 lits, gde ter., 
vue magnif. Tél. 567.88.36 h des repas. 

N' 922 •ORCIÈRES/MERLETTE (1850/2650), 
appt. 9 pers., sil. et ctt. exc. Tél. (62) 36.63.01. 

Secrétariat général de I' A.X. 
5, rue Descartes, 

75005 PARIS 
Tél : 633. 74.25 

tariat. Une facture d'un montant 
exact vous sera adressée après paru· 
tion du numéro. 
Mode de versement : chèque ban· 
caire ou postal à l'ordre de I' A.X. 
(CCP 21 39 F Paris). 

N' 923 • VAL THORENS - fils cam. loue stu­
dios sud 2 à 7 lits. Tél. (1) 587.02.72. 

N' 924 . TIGNES LE LAC, loue studios 35 m', 
4 à 5 lits, ttes pér. Tél. (75) 01.25.61. 

N' 925 • ALPE D'HUEZ - Appts. 5/7 pers. 
Sud, gd. cft. Pistes. Tél. (3) 952.42.57. 

N' 926 • LA PLAGNE, appt. 5 pers. à louer à 
la sem. Tél. 745.26.02. 

N' 927. ARC 1600, 2 p. 4/5 pers., tt. cft., ttes 
périodes. Tél. 224.81.96. 

N' 928 · Cam. loue CANNES, ttes pér., appt. 
meub., vue excep., tt cft., soleil, calme, pisc., 2 
à 4 pers. T. (31) 82.10.77, sauf matin. 

N' 929 · Cam. loue duplex max. 5 pers., AR­
GENTIÈRE 1 200 m 3 200 m, janv. à mai, sauf 
7-14 fév. Tél. soir 633.46.88. 

N' 930 · LA PLAGNE-AIME 2000, loue vac. 
scol. fév. Pâques, studio 3 pers., 4 lits. Tél. 
602.41.68. 

N' 931 · SERRE-CHEVALIER, appt. 9 pers., 
pied des pistes, lave-linge-vais. Crespel 7 rue 
P. Ferry Metz - T. (8) 766.50.32. 

N' 932 • BEAULIEU SIMER ch. ds t.b. hôtel 
s/mer, parc, pisc chaut., 2' quinz. avril. Loc. 
1 500 F/semain. Achat 20 000 F. T. 651.11.64. 

N' 933· · TIGNES-LAVACHET, loue appt. neuf, 
très confort., 3 p., 7 pers., hors périodes vac. 
parisiennes. Tél. 665.65.11, lundi, mardi, vendr. 
18-19 h. 

N' 934 · Ds belle île bretonne, mais. tt. cft. et 
pré. Mer et ravit. prox. En juil. août ou autres 
mois. Tél. 16 (6) 010.47.32. 

N° 935 • CHAMONIX, studio ttes périodes près 
télé!. Brévent Sud, calme, tt. cft. Tél. (50) 
54.4 7 .49 ap. 20 h. 

N' 936 · LA PLAGNE BELLECOTE, studio 4 
pers. 21-28 fév. Tél. 901.16.51. 

N' 937 · SERRE-CHEVALIER, studio 4 pers., 
linge fourni, 7-14 fév. 901.16.51. 

N.B. - Pour toute domiciliation à 
l'A.X., prière de joindre quelques 
timbres. 

N' 938 · AUVERGNE ait. 850 m, cam. loue 
manoir 6 ch., 3 s.d.b. et dche, tt cft, lave-vaiss., 
lave-linge, réfrig. congélateur, tél., gd jard. om­
bragé avec vue splend. Tennis privé. Écr. AX 

VENTES 
D'APPARTEMENTS ET 
DE PROPRIÉTÉS 

22 Fla ligne 

N' 515 · NICE, vues/mer et beau jard. inté­
rieur, dble exposit., calme, bel appt. 60 m', gd. 
séjour + terras., 1 ch., s.d.b., cuis. tb. équipée 
+ cellier, entrée, wc, nbx placards, cave, park. 
590 000 F Tél. (93) 89.94.66. 

N' 516 ·Part. vd. 14 km Nord de Paris, MONT­
MORENCY, VUE EXCEPTIONNELLE ET IM­
PRENABLE sur PARIS et VALLÉE de St LEU, 
TRÈS BELLE VILLA MODERNE sur 8 000 m2, 
ds zone boisée protégée, tt. cft., 11 pièces 
princ., (living 53 m 2 , gde cheminée) belle cons­
truction, isolation thermique, état impeccable, 
bien close, plein sud ... 313 m 2 habitables et 
dépendances. T. 989.51.77. 

N' 517 · A vendre PARIS 16' (Passy), appt. 
s/jard., 3' ét. asc., 4 p., env. 100 m 2 , Tél. 
520.14.87. 

N° 518 · PARIS 4', Vd gd. studio, tt. équipé, 
imm. neuf. 410 000 F. Tél. 271.64.92. 

N' 519 ·Près LUXEMBOURG, rue Madame 6°, 
à vendre appt. 3 à 4 p. 100 m 2 , r.d.c., 
1 1 OO 000 F. Tél. 548.40.07. 

N' 520 · 35 km PARIS, autor. Ouest, ds. parc 
clos, ppté immédiatement habitable 120 m2 (li­
ving, 4 ch., 3 s.d.b.) sur 1 600 m 2 ou 6 700 m'. 
Px. 800 000 ou 1 400 000 suivant surf. T. 
630.36.07. 



N° 521 •A vendre VANVES (92) près Pte Ver­
sailles ds. av. privée, direct. sur parc, appt. 
68 m'. dble living, 2 ch. 650 000 F. Combes 
642.00.19. 

N• 522 • ILE D'YEU, mais. vendéenne pl. pied, 
2 s.d. séj., s.à.m., 6 ch., 2 s.d.b., 2 s. d'eau, 2 
wc, gar., jard. 9 600 m2 env. Éc. Deschamps, 
10, r. La Bruyère 75009 Paris. 

N° 3 • SÈ\?ru:s, cadre ceptionnel, rési­
dentiel, aime, ;;(J'. il, verdu pptaire vd 
98 m2, stan dble livin 40 m2, 2 c bains, s. 
de dche, logg 15 m2, le park. us-sol 
près asc. 950 000 . T. 626.38. 

N° 524 • BENODET 29 S, gde mais. récente, 
120 m2 x 3, construite sur terrain de 700 m2, 
aménagement luxueux, jard. fleuri, situation 
très favorable, rapport locatif si nécessaire 
exc., A vendre vide ou meublée. Éc. AX. 

N° 525 • PARIS 3' MARAIS, à VENDRE, 2 
appt. très récents, cft. luxueux, 90 m' 2-3 p., 
60 m2 2 p., étages élevés, soleil, vue, silence, 
immeub. de stand. maxim. Éc. AX. 

N• 526 • VERSAILLES prox. imméd. parc et 
centre ds. imm. 18', appt. 4 p. 89 m'. entier. ré­
nové. 700 000 F. Tél. soir 953.80.05. 

N° 527 • Cam. vd. PARIS 15' appt. ensoleillé, 
7• ét. asc., impec., 60 m2 + 11 m. baie., 3 p. 
séparées + cuis. sur rue calme, exp. S.O., en­
trée, s.d.b., wc, cave. Px 600 000 F. Tél. 
828.59.03. 

N° 528 • Vds FONT-ROMEU appt. Duplex 
85 m2, terrasse, bonnes finitions, vue splend. 
420 000 F. Tél. (61) 23.35.22 ou 075.31.82. 

N° 529 • Cause retraite vd. pour résid. sec., 
ancien presbytère, gd. séjour, 4 ch. plus possi­
bilités avec communs et gd. terrain ds village 
Oise 80 km PARIS. T. 704.60.63 ou plutôt 
278.33.75. 

N• 530 • A vendre à NEUILLY-SUR-SEINE 
cause décès parents, appt. 95 m2, 1 séj. 2 ch., 
s.d.b., box fermé, cave. T. 704.60.63 ou plutôt 
278.33.75. 

N° 531 • Prox. NIMES ds les pins sur petit 
lotis. de caract., vd. jolie villa provenç. neuve 5 
p. 100 m2, 2 niv. garage, chaut. électr., possib. 
choix papiers peints. Terrasse au Sud. 
1100 m2 terrain boisé. 590 000 F. Éc. Lasserre, 
4 imp. Laperrine Nîmes. Possib. envoi photo. 

N° 532 • Vd MEUDON, appt. 120 m2, séj. 
40 m2, 4 ch., s.d.b., s. d'eau, 2 park. s.sol, baie. 
25 m'. 1" ét. Sud ds parc, bord forêt doma­
niale. Tél. 626.41.42. 

N° 533 • Près LA BARRE EN OUCHE, 140 km 
Paris, vd. mais. normande, bon état, toit neuf. 
r.d.ch. salle, cuis., chem., 3 ch., s.d.b. Étage : 
75 m2 aménageables, chaut. cent. fuel. Parc 
4500 m2. Px. 350 000 F. Tél. 626.41.42 

N• 534 • ROUEN, 1 O Min. centre ville, mais. 
sur 3 600 m'. cadre verdure; séj. 52 m2 chem., 
cuis. équip., 6 ch. 2 s.d.b., cave, lingerie, gar. 2 
voit. - 850 000 F à déb. Tél. (35) 60.56.91. 

N° 535. Cam. vd. PARIS 13', M° Chevalet, gd. 
studio résid. 76, calme, S.O., ss. vis-à-vis. T. 
663.37.64. 

N° 536 • Cam. vd PARIS 3', près M° Filles-du­
Calvaire, rue de Turenne, 2 p. av. tél., 35 m2, 
cuis., s.d.b., et wc indépts, 6' ét. asc. Tél. dom. 
267.06.43 ou bur. 294.12.18 

RECHERCHES 
D'APPARTEMENTS 

22 Fla ligne 

N° 187 • Jeune cam. ch. chambre ds mais. de 
campagne près de Paris pour écrire. Tél. 
575.74.84 tôt le mat. ou le soir. 

N° 188 • X 79 marié, ch. location 2 p. cuis., 
centre Paris. Max. 2 000 F/Mois. S'adr. AX. 

ACHATS ET 
VENTES DIVERS 

22 Fla ligne 

N• 77 • LIVRE ANCIEN. Cam. ch. HEMEROLO­
GIE par U. Bouchet (Ed. Dentu 1868). T. 
552.48.22. 

DIVERS 

22 Fla ligne 

N• 162 • Cam. 35 ans, enseign. expérimenté, 
ch. élève Term. C, motivé, pour soutien indivi­
duel en MATH. 

N° 163 • CHERCHE CAM. POUR ÉVENTUA­
LITÉ CRÉATION Assoc. pour promotion en 
France PRODUITS FRANÇAIS. T. 206.99.30 
soir. 

N• 164 • Un prince qui vole un cheval n'est 
pas à cheval sur les principes. 

INDUSTRIELLES 
ET COMMERCIALES 

35 Fla ligne 

N• 211 • CANNES Villas, terrains apparte­
ments, Yves Pelloux les vend (frère cam.) Rési­
dences Gd Hôtel, 45 Croisette (93) 38.56.56 sur 
R.V. 

N° 212 ·Cam. (45) recom. vvt tapissier profes­
sion Fg St-Antoine Tr. conscienc. tous travaux 
anc. et mod. pr particul. et entrepr. Thera et 
Demanche 20, rue St-Nicolas Paris. 307. 49.49. 
Cond. Spéc. aux X. 

CABLES 
ELECTRIQUES 

ISOLES 
SOCIETE INDUSTRIELLE 

DE LIAISONS ELECTRIQUES 

64 bis rue de Monceau - 75008 PARIS 
Tél: 563 14 33+- Télex: SILEC 280248 F 

Département CABLERIE 
Département SIGNALISATION 

Usines à: 

MONTEREAU ALENÇON 

LA GARENNE ·COLOMBES 

ARTHUR ANDERSEN 
& CIE 

CONSEILS EN 
ORGANISATION 

Nous sommes un cabinet de 
conseil en organisation. 
membre de l'organisation 
mondiale Arthur Andersen. 
Pour accompagner notre 
croissance. nous avons 
besoin de recruter : 

des 

INGÉNIEURS 
CONSEIL 

EN ORGANISATION 
(réf. MICD) 

Fonction : 
participer à des missions 
d'organisation (stratégie. 
structures, procédures étu­
des et réalisation) dans des 
entreprises de toutes les 
branches d'activité écono­
miques. 

Profil recherché : 
- Polytechnicien(ne) 
- débutants ou première 
expérience (1 à 2 ans) 

des 

INGÉNIEURS 
CONSEIL 

EN INFORMA TIQUE 
(réf. APG) 

Fonction : 
apporter sur des missions 
d'organisation une expertise 
informatique (réseaux, télé­
matique, CAO, r9botique, 
génie logiciel). Evolution 
progressive vers le consei 1 de 
haut niveau en informati­
que. 

Prof i 1 recherché : 
Polytechnicien(ne) 

- débutant' ou première 
expériencé Je réa 1 isation (2 
à 3 ans). 

Vous bénéficierez : 
d'une formation perm<1-

nente en France et aux USA; 
- d'une évolution rapide 
des responsabilités et de la 
rémunération. 

Le sens du contact et le goût 
du travail en équipe sera un 
atout. 

Nous vous invitons à prendre 
contact 
avec nous 
en écrivant 
à notre 
Siège 

111:= 
f[' 
C
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L 

ARTHUR ANDERSEN & (IE 
CONSEILS EN 

ORGANISATION 
To-ur Gan cedex 13 

92082 PARIS LA DÉFENSE 
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DERNIÈRE HEURE 

BAL DE L'X 

Une vidéocassette souvenir du Bal de l'X, d'une durée d'envi­
ron 1 heure, sera probablement produite au cours des prochaines 
semaine. 

Elle comprendra des séquences de l'arrivée des participants 
au Bal, des ballets, de la vidéo-transmission avec le Groupe X -
New York ainsi que des images du Bal proprement dit. 

Son prix TTC se situera dans la fourchette 300-400 F. 
Sans que votre réponse soit considérée comme un engage­

ment de votre part, pouvez-vous nous dire si vous avez l'intention 
d'acheter cette vidéocassette. 

Nom: .................................................. . 

Promotion : ............................................. . 

achètera 
n'achètera pas la vidéocassette 

Réponse à adresser au Secrétariat de la Commission du Bal 
de l'X, 5, rue Descartes 75005 Paris. 

Directeur de la publication: Jean-Pierre Bouyssonnie (39) • Rédacteur en chef: Jean-Pierre Callot (31) • Comité de rédac­
tion: Pierre Malaval (52), Jean-Pierre Bégon-Lours (62), Georges Cara (62), Jean Chevrier (20 S), Dominique Sénéquier (72), 
François Dupont (72), Hervé Gresse (61), Philippe Naigeon (69), Jean Peynaud (29), Marcel Sala (35), Jacques Szmaragd (66), 
Christian Stoffaës (66), François de Witt (64) •Dessin: Philippe Rémon-Beauvais (57), Jean Croizé-Pourcelet (63) •Mise en 
page : Annie Huart • Secrétariat de rédaction : Andrée Rousseau. 

5, rue Descartes, V' Paris - Téléphone 633.74.25 
Abonnement France 100 F; Étranger 130 F. Veuves d'X 50 F 

membres de l'association 71 incluse: 50 F - 72 à 75 : 37,50 F - 76 à 78 : 25 F 
Prix du numéro 5 F ; numéro spécial 25 F 

Fabrication: SOGEPLO, 6, place de la Madeleine, 75008 Paris - Photocomposition Marchand 75014 Paris 
Imp. Intergraphie, 42170 St Just - St Rambert - Publicité OFERSOP, 8 bd Montmartre 75009 Paris 824.93.39 

Commission paritaire 26 757 - Tirage 12 850 



fit EUREQUIP 
AU SERVICE DE L'ENTREPRISE 

Sous la pression combinée de son environnement et de certains de ses ani­
mateurs, l'entreprise évolue. Elle évolue dans ses marchés, dans ses produits, 
dans ses comportements, dans ses hommes. 
Mais cette évolution "naturelle" peut être plus ou moins réussie ; elle peut 
conduire à la victoire ou à l'échec, voire être remise en cause par la turbulence 
de l'environnement. Distinguant les facteurs clefs de ce mouvement, l'aide 
à l'évolution, nouvelle conception du Conseil d'Entreprise promue par 
EUREQUIP, s'efforce d'en améliorer les effets. 

L'aide à l'évolution 
un nouveau métier 

L'aide à l'évolution se pratique sur le 
terrain : elle vise simultanément l'amé­
lioration des "outils" ou "systèmes" et 
la transformation des comportements 
des hommes et des groupes concernés. 

Comme les modes d'intervention plus 
anciens, l'.aide à l'évolution fait appel 
aux habituel les connaissances des 
techniques et procédures nécessaires au 
bon fonctionnement de l'entreprise. 
Celles-ci s'exercent soit au contact des 
machines, souvent sophistiquées, soit 
au contact d'autres hommes. 

Mais, au dehors de ces connaissances 
de l'anatomie et de la physiologie de 
l'entreprise, l'aide à l'évolution recourt 
à d'autres disciplines portant sur l'homme 
et le groupe humain et leur mode d'accès 
à de nouveaux comportements. L'histoire, 
l'anthropologie, la sociologie, la psycho­
logie viennent ainsi compléter heureu­
sement l'arsenal traditionnel des sciences 
du manager et de l'ingénieur. 

Euréquip: 
creuset de ce,nGUveau métier 
Pour engendrer des démarches appro­
priées et les améliorer constamment, 
pour disposer de consultants capables 
de les mettre en œuvre dans les situations 
les plus variées, EUREQUIP s est fixée un 
certain nombre de règles qu'elle a 

scrupuleusement respectées ou cours 
de 21 années d'existence : 

pluridisciplinarité effective de ses 
consultants ; 

liens permanents avec des chercheurs 
universitaires de réputation inter­
nationale; 

recherche active menée en équipe, 
concrétisée par de nombreuses 
publications; 

croissance continue, modérée et 
organisée, conçue pour permettre 
une bonne acculturation des nou­
veaux consultants. 

Un rayonnement mondial 
Présente sur les cinq continents, implantée 
en Europe et aux Etats-Unis, EUREQUIP 
intervient de manière quasi permanente 
dans une vingtaine de pays. 

Ses clients sont de grandes entreprises, 
publiques ou privées, appartenant le 
plus souvent à des secteurs à haute 
technologie. 

Ses interventions peuvent être vastes 
ou ponctuelles et s'exercer en pays 
industrialisés ou en pays en cours d'indus­
trialisation. Selon les cas, selon l'entre­
prise, selon même Io partie concernée 
de Io structure, l'intervention d'EUREQUIP 
privilégiera soit les aptitudes à recevoir, 
à acclimater certaines technologies, à 
en réussir en bref le transfert, soit les 
aptitudes à découvrir, à innover. 

19, rue Yves du Manoir - 92420 VAUCRESSON - FRANCE 
Tél.: (l) 741.79.19 -Télex: 203259 F 
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C'est le moment ou jamais d'adapter votre vie à l'époque 
Ce n'est pas parce que les temps changent que l'on vivra 
moins bien qu'hier. Il suffit de s'adapter à une société diffé­
rente, à une vie nouvelle. Sans attendre. 
Les Résidences-Services Hespérides constituent l'une des 
rares solutions aux problèmes de notre temps. Pour vivre 
avec plus de confort. Plus de services. Plus de sécurité. Sans 
ostentation. 

En construction : 

Échangez vos mètres carrés inutiles contre des services 
Aux Hespérides, vous n'achetez pas seulement un apparte­
ment mais tout un mode de vie. Car vous faites aussi l'acqui­
sition, en copropriété, d'un Cercle de loisirs et de services. 

Un vrai Cercle à l'anglaise 
Restaurant, salon (bar-bridge-bibliothèque), salle à manger 
particulière, chambre d'hôtes, jardin ou terrasse-jardin, etc. 

9 à 25 personnes à votre service 
Du cuisinier au serveur, de l'hôtesse à l'infirmière, de la 
femme de ménage au dépanneur . .. Aux Hespérides; chacun 
est aidé comme il le désire. 

Jamais isolé, toujours protégé 
24 heures sur 24, 7 jours sur 7, quelqu'un veille à votre 
sécurité et à celle de vos biens. Dispositifs de protection 
variés et antenne para-médicale. 
Construites sur des emplacements exceptionnels qui 
à eux seuls représentent une valeur-or , les Résidences­
Services Hespérides se revendent et se louent vite et bien. 

Une garantie de plus pour votre investissement. 
Un bon choix pour votre nouvelle vie. 

Mise en vente 1982 : 
Les Hespérides Marais-Beaubourg Les Hespérides Neuilly-St-James Les Hespérides Passy* Paris xvr 

(Réalisation MANERA) -Entre la Seine et 
Passy, dans le prestigieux ensemble immo­
bilier de Passy-f(ennedy.3.500m2de jardin. 
Tél. 266.36.36. 

Rue Saint-Martin, Paris llr. 8, rue Delabordère à Neuilly. 
M0 Rambuteau. La première Résidence- M0 Pont de Neuilly. À 500 mètres du Bois 
Services au cœur de Paris, entre les Halles de Boulogne, au cœur du quartier Saint-
e! le Marais.Appartement décoré sur place. James, 3 petits immeubles dans un parc de 
Tél. 274.45.17. 5. 000 m2

• Tél. 722.04.38. 

Les Hespérides Villiers-Monceau 
66, avenue de Villiers, Paris xv1r. 
M0 Wagram .À 600mètresdu Parc Monceau, 
tout près du métro, un immeuble "Haute 
Economie d'Énergie ''. Jardin intérieur. 
Tél. 266.36.36. 

Les Hespérides de la Rue Royale à 
Lille* 92, rue Royale, (Réalisation SAC!) 
au cœur du "vieux Lille''. Dans le cadre ex­
ceptionnel d'une suite de jardins, d'hôtels 
et de petits immeubles. 
Tél. 266.36.36. 

En fonctionnement : 

Les Hespérides Vaugirard 
Dans le bon XVe, avec de très beaux arbres 
côté jardin. Tél. 266.36.36. 
Les Hespérides de Bordeaux* Au cœur 
de la ville, avec un jardin de 3. 000 m2

. 

*Certaines Résidences-Services Hespérides 
sont réalisées par des constructeurs indé­
pendants, mais avec l'accord et le concours, 
en tant que conseil, de "Cogedim Rési­
dences-Services''. Les Hespérides d'Auteuil, des Ternes et de Fontainebleau. Tél. 266.36.36. 
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21, rue d'Astorg, 75008 Paris COGEDlm Tél. 266.36.36 
S.A. au capital de 90 m1lhons de francs René DURAND. P.D.G. X 1934 


